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Les conditions générales 


sont fa 
trois 


dans 
ces de l'Ouest | 


D'après des informations de source | 


sûre obtenues de tous los points stra- | 
tégiques à travers les trois provinces 
de l'Ouest, les conditions générales au 


sujet des semilles sont très satisfai. | 


santes. | 

il est surtout intéressant de savoir 
que dans les grandes plaines centrales 
à bié de Portage ia Prairie, Indian 


Head, Régina, Moose Jaw et Swift Cur- | 


= rent, les conditions sont uniformément 
bonnes, 
rapporte qu'il y a jusqu'à 65 pour cent 
du blé de semé à certains points. 
HN y à amplement d'humidité dans 
tous les districts, À l'exception du 


sud-est de l'Alberta, où la pluie serait | 


désirée pour faciliter Ja germination 
Ceci affecte les districts de Foremost. 
Brodks et Medicine flat. 


Alberta 
Dans l'Alberta, 


& une grande proportion de semaflles 
faite. A l'exception des districts men 
tionnés cidessus, l'humidité est satis 
faisante; les travaux, dans l'ensemble. 
ne sot pas plus d'une semaine en re 


_… tard sur l'année dernière, mais les con: 


ditions du sol pour la germination sont 
beaucoup plus favorables. 

Dans l'Alberta central, comprenant 
les districts de Hansa, 
‘Coronation et Empress, la situation 
est aussi bonne. Les pluies récentes 
ont un peu retardé les semailles, mais 
elles sont générales maintenant et'2?5 
à 35 pour cent du grain est déjà en 
terre. 

Saskatchewan 


Dans la: Saskatchewan, il y a encüre 


. con-, 
RE PR ARRET 
un grand nombre de districts du nord, 
les semäillés sont d'une semaine: À 
dix jours en avahce sur l'année der- 
uière -et elles sont générales cette se- 
maine. 

Les grandes plaines centrales, déjà 
mentionnées, se déclarent satisfaites. 
Un district où deux dans le ceñtre- 
nord désireraient ün peu de pluie, 


Däns le sud de l'Alberta, on | 


, la pañtie située au | 
sud de la iigne priacipale du C. N. R 


et du centre dé la Sdskatchewan se 
sont réjouis lundi matin de voir une 
| forte thute de neige humide. A 10 h. 
| nelgeait sur une étendue de plu 
Lisers centaines de milles dans cha 
| que direction. En plusieurs entroits 
Îl était déjà tombé de trois à quatre 
| pouces de neige et la teinpérature était 
[Juste au-dessus du point de congéià 
| tion. 
Comme il y a 76 pour cent du blé 
| de semé dâns le district de Saskatoôn. 
(les cuitivateurs déclarent que cette 
| neige est excellente pour donne: un 
| bon commencement à la récoke. Les 
iabours du printemps Ÿont être sus 
| pendus pendant quelques jours. 


L'OPTPMISME DE 
… SIR H. THORNTON 
| 


| Il une confiance illimitée 
dans l'avenir du pays et 
prédit un million d’habi- 
tants pour Winnipeg 


Sir Henry Thornton était l'invi:6 
d'honneur au dîner annuel de l'asso 
ciation des manufacturiers canadienr, 
division du Manitoba, mercredi. ji a 
exprimé sa confiance dans l'avenir du 
“hemin de fer national et de la vilie 
de Winnipeg. 

Sauvé dans deux ans 
“Je suis absolument persuadé, at-il 


Youngstown, | dit, que si on laisse ce chemin de fer 


conduire ses propres affaires et ré- 
gler sa destinée dans des limites rai- 
sonnables, dans deux ans il se suffira 
à lukmême, jl ne sera pas seulement 
payant mais d'une grande utilité à 
la population. C'est le meilleur pari 
que je connaisse dans le jeu dés trans- 
ports.” 

Sir Henry, en passant en revue ce 


qu'a fait-le chemtix de:fef sous le nou! bassadeur. aux. 


veau régime, n'a voulu s'attribuer au- 
cun mérite personnel pouf le surplus 


Guns à Bat |LES ELECTIONS 


EN ALLEMAGNE 


Les extrémistes font des| 


gains énormes, mais 
victoire semble cependant | 
rester aux modérés 


Berlin — Les élections générales de 
dimanche semblent devoir donner ja | 
victoire aux éléments modérés: socia- | 


listes, centristes, démocrates et mem {du statisticien du- gouvernement, 


res du pærtf du peuple. Ils détiehnent 

229 sièges, soi dix de plus que tous 
ra autres partis ensemble. 

Les chiffres donnés lundi, à 3 h. de | 
l'aprèsänidi, étaient comme suit: So 
cialistes, 99, communistes, 59; démo- 
crates, 25, centristes, 61; parti du peu 
plie bavarois, 15; parti du peupie al 
liemand, 44: nationalistes, 93. 


Gains des extrémistes 


Bien que les modirés soient les 


vainqueurs de la journée, les extrémis- | actuellement en Ængleterre, que le 
tes de droite et de gauche ont aussi | Prince de Galles visitera probablement | 


fait des gains substantiels. Le parti 
nationaliste allemand a recueilli un 
vote considérable et les communistes 
opt aussi gagné beaucdüp de terrain. 
Il y a-eu de nombreuses rixes entre 
nationalistes et communistes sur dif. 
férents points du pays. A Bertin. deux 
communistes et un na:ional!ste ont 
été tuës sur la rue. 
On estime que 75 
électeurs ont voté. 


pour cent des 
Tous les grands 


partis ont parmi leurs élus une ou| 


deux femmes. 


' 


Quelques élus de marque 

Tous les partis également ont élu 
leurs vétérans. Parmi les plus re- 
marquables, citons; le général Luden- 
dorff, chef des nationalistes extrémis- 
tes; le chancelier Marx; l'ex-chance. 
lier Wirth; le jeune prifce-von Bis- 
marck, petit-fils du chancelier de fer; 
l'amiral von Tirpitzs, ministre de la 
marine, pendant la grande guerre. 

Le comte von Be ri, ancien am- 


comme démweéraite, La plupart des 
ministres du cabinet - Marx ont éte 


énregistré et a fait un chaleureux élo | réélus. 


&e des employés de la compagnie. 
Ce grand problème 
D'après Sir Henry Thornton, le plus | 
|grand problème — en réalité le seui 
problème du Canada — est la popuia- 
tion. 


mais le manque d'humidité ne se fait | "°nt d'immigration est repris, tous 


sentir nulle part dans la proyince. A 


nos efforts devraient tendre à amener 


Saskatoon, 10 pour cent de l'avoine | *U85i rapidement que possible les deux 


est semée, mails aueun blé n'est en- 
core levé. KRégina annonce que les 
grandes plaines centrajes sont au 
moins dix jouts en avance sur l'année 
dernière et que les conditions sont, 
en géhéral, plus favorables. Dans le 
sud-ouest. Le long de la ligne Weyburn- 
Lethbridge. ainsi que plus à l'est et 
au eud, } situation est également ex- 
cellente: Kinrald, sur la ligne Wey- 
burp bridge, a 50 pour cent du 
blé 


Manitoba 


Le Manitoba central-est, qui a souf- 
fert de l'itondation l'année dernière, 
est en excellente condition cette an- 
nés. Daus'le nord, non seulement la 
situation est bonne, mais les semailles 
sont beaucoup plus avancées que l'an- 
née dernière. Le sud, spécialement ie 
Æud-ouest, à plus d'humidité qu'it n'en 
a eu ces dernières années. Les se- 
Wn. peu en retard dabs 
æ pbur le sud du Ma- 
le blé est levé en plu- 
ét les 


tout 


ou trois cents premiers mille inmi- 
grants désirables dont nous avons be- 
soin. 4 

“Je me reconnais volontiers un op 
timiste, déclare l'orateur, en ce qui 
concerne le Canada et toutes sex ins- 
titutions. N'importe quel insensé peut 
se plaindre; n'importe quel idiot peut 
détruire. Ceux qui contribuent le plus 
au bien et à l'avancement du pays 
sont ceux qui ont la foi et le courage 
d'entreprendre les oeuvres de cons 
truction. Si nous ne croyons pas qué 
le Dominion a un avenir et si nous ne 
sommes pas disposés à l'appuyer ue 
nos Cerveaux, nous ferions mieux de 
nous en aller ailleurs. 


L'avenir de Winnipeg 


Sir Henry est d'avis que l'Ouest of- 


tré un vaste champ pour l'industrie et 
il trouve qué Winnipeg est particuliè- 
rement bien situé, L'année dernière, 
a-t-il dit, les produits manufacturés au 
Manitoba ont dépassé -en valeur le< 
produits agricoles. Il a prédit à ses 
auditeurs que s'ils ne mouraient pas 
prématurément, ls verraient Winni- 
peg avec une population d'un mil.iou. 
; L'Est et l'Ouest 

L'orateur a abôrdé aussi la question 
du différend entre l'Est et l'Ouest. 
“Beaucoup prétendent que les intérêts 
sont contraires Je dis qu'ils ne le 
sont pas. Le manufacturier de l'Est 
dépènd de l'Ouest pour ses marchés et 
le fermier de l'Ouest dépend de l'Est 
pour le capital et les marchés, I n'y 
a aucune raison pour les deux parties 
du pays de n6 pas se donner la main 
pour DE re à la bi 


Le parti populiste, que soutenait 
Hugo Stinnes, a été très éprouvé. 
Gouvernement de coalition 


Les élections se sont faites d'après 
le système de la représentation pro- 


Et maintenant que le mouye-| portionnelle, ce qui explique que les 


résultats définitifs sont lents à venir. 
11 semble toutefois que les modérés 
vont garder le pouvoir sous la direc- 
tion du chancelier Marx et que la ques- 
tion des réparations va enfin être ré- 
glée par l'acceptation du rapport 
Dawés. ; 


L'AS FRANCAIS | 
TIENT LA TETE 


Le lieutenant Pelletier d’Oi- 
est rendu à Calcutta — 
parcourt en moyenne 

240 milles par jour, 


N 


Calcutta — Le lieutenant Pelletier 
d'Oisy, aviateur français, parti de Pa- 
ris pour se rendre à Tokio, est drrivé 
lundi à Calcutta, ayant franchi les 750 
milles qui le séparalent d'Agra en six 
heures et 30 minutes, Il a plusieurs 
centaines de milles d'avance sur les 
aviateurs anglais et portugais. 

Le “Journal” affirme que le lieute- 
nant d'Üisy a parcouru 4,333 milles 
en.37 heures,. Un mouvement est lan- 
cé en France en Vue d'aider financiè- 
rement. le lieutenant d'Oisy et de lui 
permettre de continuer sa course au 
tour dt monde après son à 
Tokio, le/Bét de son voyage 


Une randonnée unique : 

Les experts en aviation en France 
déclarent que li du lioute- 
art 2e Rond cm Lg hacme 

dans lhistotre du monde. 
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Approuve le budget 
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PETERSON, Sas? — Le petit Clau 
| Desauiniers, quatre ans, en jouant 
| dans un élévateur avee un autre en- 
fant de son âge, a 6t4 étouffé par la 
chute du grain. Les deux bambins s'é- 
taient. amusés à mamoéuvrer Les leviers, 
|ce qui a provaqué S'apeiteni fatal. 


SASKATOON — D'après le rapport 
2 
pour cent du blé et 19 pour cent de 
f'avoine étaient semé à la fin d'avril 
dans le district de Saskatoon. 


PLUM COULEEH, Man — Willie 
Reichert, neuf ans, s'est noyé dans te 
réservoir d'une digne auprès de la- 


CALGARY — On à reçu avis du pro- 
fesseur Cariyle, gérnt du ranch E.P. 


son ranch de l'Alberta cette année, 
L 


_ L'HON. A.-B. HUDSON, 
ROULEAU, Sask. — Une truie Du-| 4éputé de Winnipeg-Sud,-qui a donné 


roc Jersey de 810 livres, appartenant ! 5on appui au budget du gouvernement. 
à James Brown, a mts bas 22 petits 


cochons; deux sont morts, mats les 
vingt autres sont de) animaux forts 
et pleins de santé. On considère que 
ette portée bat tous des records <on- 
nus dans la Saskatchewan. 


RARE RES 


LES EXTREMES 
SE RENCONTRENT 


Les royalistes ot et les commu- 


SAULT-SAINTE-MARIE, Ont. — Le 
jeune Georges Turcotte, quatre ans, a 
péri dans un incendie qui a détruit la nistes français demandent 
maison familiale. . un dictateur, mais pas le! 


D me 


politiques en France recommandent 
l'établissement d'une dictature com- 
me seul moyen de résoudre les pro- 
blèmes actueis. L'un propose cofme 
Mussolini français le duc-d'Orléans, | 


et 8 mai, sous les auspices de NN. 

McNeil, archevêque de Teronto, Due. 
ling, Fallon et O’Brien, respectivement 
évêques de Hamilton, Lendon et Pe- 


Laisse 2à 
PTE oc : a déetdé 


l'économie de Jak lumière, du 
15 juin au 10 septembre et que le mat- 
re soit élu par le peuple à: partir de 
1926. 


l'homme qui ‘conviendrait | féin- 
plir cette charge. Mais ni l’un gi l'au- 
tre de ces partis ne peut compter sur 
une forte représentation À la prochai- 
F.-Z.|ne chambre des députés. 
L'exemple de Mussolini 

| “L'exemple de l'Italie démoritre clai- 
rement, dit ls manifeste de l“Action 


LEE française”, ce qu'un vrai thef peut 
BRUXELLES — Le gouvernement | faire et ce qu'un parlement ne peut 


belge a entamé des négociations avec pas faire. Nous vous demandons de 
la Russie, en vue de la reprise des | :ajré comprendre au parlemefit qu'un 
relations entre les deux pays. | shéf est nécessaire et que, dans notre 
opinion, le chef désirable doft être le 
chef légitime, par conséquent l'héritier 
légitime des quarante rois qui ont fait 
la France”. 
Le programme commun!ste 

Les communistes veulent que les ou- 
vriers, drmés en conséquence, rémpla- 
ceût T'agmée actuelle. La ‘dictature 
qu'ils proposent serait alors, Groient- 
ls, dans une position pour s'imposer 
et pour réaliser le programme per] 
vanti 

L'amortissement de la dette a 
MAMespar la confiscation des grandes 
fortunes; la saisie des, banques, des 
‘mines, des Chemins de fer, des indus- 
tries et des assurancés pour en fatre 
fa propriété de l'Etat; la réquisition 


SAINT-HYACINTHE — Mgr 
Decelles, le nouvel évêque élu de 
Saint-Hyacinthe, sera gsacrs évêque 
jeudi le 22 mai. ! 


PARIS — Les inondations reparais. 
sent de nouvedu. Les pluies et la fon 
te des neiges menacetit les villages de 
Savoie. De violents orages cnt nui à 


LONDRES — La Chambre des Com- 
munes a rejeté, par 238 voix contre 
144, la représentation proportionnelle 
préconisée par les libéraux, n 


SACRAMENTO, Cal. — La fameuse 
vache laitière Tillie Alcartrax, dont.le 
propriétaire avait refusé derniéfément 
$60,000, a dû ‘être abattue; ‘elle était 
atteinte de la fièvre aphteuse: 


PARIS — Les fêtes traditionnelles 
de sainte Jeanne d'Arc, à Orléans, au- 
ront lieu les 7 et 8 mai, Elles seront 
présidées par S. Em. le cardinal Du- 
bois, archevêque de Paris, Le pané- 
gyrique de la sainte Pucelle sera pro: 
noncé par 8. G Mgr DRE, évêque 
Déesse 


Une 


rolétariat; la création d'ung milice 
ouvrière et pay: 
ne haute cour de justice pour juger 
les personges responsables de la guer- 


chefs militaires et les profiteurs; |’ 
nalätioï du traité de: Vérsaillés ; à 
conclusion d'une nouvelle paix sans 
indemnités de. guerre. et: sàns 


J. Jusserand, ambassadeur de France oh 00 4 Gt 
Russie. . 
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| aussi æbandonné son parti l'an der- 


dés habitations pour le bénéfice du 


e; la création d'u- 
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LES PROGRESSISTES ET LE BUDGET 


M. Robert Forke, chef du parti, se prononce contre l'a- 
mendement Woodsworth — Le upe progressiste 
gardera néanmoins son identité distincte — Les cri- 
tiques du Dr Manion,-- M. Marler quitte le parti 
libéral — M. MacMagter y revient 


Ottawa — L'hon. Rodolphe mix] 


a° 


tre l'amendement Wood#worth, met- 
l'a déclaré l'amendement travailliste va-|tant fin de cette façon aux comimen- 
lide. Celui de M. Doucet tombe donc, | taires qui circulaient dans les cercles 
car un seul amendement est permis | politiques depuis le discours du chef 
sur le budget. | ouvrier. 

L'hon. Dr Manion, ancien ministre | 11 rejette l'amendement puree qu'il 
du rétablissement civil dans le cabi-|ne croit pas sage, dans les circons- 
pet Meighen, a prononcé un violent | tances actuelles, d'enregistrer ün vote 
réquisitoire contre la politique tari- | de non confiance contre le gouverne- 
faire du gouvernement. Cette politi-, ment et parce que Îles impôts suggé- 
que, dit il, est une politique de mau-|rés par le député travailliste comme 


| vaise foi, de trichérie et d'échappatoi- | compensation à la diminution du tarif, 


C'est une histoire de promesses | ne sont pas applicables. Néanmoins, 
| brisées et elle n'a été adoptée que pour | il laisse ses partisans libres d'agir à 
‘attirer le vote de l'Ouest aux dépens | leur guisæ L'on sait toutefois que ln 
de l'Est industriel”. plupart des agraires suivront son ex- 
Avant-coureur du libre-échange emple, de sorte que le gouvernement 
M. Manion dit que le budget Robb | aura une majorité sans précédent \drs 
est un avaut-coureur du libre-échange | du vote. 
et qu'il aura pour résultat un entou- Pas d'alliance avec les libéraux 
ragement aux industriel américains, | M. Forke a catégoriquement déclaré 
des ennuis pour les industriels, un ex-| Qu'il n'y a aucune alliance ou entente 
ode des Canadiens et la restriction | entre son parti et le parti libéral. 
du marché local. L'Ouest, ditil, ne | Parti progressiste, dit-il, restera com- 
souffre pas de la protection. Ses en-| me groupe distict, parce que le mou- 
nuis viennent de quatre causes: la d4- | Vement qui l'a porté à la Chambre 
pression du marché européen, la dif-| me fait que s'accentuer. Il voit des 
ficulté des transports, les conditions 
défavorables des changes commer- 
cliaux et le manque de crédits appro- 
| priés. - 


res. 


de entier, particulièrement en Angle: 


le pouvoir et aux Etats-Unis cù 1] sè 


TORONTO le HS cad même Le libre-échange, ajoutetil, ferait | manifeste des changements profonds. 
tion de la Société dè Saint-Grégoire ‘ du Canada un apanage industriel des | 12 chef progrèssiste croit que 18 
d'Amérique aura lieu à Toronto lex k Paris — Deux des quatorze partis | Etats-Unis. “Lés Canadiens travail. | Manufacturiers n'ont pas raison de 


s'effrayer du budget actuel et il eft 
ge que tout le bruit qu'ils font 
ce propos n'est" pas justifié. Eux- 
ee ‘dit:il, ne croient pas à la réa. 
lité dû danger qu'il praclament en pu- 
bic, * DA A É F à 


leraient,  petneraient, 
pour les Américains, 
gmènerait -un exode t 
trenx due “célui_ des enfants 
décrit par la bible ne 


laboureraient 
Cette politique 
désas- 
d'Israël 


Buifierait la perte de leurs droits aur.| tinué 
leur sont plus chers que l'indépendas: |! 
te industrielle”. ‘ 

M. Marier quitte son parti 
; MM. Marler ét MacMaster occupè- 
rent la séance de mardi, M. Marler 
se sépara de son parti sur la question 
du tarif, et M. McMaster, qui avait 


Hudsèn, libéral porte Per « CTAT ES 
tenu que si le gouvertiement n'avait 
pas présenté son budgét actuel, fl au- 
raît manqué à son devôir, La premi- 
re considération en matière de foû: 


peuple. Or les électeurs se sont pre- * 
noncés en faveur d’une réduction du. 


nier, sur la rhême question, lui répon- on ‘chesrdils : it mtilions: de 


dit. Le rapprochement Anton les ob- 
PE “a 
rbert Marler aietètiont, <om- 
me on Île prévoyait, l'attitude qu'il 
avait adoptée lors du débat sur l'a: | 
dresse en réponse au discours du trô- |.” 
ue, e'est-à-dire qu'il eat catégorique- | 
ment opposé à toute réduction du tarif 
et qu'il votera contre les propositions 
budgétäirés de l'hon. M. Robb, iout 
en restant cependant avec son parti, 
Pourquoi ji! s'én va 

Son attitude est justifiée par le fait 
que, avant et pendant les élections de 
1921, il se déclara fortement gn tard 
d'une protection modérés, “pou 
qu'adoptèrent tous les thefs pre pe 
de la province de Québec et qui for: 
mait la cohdition essentielle de: #4 
candidature. 1! dit qu'il votera contre 
le budget parce que ce budget es! con- 
traire à la doctrine qui le fit élire en 
1921, aux promesées que lui à 


faites les chefs libéraux en 1921 ainsi | …» 
qui 


sistes contre moins d'un million aux. 


t 


pa: 64/00. 0n DA RRONEIR ARS Re: ne # 


Le ‘ 


fhdices de ce mouvement dans le mon- . 


terre, où le parti travallliste à-pris — 


vernement, at-1l dit, est la volonté du * 


suffrages aux libéraux et aux prôgres- : 


és 


= 


Se see tease 


Le 


{som ce d'en pas parce que mous | 


|ne voulons pas la sécurité, parce que 


| eus se voëions pas lamitié. Je sais | 
profondément cotvalnon que ces rap 
ports des experts, réunis à l'expérim- 

37 ne “volt ve pas qu'elle soit 
. env -.isclée OÙ 6 ée l'An- 
» à Rigtorre reste à pes côtés 


ve de res cinq dernières aübées, dé- 
Ps 


montreront à la Frapce et à l'Angle 
À Erpigt Ta’bet, Giles — Le premier 


terre que par notre amitii commune, 
et par elle seulement, agissant de con- 
cort arec l'Italie, avec .la Belgique, 
ayec”les petites cutlonalités, ct don 
|mant à l'Allemagne la chance rôelle 
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D'EXPORTATION 


n; angl 63 alles die. 
* tiers mots de 1923, 


qu des importations ont} 


is . + sn mu on de remplir «a para::, une chance réel |. Ottawa — Le rappért sur le çom- 
LL ; ctaré Je ne perdrai pas La plus pe le pes gag: met | merce extérieur du Canada, en mars 
, « tite <benre d'appliquer 4e rapport des | 7 °° ete : __—. 1924, indique une dimiguticn des im- 
experts de là pre nhies des Répars- re omis, de = marre amirés. er? ions, comparativement à mars 
: : à Fsa os tous verrons s'ouvrir une nouvelle | 19%%. Nous avons importé en mars 
ne po «t dd. æ ah id) ps porte mens inisnnt voir ln pois, le | 1924 pour #56,922,203 et en mars 192$ 
4 on \ LP Le D 
) svt sp € ; PE ses dé et la copération iternatio 91 881.427. Nos exportations tre 
1 Je cénclâtre le rapport dés experts Tu Se alors dose pr ei a 302, en Re : et _ 
&: comme une cecasion d'effectser un rè- cord, convenons-en. Lorsque nous noms | ç 56616 en mars our 
4e tloment pacifique et de s'entendre. Si doure mois terminés le 31 mars 1924 
a actordons, fortifions cet Accord par 
los horszen d'Etat de l'Europe n'en nos importations s'élevèrent à 5893, 
dE y vue franche poignée de mains, en bons | 325,491, soît une augmentation de 91 
| _ vs dj 118 auront négligé et per- hr le Sn De a 
ù sich AL re rem lis exportations furen: de ÿ1.045,056. 
Ce . € 
e-.. rtJe suis content de 60 Que le rent place eg renient dans les conseils | 000. soit une augmentation de 110 mil- 
Mont Crolidge bit (alt allusion au dé- PRE | ions. F :  : 
| - #arpinuefit j'autre jour. Lorbqme le ; ue | L'exportation agricoie 
sel emen péra discuté, le prést. Le radio de la ‘‘Presse’’ de, Nous lisons dans la lettre mensuelle 
cnol, vit De trpivera pas dans tont le Montréal partiellement | publiée .par la Banque Canadienne de 
| monde de plus fort partisan que la incendi | Commerce: 
ns Grande Let: gne” PVR ié | Durant les derniers mois de 1923, la 
RTS M- McDonald & mvité.la France à! Jjontréa] —- Le poste radiotélépho- | Valeur des importations a baissé com- 
En travalior avec Int ci Les autres alliés | sjjque Au journal la “Presse” à été par. | Parativement à celle des années anté- 
| ns pour cfrir à l'Allemagne une chance | tjsllement détruit par un incendie, rieures, tandis que ceile des exporta- 
sb réelle &e remplir res engagements, une Léonard Spencer, expert en radioté]é | tions a $té accrue. Tout indique que 
aus chance d: {site auc promesse et de la | ÿyonie du poste, a mis le feu en en- ce mouvement se maintiendra et que 
us tenir. |flammant de la poudre de magnésium | l°5 Chiffres de 1923 seront dépassés 
ds Lo premiez mr sbtre a di qui fe. | pour photographier. Un orgue, un| | mois par mois en 1924, attendu qu'il y 
sun, Teit de bou mieux pour réaliser cette | | piano de concert, plusieurs gramopho | 4 Plus de grain emmagasiné cette an- 
, “wwe Mbiton, ‘patiensment et avec ler-|nes ont été détruits, ainsi que d’autres | 166 Que l'an dernier, et que nos indus 
l an es metéi, ais sans tsesquimeries et sans | appareils. Les flanvmes se sont cora.ltries fondamentales sont plus actives. 
ut bavardages muniquées aux habits de Spencer qui Sans doute, les produits agricoles 
: muy ion 1 … La Réthe de MacDona'd a été grièvement brûlé aux mains. | CoMptent pour beaucoup dans l'aug- 
mon, "1" M. MacPoneïd commiença de disçu- | Heureusement, acqunes Oartier, d.rec- mentation des exportations en février 
dun 10 am da queaticn des affaires étrangères | teur du poste, a pu éteindre les flam- | deruier, Maïs l'expédition des produits 
ae en exprimant son espoir d'aider 1 Eu-|mes qui environnaient sun camarade | d'utflité première a contribué aussi 
…» +... v0be à se remettre.sur pied. “Si je | avant qu'il ne soit atteint de façon 46. | Passablement à créer, en ce mois, une 
tunli poux vetement faire quelque chose | rieuse. balance favorable de $5,140,661, contre 
3 nv. vu de-quitter ce peste, &itil, pour | La section de transmission des mes- | Une balance défavorable de $7,651,535 
æuu : faire. dispsreiite quelques-unes des | sages a été épargnée, cs dommages | en février 1923, et de $8,247,806 en 
‘ a diificuités qui entravent an règlement | se chiffreft à trente mille dollars. 1922. Pendant les Onze moïs de l'ex- 
3 un: mropéen, #1 je pebx faire quelque the- Le — ercice financier finissant au ler fé- 
j “un ', 88 pe are mholhe er Qu vus Le ‘Devoir’? démé vrier, nos exportations ont été de 
emo. Days une plis étroite amitfs je 1r Im: nage $962,711,282 et nos importations, de 


ae . peux faire quaélque chose pour pèr: 


| 


Auui s 7 Cire à l'Eupope centrale de se re- 
io 10e evr pied, non pas ave: la haine bareauz de la rue Saint-Vincent pour 

“one rar vañche 96.009087, Mad avec te Installer dans un immeuble plus vas- 

nur JEmen: nouveau de la coopération |‘° t à lui. rue Notre-Dame. Nos féli- 
01 rrittumwprle, je crotrai avoir accom- citations au confrère, à qui ceke im- 
biere ve art et fe l'estimerai assez 8a- portante amélioration permettra le dé- 
prsl niv ft ' veloppement de son oeuvre. 
ù a , “204 D ©—— — — 

“art L'Angleterre amie de la France 


Mme Marchand est réélue 
présidente générale 


“Quelques-uns de nos jotrnaux ài- 
nt qua la France et isolée. C'est 
1 qnb je désire. le moins du monde. 
moita kiné ol de pue da france soit 
er wollo):Je. veux rodter à ses cot 
Je veux que, M, Pofncaré sathe que 
Frahce, en ce qui concerhe sa s£cu- 
ÿité, n'a pas de métlleur ami que ce 
Pays-ct. 
. ."S{ nous ne nous accordons pas sur 
Ù l'angle sous lequel nous regardons ces 


te des fondatrices de Ta Pédération |: 


nérale sans opposition 


saciété. 


Les f farces de l'homme set Doiles dc Je 


. PIEU 


té dec ANR 


$ MOR 


. - les fortes se doublent et se maintiennent. 
age: Le } i 
lc au » 4 us J'avais été très malade d'une 
un LR % 

CE weoiftiin À ) faible que toûüt danger pour ma 
_. vie n'était pas dispari. 11 fa 
pole it mé fahré Ou manif. rapide. 
is. : Rien n'y : | 


À 


à 


+ 
ë 
F 


À 
kr 
F: 


- | 8806,413,288, soit une balance favora- 
Le “Devoir” vient d'abandonner ses | ble de $146,297:9%94. 


Les Etats-Unis et nous 


La continuation d’un tel état de cho- 
ses dépend de notre persévérance dans 
le fonctionnement de nos industries 
fondamentales et de la capacité d'ab- 
sorption des marchés étrangers, pour 
nos matières premières et nos articles 
semi-finis. Quant au maintien de no- 


_z|tre production, personnesn'en doute; 


Ottlwn — Mine PS: Mafctiand, l'ü: | 


ais on conçoit des incertitudes qüant 
Ja tente des acheteurs de l'exté: 
leur, Les États-Unis ont imposé un 


 l'deë Ferimes Canadiennes Françaises | nouveau droit de 12 sous par boisseau 
d'Ottawa, a été réélue présidente gé- | sur notre blé, ce qui, À partir du 7 
Mme Mar-|avril prochain, élève à un total de 42 
chand est la présidente générale de la | sous paf boisseau le droit du froment. 
Fédération depuis la fondation de la | Cette mesure, qui a pour but de pro- 


téger le producteur américain et de lui 


permettre de faire concurrence au cui-’ 


tivateur canadien, est une franche ad. 
inission des avantages que celui-ci 
possède sur son compétiteur; nous de- 
vrons en profiter pour étendre davan- 
tage à l'étranger notre marché du blé 
et de ia farine. Ün grand journal de 
l'Ouest américain, région des blés, dé- 
clarait au sujet du tarif; 

“N n'y a pas de tarif capable de 
protéger efficacement le fermier, si 
celui-ci n'est pas. capable de vendre 
son surplus exportéble au même prix 
que le reste de sa récolte. : | va sans 


plearésie qui m'avait laissé ni |dire qu'un tarit est un des moyens de 


protéger l'agriculture; maïs le tarif 


{1 tal. tout seul ‘est inuéfle.” 


Nous pouvons produire à meihieur 
La barrière anal élevée contre otre 


Dr 


hausse de tarif que pär la auitie æ | 
notre grain. Si élevé que soit la bar-| 
rière, on ne pourra empêcher les Amé 
ricains de demander de la farine äe 
toute première elasse, pour leurs bo 
langeries. Il en est de même en Eu 

rope, où l'extension de notre commer- 
ce a révélé la qualité du blé canadien 


LA SAUVEGARDE. 
EST PROSPERE 


L'institution financière ca- 
nadienne-française accuse 


surplus 


Montréal — [L'une des institutions 
financières qui intéresse tout particu 
Hèrement les Canadiens français est 
sans contredit ‘La Sauvegarde”. Cei- 
te compagnie d'assurance sur la vie, 
‘de fondation relativemrent récente, à 
su passer à travers les mille et une 
difficuités que rencontre généralement 
dans ses -premières années toute en- 
treprise de ce genre. Aussi est-ce 
avec satisfaction que l'on prend con- 
naissance de l'excellent rapport pré- 
senté à ses actionnaires & l'occasion 
de'l'assemblée générale tenue en l'édi- 
fice de la compagnie, rue Notre-Dame. 

M. @-N. DuËharme, président et gc- 
rant-géméral, prit la parole aussitôt 
après la lecture des minutes faite par 
le secrétaire, M. L-N. Ducharme. 
Dans les remarques judicienses du 
président, nôës avcns relevé la décla- 
ration d'un ‘ütvidende ‘de 4% aux ac- 
tionnaires de la compagnie. Nous 
avons surtôut bien apprécié le but que 
s'est fixé l'administration d'obtenir 
$25,000,000 d'affaires pour 19%25 avec 
un revenu d'au moins un million, cette 


volonté de dév#lopper de plus en plus. 


ses affaires est. certäînement de bon 
augure pour l'aventr. M. le président 
a souligréd'augmentation constante du 
sarplus qui est cétte année de $269,000 
contre l'an dernier de ‘$250,000. 

Le 2me vice-président, M. Tancrède 
Bienvenu, ajouta quelques mots. 1] 
se dit très satisfait dez résultats ob- 
tenus et confirma “Ha volont: bien ar- 
rêtée de ses collègues de dSvelopner 
e plus en plus les affaires. 

MM. J.-N. Cabana, Pierre Beulliac, 
C.R,;, et Alp. Milette, directeurs de Ja 
compagnie, portèrent également la pa- 
role, afnsi que les actionnaires MM. 

E.-S. Mathied, notaire Mackay, le cha- 
‘noîne Houle, M-Ë. Plante, T. Préfon- 
taine. 

Des résolutions de condoléances à 
l'occasion- de Ia disparition si subite 
de feu Je notaire Martel, directeur de 
la compagnie, ont été votées par l'as- 
sembliée. ; 

ll à été également sable d'effrir! 
des félicitations au Ier vice-président 
de La Sauvegarde, l'hon. N. Pérodeau, 
à he de son élévation au poste 


| vince de. Québec. 
L'assemblée ent slors:à procéder à | 50 


o "remplacement de ceux sortant de éhar- 


“ge: SIM. G.-N. Ducharme, J.-N. Caba- 


nanimité. ; 
«Une fois l'ansenutée générale ter: 


mminéé, l'assemblée spécialé pour ja 


La Feuille Naturelle 


à fait là cilhqèête de bien des pornohties ROUE 
tuées aux thés verts de la Chine ou du Sapon. 


L’avez-vous RE EU HE “hs À 


| 


| 


cétte année un nouveau force, agent des nn. dé fer Na- | 


Wännipeg: Man:-le-6-mai 192; 


. _ 
es Lemont n parité de la __ | CARTES PROFESSIONNELLES 
tion dans la provtice de Qu 16Dbe, 

| dis que M. Lafcrce à lait connaitre 
| les avantaces fouruis par leg chemins 
|de fer au Canada pour rapaitrie 


| ment des nôtres. 


‘;'ektueR, n Hon. J £. Fe 


FREPP, CA. 


LS 


On dit que plusieu \miile * PrO-{ Avocats: Téstaments et Sucressions 
posent de quitter la ville si la situ | Municipalités, Notariat 
tion ne s'améliore pas avant le com | Pratique (générale du droit 
mencement de l'été 11 y en a déjà, 401, ED. SOMERSEY WINNIPEG 
un cértain ombre qui ont quitié Fall x 
River pour retourner au pays natal. EE nu 
DUBUC & ROY 
Concours de Lettres AVOCATS ET NOTAIRE 
Ttrépnone A1585 


ES tbe 


_ ' 


201-205 ED. SOMERSET WINNIPEG 


harér 


Toutes 185 personnes qui ont fait . 
des achats chez les annonceurs 


HENRI LACERTE 


de cette page pendant les der- 
niers six mois sont priées de 
nous apporter sans retard leurs 
reçus ou leurs coupoms de vente. 


8. A, L. L 8. 
AVOCAT 


‘Edifice Standard Trust, 348, rue Main 
Téléphone N 3969 


WINNIPEG 
ALEX. BERNIER, BA. 
AVOCAT ET NOTAIRE 


348, ru Main, Edifig Standard Trusts 
Tél.: Bureau, À 7647 — Rés, N 2524 


Les soviets se servirent de Chinois 
comme bourréaux, mais ces Chinois 
sont rentrés dans leur pays après s'ô- 
tre enricthis. La TehékKa fit alors ap 
pel à des Russes comme exécuteurs 
de se3 hautes oeuvres, mais on signale 
que certains de ces bourreaux d'occa- 
«ion sont devenus fous. La Tchéka 
tes ft impitoyablement fusiller. D'au- 
{tre part, les journaux allemands an- 
|noncent qu'une cinquantaine de ces 
vourreaux ont été transportés dans des 
villes d'eaux allemandes bour y faire 
une cure de repos. 


Nos colonisateurs tiennent 
une importante réunion à 
Fall River, Mass. 


Fall River, Mass. -—- M. l'abbé A.1. 
Lebel, représentant officiel de Mgr 
Prud'homife, évôque de Prince-Albert, 
M. Arthÿr ŸÆmbnt, reprisentant le 
gouvernement de la ere de Qué 
bec S Providence R. L., et M. J.-E. La- 


——_—_—__——_—— 


Suceursale à St-Jean-Baptiste, Man. 


ES 


LOUIS BETOURNAY 


AVOCAT ET NOTAIRE 


408, Edifice Great West Permanent 
356, RUE MAIN 


A1481 Résidence: N2449 


tionaux du Canada à Boston, sont ve- 
uus en cette ville dans le but de par 
‘er de la question de la colonisation 
au Canada et d'engager nos compa: | 
triotes qui le désireraient à retourner 
au pays natal, vu que la situation in. 
dustrielle en cete ville, comme dans 
les autres endroits de la Nouvelle-An- 
gleterre, n$ semble pas devoir s'amé- 
liorer. 

La réunion, qui a été importante, a 
eu lieu à la salle Sainte Anne et elle 
fut présidée par M. Adrien Cousineau. 
M. l'abbé Lebel a parlé du travail qui 


Bureru: 
LS 


Avocat — Notaire 
LÉ PAS : MANITOBA 


tittrtoietetétertngpeeetnéntntenenthenematientntenes 


N 7221 Fée. N 1883 
se fait actucllecment dans le diocèse de à 
Prince-Alhert por amener la forma- J.-A.-W. LANE 
tion de nouvelles paroisses ét mainte- : a 
nir la survivance des Canadiens fran- Finance et assurance 
çais dans cette partie du Chnada. 1) Perception de Le, 
a ajouté qu'il fait absolument que le|- 2018, Edifice Somerset Winnipeg 
diocèse aît de nouveaux sujets si on 
| désire continuer le travail commencé Les Pilules de Dodd puur les reins géuré, venez À l'agence 6ù l'on 


de lieutenantgouverneur de }a pre | 


l'élection de nouveaux. directeurs . en Daté 


va et Alph. Milctte furent réslus à l'u ee ———— 


itement tous les 


+ roeurera 
vou 
AS rnant Te voyage 


renseignements 


depuis quelques àhnées. 


aident dans todtes les maladies du 
rein: rhhimnatisme, maladie de Bright, 


n 


ur vous Achetez toi les 
TT mme | jjahätes, mal: de dos. Vendue 650 Tite ur faire venir vos parents ou 
PRO M: men à sous la bolte. Par tous les on vf amts d'&u 
DOPARIE ENT U Cou SAIRE |Cjens ou par la poste sur réception du 1 s 
Fret, Dev | ans où pr he pos Mticne dora | ME. SABOURIN 


Dear POUR L'ACHAT OU LA 
© LOCATION DES 


Elévateurs à Ctrain du Gou- 
wernement du Manitoba ‘|2 
Dr J. ÉUCLIDE thNGPRE 


Avis public est par par les présentes âon- 
MEDECINE GENERALE 


né que des offres cachetées seront re- 
çues jusqu'à midi le 16 juin 1924, pour 
Téléphones: St-Boniface: N 2358 
Rés.: 133, Provencher, St-Boniface 
. : 


ie 4 de EPeg Envois d'argent dans 


Toronto, Ont. des Pays. Aaupoanees. 
voyages. 


DUBOIS & DUBOIS 
D 4 Séhéémiéihe À 


Entrepreneurs, Menuiserie. 


l'achat ou la location d'Elévateurs du 
Gouvernement du Manitoba avec poa- 
sension lé ler septembre 1924. 

Les offres pour un seul élévateur ne 


Se Rs conérees, mais eut | négoce Ti. N7917 st 27 Vrughes 
les offres pour chat ou la location de | — él. Lomé | rue 
rous tes 6i- ateurs, ou l'achat de ceux T 
placés sur one ou plusieurs lignes de DR OLIVIER CAZA ét 587 fue Langvside 
chemin de fer. * WINNIPEG 

Dans le os ‘d'achat, ee pa re ”, ; x 
pourront s'étendre sur des périodes de IEN ’ } Ü 
Gnq où dix wns, xù ré de l'aëtheteur. MEDECIN ET CHIRURGI 

[Ni aus offre ul nobal doit aire accom- | Chambre. 342, Ed. Somerset, Winnipeg + + 19 rar, 
pagnée un chèque accopt pour un: ‘ 
ROMAIN à égale à de deux (2) pour cent du ni: At gone et J (a) BRUNE j 
prix d'achat offert Pa £ 
é D'amères RTE pere a êare eg Tétt Bureaus À 3707 == Pée, À LE 1 +71 be En pi mal 

ssigné # a 
etre dE dlévateurs à era D. Er A F7) - MONUMENT :, FUNÉRAIRES 


214, asie 2 
L'offre Ja plus site et ou n'importe 
cuelle offre, ne sera pas néc trement 
acceptée. 


Bureau; A 2455 Rés: Ft Rouge sé7s 


MARBRE. GRANT 


. SH 08: À 
Toutes les off: doivent être adres- Dr DONALD McKENTY Â 7 de 

séss à: Ho. À. Préfomtaine, Commis: à RAYONS X - ie ? 
aire des Cbemios de Par'er « ° face ‘ 
Winnie, ét “mbenees : “Offres pour Meurée de bürenu: 2 à 6 pin, RS Télépnibtes IN 148: 
Bone RON TAINE 89 pim. et sur rendez-vogé. 

c ommis#sit e QUE chemins de fer: |208. Ed. Kennedy : 31? Portage 
Winnipeg, 15 av + Winnipeg 
POSER LES RREEX PPOEAR F, ——————————— 


Dr, R. MICHAUD 
Rayons X 


HEURES DÈ CONSULTATIONS: 
1 hourés à 12% Wim. 
7 & héurés à 6 pin. 


910, éDiricE So" 


AVIS AUX CREANCIERS 
ph 7 


Wi 
juin, ME SC 1924, 
+<h Winnipég ce . mai de 2. Te 


Noël BER 


ds | de Bime Fingéaie achance, 


UTe A 8178 


ALEXANDRE .GELINAS 


i > ; 
% 
Peñsons seulement à bien faire 
quant le jour de demnin sera arrivé, il s'appeliera 
‘. aussi , et alors nous y pénserons. 


POUR GARDER NOTRE PLACE AU SOLEIL 


nl faut garder tout ce que nous avons ét aller de |’ nul me 
| 550.8 le mine. 


LOC 


Du point de vue hatiosal 
point de vue constitutiônne!, le 


i 


surigut dans nos maisons d'éducation. 
£eûtes, contvents, cobèges Elles y 
re gg l'attmchément à la race et 
e. Cette brothure ne se vehd 
sos l'anitä, 5600 le cent et 
S'adresser à l'Action 


1 nous arrive, depuis quelque temps, des nouveaux colons | Parotssiäle, 1309, rue Bordeaux. Mont 


par milliers. Sagesse douteuse de nos compagnies de trans- 
port sppugées par les autorités fédérales.  Souhaitons que 
l'hiver prochain ne nous rappelle pas, d'une maniere trop bru- 
take, au sens des proportions en matière d° immigration. 

Nos villes sont déjà surpeuplées ct on y chôme. Un bon 
nombre des nouveaux venus resteront dans les villes, quoi 
qu'on fasse. L'an dernier, plusicurs ont refusé le travail de 
ferme, méme à un salaire rémanérateur, en disant que si les 
villes ne pouvaient pas leur donner d'ouvrage elles devaient 
prendre soin d'eux, C'est un fait notoire que ke bureau d'im- 
migration de Winnipeg a eu fort à faire, lan dernier, pour 
rapatricr un certain nombre de ces nouveaux verus qui mena- 
catent dé rendre fa position difficile durant l'hiver. 


Plusicurs | 


réal. 
———  — 6-22 0—— 


Confessionnal iaique 


Les suicides sont pambreux à Lon- 
dres. Le vieux eoroner du district mé- 
tropélitain de West-Essex a considéré 
que beaucoup de désespérés hésite- 
raient 4 prendre la résolution d'en finir 
avec là vie s'ils avaient seulement à 
qui raconter leurs peires. 

Ce brave horme, qui occupe £es 
fonctions depuis quarante ans, a ima- 
gihé d'ouvrir une salle de cossuita- 
tions où les Ames désemparées et 


unt été rapatriés, les autres oft chargé le budget des villes qui | lgnorantes du sens de la vie pour- 


pote nt déja sous le fardrnu des impôts. 

Ceci dit, pour Facquit de notre conscience, nous constatons 
qu'un certain nombre de ces nouveaux venus vont à la cam- 
pagne, y demeurent el fondent des foyers prospères 
autre côté, bon nombre des fils de cultivateurs de Québec quit 
Uent les terres pour s'engouffrer dans les villes deja surpeuplées 
ou aller aux Etats-Unis. 

Pourquoi nos familles de: cultivateurs quiftent-clles ainsi 
les terres pour les villes de chez nous où d'ailleurs? 

Est-ce que les réduits des villes où marquent! le lumière 
et Fetr, véritables foyers de tuberculose, valent mieux que le 
grand soleil du Bon Dicu et l'abondanec de l'air? Nous n'igno- 
rons pas que les centrés urbains, avec leurs cinémas aux façades 
cTinrdes, attirent certains ruraux, comme fa luriere des kfm- 
pes éleetriques attire Les papillons qui vom s'y brûler les ailes 
ct perdre la vie; mais tout ce qui brille n'est pas or et encor® 
moins bonheur. 

Notre population rurale manitobaine a lenu assez bien, 
les pertes sont peu considérables. Tenir n'est pas suffisant 
quand it nous arrive tant d'étrangers. Si nous voulons garder 
notre place au soleil manitobain, il importe de garder tout ce 
que nôuûs avons ef d'aller de l'avant. Nos fermes sont trop 
grandes, régle générale : que les familles n'hésitent pas à subdi- 
viser pour mettre leurs enfants à côté d'elles: Ha culture sera 
mieux faite et plus rémunératrice. 

Puis H y a des terres à prendre au Manitoba. 
leures sont prises, c'est vrai; mais il reste de bons morceaux 
pour y faire de la culture mixte. Les familles de cultivateurs 
qui onf des garçons à établir el sont dépourvues de moyens d'a- 

cheter, poürraient aller voir South Janction, Vassar ct Saint- 
_Labrc, où il y a encorc des concessions gralüites (homesteads). 

C'est à peu de distance de Winnipeg, à quelques milles des 
stations de chemin de fer, pas loin des églises. Ce sont des 
missions qui auront des prêtres résidents dès qu'elles rece- 
vront Jappoint de quelques familles nouvelles. L'eau sv 
trouve en abondance et de bonne qualité. Le trèfle d'odeur, le 
blé d'Inde, les solcils y poussent très bien. C'est dire que Ia 
culture mixte y réussira micux qu'ailleurs où les terres sont de 
quafité supéricure, mais n'ont pas les aufres avantages au nice 
point. H y a encore du bois sur un certain nombre de quarts 
de sections. Ceux qui l'ont exploité cette anméc ont réahé de 
cinq à six piustres par jour. Pour des débutants qui veulent 
su faire un chez. cux ct ne pas être des journaliers toute leur 
vie, ce n'est pas si mal, il nous semble. 

Allons-nous laisser prendre ces terres 


Les meil- 


par des étrangers. 
comme nous en avons baissé prendre tant d’autres? C'est com- 
mencé déjà et le temps presse. 

La question mérite d'être considérée immédiatement par 


dt’ voir; c'est à la porte de tous nos centres canadiens-français 


ét tes frais de voyage ne sont qu'anc bagatelle. J. A. 


qu'on peut éavoir le français et en re- 
montrer encore dans l’autre langue à 
en des écoliérs anglais unilingues. 
Donnons ici les noms de ces jeuhes 
+ “fait honneur à leurs familles 
à'léurs maîtres ou mai.resses : Wit- 
tfüni Dotron, école Provencher de 
‘Sufnt-Bônifacé:" Marguerite Tellier, 
{école de Skint-Norbert: Lottie Dumas. 
Saïnté-Rose du Lac; Aurore 
cotté, Samt-Pierre-Jolys. 


De e———— 


: M. . Massi- 
La corinaissance du ffâniçais ne nuit 

pas à l'étude de l'angtats, au conträf 
re. Le fait n'est pas nouveat, mais 
{1 vient d'obtenir une autre confirma- 


Monseigneur Lafièche 


ceux qui n'ont pas d'autre alternative en quittant nos fermes 
fé de devenir journaliers en ville. Qu'on se donne la peine dal 


tion éciatante. Au concours d'épella- | 
tion “free Press” eù Le didcèse des Trois-Rivières s'ap- 
hé Tes élèves dù Manitoba, tel prête à célébrèr de grandiose façon 


la mémoire du plus illustre de ses évè- 
dües, Mer LoisFrançois Lañèghe. 
letté de dix ans qui se | Un miagnifiqie monument, témoignagé 

Étle l' emporté fâelle- | dt l'estiffié de ss concitoyens, lui sé: 
un éfand nombre de concur |t4 6Hgé dans 54 ville épiscopale.” ñ 
plis âgés et de grade plus avai. était opportun à cette occ:sion de räp 


Vés a demandé à l'un des zuciens diè 


feler lés gréndés lighes de la carrièré | cient sévèrement le vofé dü_16 avril. 
du vaillant évêque. Le comité des 1 La divtemes d'opinion SN ETON 


gr 


raient venir s'épancher. On leur indt 
quera lés suprêmes motifs de se ra:- 
facher à l'existehce. 

L'Eglise céthotique a précédé de dix. 


D'un | neuf siècles l'inittative prise par le co 
_|roner de West-Esset. 


Jésus-Christ a 
institué un sacrement qui s'appelle la 
confession. Tout de suîte, les protes 
taænts se sont insurgés contre le conf 
fessiomnal. Et voici qu'on découvre 
ys3 protestant, que là où il n'y 4 
pas de corfessionmal jl y a une lacune 
à combler. 
Et on installe une 
tations” 


“salle de consul- 
pour traiter les consciences. 


0 2 8-4— — — 
L'invasion de la France par 
les étrangers 


Au recensement de 1921, 
comptait 1,560,000 étrangers. 


la France 

Tous les 
ans, il entre en France 200,000 travail- 
leurs étrangers nouveaux Au 31 dé- 
cembre 1922, on comptait 169,5 


actement 3,922, garçons et filles, ont 
été inscrits à la dernière rentrée dans 
ies écoles communales de la Ville de 
Paris. Ces enfants, appartenant à 32 
nâtiônalités différentes, se répartis 
sent ainsi: 1,017 Italiens, 656 Russes, 
601 Polônais, et la Roumanie, l@ Le- 
vant, {a Bélgique et l'Éspagne sônt res- 
pectivément représentés par 250 en- 
fants environ. 

On calcule que depuis 1920 la popu- 
lation française de France s'est aug- 
mentéé de 425,000 âmes, alors que la 
population étrangère de France comp- 
te 600,000 ou 700,000 têtes de plus. 

Encore des chiffres: 

La classe 1921 comptait 30,500 fils 
d'étrangers nés en France: 316 d'en- 
tre eux seulement ont opté pour la na- 
tionalité française et sont devenus, de 
ce fait, solddts fhançais. 

Pôcr la clässe 1922, sur 31,118 fils 
d'étrangers, 568 options seulement; 
pour la classe 1923, 534 options seule- 
ment sur 30,560, 
. C'est beaucoup 
ment. 


trop peu, évidem- 


Les illettrés aux aux Etats-Unis! 


Les Etats- Uäis ñé ne comptent Ha 
moids de çinq millions d'illettrés 
avoués, auxquels il faut ajouter, au 
moins, cinq autres millions d'illettrés 
honteux, c'est-à-dire qui na récénnais 


-sént pas leur état d'infériorité, et au 


moins dix millions de semi-illettrés, 
soit #ù Cotal vingt milllois d'habitants 
dé sachänt pas, 6® presque pas, lire 
M écrire. La Cofhnifssion nationale 
d'Edutation estime que l'absénee de 
toute législation, avant l'année 1911, 
en ce qu concerne l'enseignèmnnt. et 
bits pâftidulféremient l'absèrtce dé 
cours poùr adultes, est responsable 
dé cet état de choses. On va tâcher 
do lès fnétruiré” Des cours fonction 
nent déjà dans les casernes et dans 
les pridoïs. On va forider des cours 
d'adultes. 


IL Y À:50 ANS 
Extraits du “Métis”, 
ri 166. L 


L'affaire Riel 
Les journaux du Bag Caridds appré- 


saraggerrd intgstines n'empêchent 


ce de Québec où on les a savamment 
organisés, si savammetit, de fait. qu'ils 
ne peuvent plus rien faire pour nous” 


TRIBUNE LIBRE 


ues questions au R. P. 
Que pue OMI 


Monsieur le directeur, 

En lisant la Liberté du 2? avril jy 
ai trouvé l'article: ‘La colonisation et 
l'Ouest Canadien” 

Le P. Meorice dit que nos mission- 
naires ‘colonisateurs de l'Ouest sont 
maintenant cantonnés dans la provin- 


‘De quoi se plaint donc le bon Père? 
Il vaüt mieux que ces missionnaires 
colonisateurs soient cantonnés dans 
Québec, même * ‘savamment, puisque 
c'est de Québec que nous foslons su* 
tout attirer les colons pour notre cher 
Ouest 

Ils peuvent aussi donner des confé- 
rences aux Etats-Unis tant qu'ils veu- 


lent et tant qu'ils peuvent. Pour s'en 


rendre compte, il n'a qu'a consulter | eor ÿ n'approuverait pas le projet. 


leurs comptes rendus, s'ils sont 
dans les journaux de l'Est (Ce que 
nous voulons, c’est le tropplein du 
Québec, ces nombreuses unités qui 
s'en vont aux Etats-Unis, ét ceux qui 
veulent revenir de là-bas Pourquoi 
n6$ missionnaires colonisateurs ne 
nous’ les amèhent1s pas. puisqu'ils 
sont sur lés lieux? 

Le bon Père ne dôît pas #'imaginer 
qu'èn restant dans leurs provinces pes- 
pectivés, Manitoba, Saskatchewän, Al- 
betta, occupés à donner des conféren 


vrais. 


|ces sur 14 colotifsation, sa nécessité, 


d ,527 étran- 
gcrs domiciliés à Paris, et 64,293 en, 
banhHeue. Près de 4,000 étranger:, ex- 


| 


| 


labeur, {l n'est pas étonnant, qu 


ses moyens, ces missionnaires nous 
amènéraient p'us de colons? 

Je crois que le gouvernement a été 
bien sage de cantonner ces messieurs 
dans Québec; c'était la seule chose 
aqw'il eût à faire, à moins de les ef 
voyer au Labrador! La colonisation, 
elle peut se faire, si nous voulons; 
pour cela, il n'y a qu'à se remuer d'u 
ne manière intelligente, à la maniere 
des Canadiens du nord de l'Ontario. 
Chaque année, des centaines et des 
centaines de familles de l'Est émigrent 
là sur des terres vingt fois moins fa- 
vorables que les terres de l'Ouest. Qui 
les attire là? A mn sens, il n'y a 
pas grand reproche à faire à notre 
gouvernement. Le grand coupable, 


resse 


OMER. 
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Le salut du cuivatéur n’est 
pas dans le ‘‘Wheat Pool’’ 
seulement 


Nous avons, depuis bientôt un an, 
vu dans nos journaux des articles et 
des commentaires de toutes sortes 
contre et en faveur du ‘“‘Wheat Pool”. 

Ceux qui ont lu ces articles avec at- 
téñtion ont pu voir que plusieurs se 
conténtatent de critiquer cetfe orga- 
nisation dans le but de protéger leurs 


proprés imitérêts seulement. On est | 


niême à se demander si céftaiñs jour- 
lux angleis n'ont pas été payés pour 
fatré une duré propagande contre le 
cartel dù blé pour én empêcher l'or- 
ganïsation. On semble travailler fort 
pour le faire échouer dans la province 
de là Saskatchewan surtout, puisque 
cette province produit plüs de blé que 
toutes les äutres proviñces du Câna- 
da comprises ensémbile. no 

Il y va cértainement dé l'mtérét des 
nraréhanidé de Elé; il né faut pas (rop 
les bâmer, puisque éliaque catégorré 
dé msréhands défend s4 câusé, mais 
les arguments que cés fitéréssés ame- 
nent contre le “Pool” devraient êtré 
mis de côté et un ‘cultivateur bien pén- 
sam devrait se dernänder s’il pourrait 
se faire de l'économie en limitant le 
ndinbre d'employés dans 1& manipula: 
tion des grains. 

‘J'ai bien aimé les Artfclèf de M. 
Raymond Denis sur le “Wiieat Poql” 
puiéque, én homme conseteticieux, 11 
nous à donné les avantages et les dés- 
hvéntages du “Pool”, Je crois, cepeñ- 
dant, qu'il s'alarme un peu trop tort 


ntec certaités clauses du contrat. L4- 


longueur de ce contrat aidera la Co 
ne ae ramener 
déé X l'autre jusqu'à ce que som 

cês solt complet: En mous non Fat 
pérons, 


avec nos éultivateurs, nous 
drions’ pas parler de “Pool”; 4 

quand le cultivateur ne peut : 
me défrayer les dépenses de 


dostés les chones alistentl bien 


| Exchange”: et ensuite .vient In caté- 
| sorie des gens âgés de plus de :‘in- 
quante ans qui sont parvenus À acçu | 
muler un petit iagot et qui restent | 


CE QUE DISENT LES JOURNAUX 


[très conservateurs dans leurs idée< | Lo uestion du rapatriement, tif que lui donnent le rite ra" h{ngs, 
|11 y à aussi ceux qui ont appartenu à Franco: Américains acceplant sans plus se a inquidtef, mi 
lune coopérative ayant fait banguerou- | {réféehir, les revenus qu'elles lui pro 
| La Sentinefte, de Woonsocket (J-! curent | 
Îte: ceux-ls, À ne faut plus leur parier ibert Foisy) : | 
de coopération. [rer 7): | Et. pourtant, s'il veut bien y son 

Mais, chers Messieurs, cé m'est pas 11 y a dans la Nouvelle Angleterre | ger, il ne peut manquer de se rendre 


comme cela que nous arriverons. Ceux | deux sortes de Franco-Américains | 
qui n'ont pas signé le contrat auraient | Ceux qui y sont depuis de longues an- 
dû être les premiers à signer. Laissez | nées, qui y ont élevé leurs enfants et 
votre égoisme de côté: dommez#ous | ceux qui sont tout récemment arrivés 


compte qu'à moins d'obtenir en cer- 
tain minimum de rendement (le,-ehi 
cune de ces machine de rapport, son 
industrie est nôce-sæirement déficitat- 


ne vois pas que si les choses veñaient à | sés du Canada par ja misère ou atti- 
mal marcher, les cultivatetré auraient 
à souffrir pendant cinq ans. Le gou- 


sue aux journalistes améri- 
ains réuhis en éénvention, et que leur 
transmis l'ambas:odëhir Sir sme 
Howard, montre bén que le chef tra- 
vathiéte qui eut ditjoürd'hui À'ta tête 
du cabiñet de ‘Grande Brftaine com. 
prend toute la ptfssance «lé l: présse. 
| Comme MacDonkid, en «a qualité de 
|travañlliste, appartient an <otlalsme, 
‘il a dû appréudre dès sa pr'étfibré eu- 
| fance, linfluoñés dés quotidiens, et 
méme des siplés (racts. A\Wjourd'hut 


rés ici par le goût du changement, 
l'appel de parents et d'amis ou sim- | 
vernement interviensrait et le contrat | plement parce qu'ils n'ont pas pensé | 
de cinq ans deviendrait nul. D'abord, | à aller ailleurs. 
si le gouvernement y voyait du dan- Autant les premiers se sentent chez 
eux ici, autant les autres sont dé.| 
Naturellement, quand cette €'oopé-| paysés; autant les premiers se plient 
rative sera formée, l'Argentine, l'Aus- plaisir aux,conditions de la vie 
tralie, les Etats-Unis, etc. seront en-|@ux coutumes différentes, aux modes 
core JA pour nous faire con€urrence sur | spéciales, autant les autres trouvent 
les marchés de Liverpcol, et la deiman- | cela étrange, ennuyeux et de mauvais 
dé seulement nous amènera des prix | goût. ‘ [ff sc sert de cette arme ei cohain 
plus élevés. Si les premiers ne songent guère À | Sanee de CAure, ét 508 expériences du 
Le blé gst un produit mondial et sa | retourner au Cænada, les autres, en | passé 1üi sont uné lecori pour l'avenir. 
surproduction tiendra son prix ® très | grand nombre y songent ce! le jour et 


Le fait eut due cetté -inffuëéneré ept qua- 
bas. Cependant si la récolte de blé |la nuit. Ils en parlent à l'heure des | s:-jfmiftée, potir le bidn édimme poue 
venait à manquér dans céftains pays. | repas, à l'heure du coucher et leurs |}, mal. La nranvalge dresse peut rut- | 
et qu'elle serait bonne icf, la rareté 


rèves sont hantés de visions Canadien | nor me soctété des mieux bâties en 
amènerait des prix plus élevés et vo-|nes. ui tour de tlait. æ bolchevisité ex- 
tre Coopérative, bien administrée, 


Le rapatriemeñt, pour ceux-ci, n'esi | jeterait-fl sans la presse? Où dû ffoins 
vous paierä au centuple l'argent que | pas une chose impossible et ne serait | sepalt.fl deveit pratigoëment unlver- 


votre récolte aura rapporté. pas une chose désavantageuse POUT | sel? Mais la botffé presée, lenréuse- 
On me demandait l'autre jour si,|les groupes franco-américains. ment, peut combattre dfficacément les 
ayam du blé à vendre, je signerais Sans doute, parmi ces familles, il Y | ravages éaudés par la mauvälée pres- 
ce contrat. Ma réporise a été dans | a des recrues qui seraient d'une gran- | 4e, on du #Méiñ# les prévéitt wflé ne 
l'affirmative. Oui, si je semäis au | de utilité pour accroître notre influen | sont pas énéère late. Les 
blé je signerais tout de suîte. Je ne|ce ici; mais il y en a plusieurs qui | ationaiés d'ûn peuplé défendteñt en 
ni pas parte que je vois dans | mangent de la ‘misère ou qui risquent mMaeure partié, potté ce CUT EE dé leur | 
e “Poor” nñe mine d'or, mais je si-|de manger, dans l'inaction, le peu qu'ils cônsériation, de tétlé ot tolé féuille 
sr plutôt parce ‘que je ne voudrais | ont emporté avec eux de la patrie ca- qi le attaque on les défend. Le Ca. 
pas êfre la cause que cétfe organisa. nadienne. Ÿ nadi frénçats, qui le cute dé éatho- 
tion n'ait pâs lieu. Je ne signerais Car, il est inutile de le cacher, les | jjcisme et des tréditiofté, dévratt pro- 
pas avec l'idée que cetté Coopérative | tenrps sont durs. fiter des expériénces des autres et vil. 
fera monter le blé à Liverpool en te- Le nombre de pères de families sans | je jaionsement su? ses jonrnaix vrat 
nânt le sien en rééerve, car je sais travail est très grand et rien ne fait | ont eatholiques “et cadadieng:frame 
que les acheteurs de blé à Liverpool prévoir que les jours prospères sont çais. 
jne sônt pas forcés d’achetér notre blé | bien prochains. 
qüand là récolte est en abondance Dans plusieurs paroisses, il faudra, 


M 
ca 
a 


l& main et signez dès maintenant. Sa- Les premiers sont acclimatés; | re: qu'il en est pour xa peine, son 
chez que les cultivateurs sont à peu | quand même ils gongeraient à retour- temps et sa mise de fondls A 
près la seulé Classe qui n’a pas ea-| ner au Canada, leuré ektahtsrne vou- |’ s: 
| core eu le courage’ de s'unir. draient pas les suivre et, d'aiileurs, ils ! | 
| Quoique je ne vois pas dans le|ne songent en aucune façon à quitter | Puissance de la presse 
‘’Pool” le salut unique des cultiva- | leur patrie d'adoption. læ Droit (Ottawa) 
teurs, j'aimerais à le voir passer. Je Les seconds viennent d'arriver, chas- Le niessage di premier mitiatre 
Î 
| 
| 
[l 


avec 


Maïs, après avoir bièn réfléchi, fe me|tés de secours d'aider quelques-unes 
dirais: Nous allons, sans doute, ga-| de ces familles qui ne peuvent pas 
gnér quélqué those dans le mélange | subvenir à leurs dépenses. 

des différents grades à Fort William, H se pourrait donc qu'un certain 
dâns l'‘‘average” ayx élévateurs du|nombre de ces nouveaux venus, qui 
terminus nous en aurons assez pour | n'ont aucune attache au pays, qui |: 
payer le président de notre Coopéra- | n'ont pas encore perdu le goût de 1a 
tive. La différence entre le “street” | terre, seratent prêts à retourner. 

et le ‘track price” disvaraîtra, la ma- C pour ceux-là que le travail de 
nipulation coûtera peut-être quelques | rapatriement peut être pratique et 
fractions de sous de moins. Enfn,| profitable. 

chosé certairie, ça ne péut'pas être Dans les circonstances, le travai 
plüs dégoûtant que c'est maintenam.!| que font les missionnaires _colonise- 
Vous travaillés à vous ärrâcher te! teurs dù Uänada n'est pas à notre 
coeur et vous n'avez rien pour votre | désavantage et nuus avons toutes les 
travail; alors signez, si rene vous | raisons du monde de Fentourager. 


est possible. s: 


Je ne vois qu’un cas où J'héajterais 
Le feu et nos forêts 


c'est notre propre apathle, notre P4-!qais lés dütrés pays qui en efportent. l'avant longtemps, demander aux socié- Program la pus 


Le Lendèr (REINE) | 

Nous, disons à l'univers: que là po- 
pulution de la Saskatchewan a aüg- 
mentée de 91,279 en 1901 à 151,610 en 
1921; qu'elle à augmeits ( de 419.48 
cent entre 1901 et 1911 eg de, 
pour cent entre 1911 et 198; et. que 
durant ces deux défie, Er aœ, 
tre subdivision politique. À el 
n'a égaié ce recoi 


à signer: s’fl me fallait toute ma ré- 
colte pour payer ma ficelle d’engerba |! ja province (Vancouver): 
ge et mon bättage et poùr nourrir, 
vêtir et chauffer ma famille 


l'hiver, 
Dal Je Li ane bonne canne | te D 81 


pour faire signér ceux qui le peuvent. 


dans non forêts que | Le Sauvegarde’ sé 2 Vol 
Your parler | ntr pour pluk de ap ' 
ve le feu détruit | poïfcés d'éséirainees 
pe \. : de 33 à 37 pouf cent de nos richéssës ést dit Jotf Shfiffo, 
ependänt l'automne prochain, après | fregières, Les nguf ditièmes dé cé |s6h#é qhé, | 
là Coopérativé mise en marche, di thcendies fésdetrétx- sont Attrfbuatiet 
sons, si je venais à vendre mon blé À l'niprudencs. Les colons négligent | tion s' 
à 41.26 le minot, f'attriueralé ce bon | pétetidre contprétément lév fédé allé: notre 1 
prix à la rareté du blé ét non au dx Dar le défrictiement, 164 
“Pool”, L'année prochäine j'en sè- n'ététgrient qu'imparfaitemenit 
mérais moins grand, car la surproduc-| | LS nee dal servi à: in cutson dé |; 
tion aussi bleñ que ia rareté fait le letrs aïfinénts et les fumetrd fénicent | 


prix du grain. naliré c 
Le plus tôt possible je me lancerais Fe] tt des cts mat étetatod. | 
Dur das de ren S 


dans la culture mixte, pttfsque je vois 3 
dus cette culture le salut du euftt L'indastrie 
häsardstse pour s'y livrer uniq 
Les témps meilleurs arrivent. 
gouvernement" provinçial ausi bi 
qué le gouvernement fédéral s° 
pent de nous, Les frais de transport 
st lé chiemin de fer et sûr l'oau be- 


nn 


füincre és ‘titétéséés, qui 
cÜftivätéurs, c'est qe l'agricutire C4 


a ie Wénnéprg: Men: te @ mai 1991 


ASPIRINE 

| ——— + 

| Méfiez-vous'des contrefaçons 
TN | 


rêe 


yinformations de première main sur le | 
{chemin de fer de la Baie d'Hudson 
|en faisant un voyage personnel d'ins 
|pection. Il lui a été très difficile de 
|se faire une opinion au sujet de in 


Une femme d'Ontario ÉPTOULA | jigne, car partisans et adversaires dé 


du soulagement par l'emploi | rendent Neur cause aver un égal en 
..des Pilules Dodd pour thousiasme. Si le gouvernement ac | 
les Rognons cordait l'argent nécessaire à son achè | 
vement, Îl serait très Césireux d'er 
finir avec le projet. 
——— 02h ei — 


h 


1 
| 
| Elle avait souffert de maux de | 
vessie pendant des années, | 
mais les Pilules Dodd la sou-| 


‘ ; L à * 02 
et —— r 4 LA LIBERTE 
vw cNEA à + ec UE CSN Ï Dre : c PE De 7. RENE } Rens S + 
RATE n ‘ Î : ,cune Congrégation me serait reconnue, F 
LES CATHOLIQUES DE FRAME EN "7 mi ECHOS D'EUROPE [Elle dit pourquoi 
l'Egiise et l'Etat, les religieux rentrés . 
FACE DES ELECTIONS GENERALES 0e en reconnaissant 
du gouvernement se trouveraient me- | La France s'a te 
>à ' macés, les écoles confessionnelles d'Al de blé en Afrique 
; 1e 11 mai prochain, C'est le jour de | venue d'examiner ce qu':! peut y avpir | mises et l'ambassade auprès du Va- 
ln fête nationale de Jeune d'Arc. | d'injuste et de caduc dans les fameu- | tican pourrait bien se voir, une secon- | l'insuffisance de la France pourra être 
partiellement comblée par l'excédent 
providentielie, un heureux présage. |en masse, auraient suivi cet homme | S'ils ne peuvent espérer de nou- | 
Les événements, d'aflleurs, concordent | On #ait trop, malheureusement, que | veaüx progrès, les catholiques agissent | 4,jt être d'environ 2 rnfllions de quia-| 
| taux par rapport à la consommation | 


en France avec la complaisance tacite | 
:. Les, élections générales auront lieb | pelait une révision et que l'heure était | sace et de Lorraine seraient compro- 
Paris — Pendant l'année 1923-24. | 
Nous voyons, dans cette coïncidence | ses lois Mntangibles”, les catholiques, | de fois, supprimée. | 
de la récolte de l'Afrique du Nord, qui | 
À fuétifer nos espéranres Il y a quet- | cette éventualité, qui ne varaissait ec avcv Sagesse, en Cconsentant cer 


Jours à.peiñe, un vent de pessimisme | nullement invratsembiable {1 y a qua |tains sllences et certains ajourne | jcaje. 


inciinait les esprits vers les pronostics | tre ans, ne s'est pas produite; à me | ments pDôur écarter au moins ces pé- | 


décourageants, la cris du change, 
éégravant nos difficultés multiples 
slourdissant le prix des denrées, sur 
excitant les inquiétudes et les mau- 
vaises humeurs, risquait de grossir le 
“parti des mécontents, c'estâ dire, au- 


qu'un avantage médiocre; entre l'op- | ance invincible contre les éléments de 


| sure que la Chambre du Bloc national 


|avançait dans ea carrière, elle deve ! 


|nait même de plus en plus improba 
ble: et ce n'est certes pas M. Poincaré 
| qui la réalirerait 

Cet homme d'Etat, qui possède de 


Î 


{ 


rils. 

L] . L1 | 
| Mais, n'importe’ il en est beau- | 
| coup, parmi eux, qui regrettent qu'on 
n'ait pas mieux, ni plus vite utilisé les | 
positions conquises en 1919 et qui sou- | 

| 


|19,400,060 quintaux, 


En effet | Algérie, la Tunisie 
et le Maroc ont dunné une récolte de 
permettant un 
chiffre de trois millions de quintaux 
d'exportation. 
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Les Francs-Maçons alle- 


lagèrent promptement. 

| Bright, Ont., 5 mai (Spécial) 
{— “J'ai reçu votre Almanach 
!Dodd et depuis j'ai toujours 
{pensé vous écrire. Je suis la 
|mère de quatre enfants et j'ai 
leu des maux de vessie très sé- 
rieux. Je pris différents re- 


| de rognons malades. Les Pilu- 
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blement pareille à la Chambre défunte 
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position et la majorité, l'écart est sf} droite de sa majorité, dunt la fidélité | eme | les Dodd soulagent les maux de vues étrangères | dent PE Fi. { 
considérable qu'il faudrait, pour re- | ministérielle ne suffit pas à cacher la| Ja migration des oiseaux “Carmen” en français à fs Re . Ve queique Intensité | Les jivres nouveaux -- La Quinzaine | Done si bien Écenie que le mu 

tourner la situation parlementaire, un tare catholique; elle l'incline, en mé-| RÉTR Berlin A e soient. Re {politique — Stéphane Aubac: Pologne de y ble . | 

énorme déplacement de voix. |ime temps, vers ces radicaux, Jon, Lei dissqux ‘cul pendant été; tro: = Ex … sh du € ne 1-|___XXX: Roumanie — Bulletin mari | contrefaçons, len tablettes de la con | 
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Quelles sont, en présence de ce ré- son point d'appui, non pas, — cothñme | 


sultat éventuel, les espérances des ca- 
tholiques et quelle sera leur attitude 
au sein du combat qui s'engage? 

Les lecteurs canadiens, et, d'une fa- 
con générale toujs ceux qui se tien 


Aussi le voit-on constamment chercher ! 


| {1 serait logique, loyal et prudent, - 
{dans la majorité du Bloc national, 
| dressée contre la coalition du Bloc des 
| gauches, mais dans une sorie de con- 
| centration intermédiaire. 


| forêts, quittent, en automne, les cli- 
| mats qui ne conviennent plus à leurs 
besoins et passent dans d'autres pays. 

On conçoit que le changement de 
saison et le défaut de nourriture con- 
venables avertissent ces différentes 
espèces d'oiseaux de changer de de- 


“Hoch” traditionnel au Kaiser. 


bourg, lorsqu'une troupe tenta de 
chanter l'opéra ‘Carmen’ en français. 
Les policiers durent être appelés pour 
rétablir l'ordre. L'auditoire ne devint 
enfin plus calme que lorsqu'il eut été 
annoncé, du haut de la scène, que des 
artistes allemands chanteront en alle- 


Demandez à vos voisins si 
les Pilules Dodd ne sont'pas le 
remède idéal pour les rognons 
malades. 
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un an, 100 fr. { : 

Paris, 286, Boulevard Saint Germain. 
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[Croix Bayer”. 


| Laburthe: Parmi les Philosophes. 

L'Orlentation des Moeurs -- Geor 
ges Lecomte: L'Hygiène morale fe,lu 
| Vie. 


, - | ; * : L'Orientation agricole Adrien 
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daise, savent qu'il est assez aifcile de | gouvernement qui peut efactuer l'u sectes voltigeants partent les premiers | Paris. | Une souscription au “Panorama” et chère | 
donner réponse claire et formelle à | nion des catholiques. | ère. 


pareïlle question. 


.Ceci, pour deux raisons principales: | 


Quetle est donc, en fase du corps | 


de nos climats, parce que ces insectes 
| manquent les premiers. Les oiseaux 


Krupp va à Rome remercier 


DE L'OUEST 


La province du Manitoba a 


à la “France Nouvelle” donne droit à 
être membre de l'Union Française avec 


A travers la Science et l'Industrie 
A travers les Périodiques étrangers 


; qui se nourrissent d'insectes terres- une carte ct à une réduction de 10| 
a première, c'est que, sur le terrain Lu toral, la position de ces dernier1? | {res comme de vers, de chenilles, de le Pape 1 MS Li ue pour cent pour l'abonnement aux “Re- nt Po 
’ , * ’ . 5e L = 28 iveaux types de Motorshipi 
sspolitique, et en particulier dans le do-| J'entends la positiun de fait ou la po- fourmis, partent plus tard, parce ae ed RE vues Bleue et Scientifique”. No Noa os 
iuytmaine électoral, les ëatholiques fran-|sition moyenne, puisque, malheureu- e pp e: p Ë Ë 7 & e Guer- 


hçals ne sont ni groupés, ni organisés: 
——roha-seconde-que te gouvernement jut- 
:sahôme, image ou inspirateur d'une ma- 
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11 ité comiposité, n'a pas, quant aux 
tr déstions catlioliques, une politique | 


{bien définie. 


E+,0 CE 


159 ‘Je n'essaierai point de vous refaire 


sement, on ne saurait parler program- 
me commun, ni d'attitude unanime! 
C'est, en somme, une position plutôt 
négative: les catholiques, agissant au 
mieux des circonstances et tenant 
compte des nécessités locales, s’eflor 
cent de barrer la route au Bloc des 
gauches, Ils vont jusqu'aux limites 


qu'ils trouvent plus longtemps de quoi 
fournir à leur subsistance. Ceux qui 
vivent de graines et de fruits qui ne 
parviennent à leur maturité qu'en au: 
tomne n'arrivent qu'en cette saison 
dans les pays tempérés et y habitent 
une partie de l'hiver. 

Mais pourquoi, quand la températu- 
re de l'air leur permettrait de rester, 


ment à Rome pour apporter au Pape 
Pié XI l'expression de sa reconnais- 
sance pour son intervention, lorsqu'il 
était prisonnier à l’occasion du sabo- 
tage dans la Ruhr, Le grand indus- 
triel allemand à souligné au pape la 
grande reconnaissance que le peuple 
allemand a pour le Saint-Siège en rai- 


ou à Jouer 


, Le gouvernement Bracken a émis 
un ordre en conseil approuvant la ven: 
te ou la location de 122 élévateurs à 
grain, propriété de la province du Ma- 
nitoba. Ces élévateurs étaient loués 
pour trois ans aux ‘United Grain 
Growers”, mais le bail expire le 31 


+++: 


“(La France Nouvelle’ 


| Revue mensuelle — 286, Boulevard 
Saint-Germain, Paris 

| Sommaire d'avril 1924 

| La Réforme de l'Education — Paul 


| Gaultier: Réforme de l'Education na-| 


re. 

Représentant au Canada: J.-M. Die!, 
| 847, avenue Viger, Montréal. 
| Une souscription au “Panorama” et 
à la “France Nouvelle” donne droit à 
être membre de l'Union Française ave: 
une carta et à une réduction dk 10 
pour cent pour l'abonnement aux ‘Re 
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ot cretüsé, dans leurs rangs, 


ions considérées eomme permises 


Krupp a présenté également des excu- 


Mesnil: La Crise du Logement, 


ont , être favorables, d'où saventils que TEE sur une ou plusieurs lignes de chemin 
pèt difisjons prôfondes et qui sem-| consistent, en général, dans le silence | j‘utres climats leur offriront la nour : sé les déclarations _— PAT de fer. Leur capacité moyenne est de! !lÆs Industriès françaises — Henri 
.  Nablent irréquetibles. C'bst À tel point | observé sur nos revendications pure- | ;jture et le degré de chaleur qui leur udendorff au cours du procès de’Mu-|36090 minots. Ils sont loués depuis | Petit: Le Moteur d'Aviation. 


—jhe ceux d'entre eux qui rêvent en- 


ment religieuses, ou dans l’ajourne- 


sont convenables? Par quelle raison 


nich. L 
* L'entrevue avec le pape fut très cor- 


1912 et ils ont rapporté l'année der- 


Questions agricoles — Jean La Tour: 


. ‘Vous ne 
courez au- 
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* | A au # 
l'Onguent du 


Dr Chase 
irritations de 1 


pour l'eciémh et les 


< peau. 11 guérit immédiatement et ci- 

“%ore et qui demandent une sorte de | ment de ces revendications, ou bien en. |, . nière $75,201.37, soit 6 pour cent de|Le Fonctionnement du Crédit Agri-|catrise graduéllement la peau. Boite- 

. s'éloignent-ils tous en même temps, | äjaje et Krupp, avant de se retirer échantillon de l'Onguent du Dr Chase 
1 catholique, avec ou sans cette | core dans ces formules un peu vagues, à ’ [leur évaluation. cole. 
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énomination, font figure, à leur corps 


et il faut bien le reconnaître un peu 


comme s'ils avaient unanimement fixé 


laissa au Vatican une offrande royale. 


L'hon. Albert Préfontaine, secrétai- 


gratis si vous mentionnes ce journal 


d'avance le jour de leur départ? Com- robe luc éclemhot-récipac Mur RE ide de ne — Charles Guyot: are nappe de deux nm pour frais 

défendant, beaucoup moins d'apôtres | équivoques, qui prétendent concilier | ment, dans l'obscurité des nuits, et distant dos ilot lande à re provincial, va annoncer immédiate- rraine III. se Rang * FA dei Mon Deer 

de éonstituer l'union, que d'in- | la liberté des catholiques avec. les lois | sans connaître ni les pays ni les cli-|jon per ei th . °pu ri ment pour demander ées offres qui se-| Questions de Phonétique — Roger | onto. ‘ di ’ 
transigeants, susceptibles de créer un |existantes. Mais toute expression | mats, pourguiventils si constamment . mr se mes 7 a €XPO8E ‘8 | ont acceptées jusqu'au 10 juin. RE 

désaccord de plus. En ce moment, sur | comportant une addition formelle à la | jeur route? Quelle boussole les diri- uation actuelle en Allemagne et en = ——— mt à — sé rt 


l'échtuuiér des partis, nous voyons des 
oliques attachés passionnémept À 
l'Action française”, d'autres qui, sous 


législation laïque dépasserait évidem 
ment la limite de ces conces<ions tolé- 
rables. Et, Dieu merci, parmi les plus 


cieux et à leurs voeux discrets. Plu- 


ge? Quelle carte leur trace la route? 
C'est vers la fin de septembre ou 


âu commencement d'octobre, suivant 


territoires occupés. 
—— — DD 0 —— 


Les catholiques dans le nou- 


On va établir une pulperie || 


à Selkirk 


Î Us 
Achetez vos tanis maintenant 
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léé royalistes sans se confondre avec | la manière de Poincaré, il en est Qui | hirondelles quittent nos contrées pour |‘ de pra pd les bise depuis un ‘ - ‘ 
eux d'autres encore qui se dévouent | veulent imposer, coûte que coûte, à | busser dans les pays chauds. Les ca-| Paris — Dans le nouveau ministère, a seed ae J'ai un jbeau lot de tapis de seconde main de première cisssé dans { 
au e républicain tout en formu-| nos amis, cette sorte de reniement. |nards, quelques espèces du moins, at- | Comme dans le précédent cablnet Poin | à ré : on sRHacere_ ee _ toutes les grandeurs ; ! ù 
länt les plus expremseë réserves sur| Cette attitude répond, je ue dis pas | tendront aux approches de l'hiver, s'ils | Caré, il y a, autour du président du |P" ape Pablo À SORTE Re WIRE Molltoure qualité -- Prix très raisemnätles l 
Ida oïls de laïcité; d'autres enfin qui, | aux directions de nos évêques, — ils | ne se laissent pas surprendre par la | Conseil libre penseur et des ministres peg. promoteur de l'entreprise est ; 
#ans cesser d'adhérer aux principes | n'ont pas donné de directions sur ce | neige et les glaces, pour nous quitter. | de &auche, quelques hommes en qui M. Doiphus, représentant des Incéréts 839, rue Main 4 . . - Winnipeg 

; | k are FE à anglais, auquel sont associés pour ’ 4 | À { 
de l'Eglise, évitent de se prononcer | point, mais à leurs conseils offi- | [es corneilles viendront nous annon- [l'homme d'Etat n'a pas absorbé le chré- 1 (Au nord du ‘“subway”) 
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RE mare lois; et je n'ai pas 
6 le petit groupe, tout à fait à 
part, ardemment catholique à certains 
points de vue et singulièrement enclin 
par ailleurs aux idées libérales et qua- 
Sixérolutionnaires, qui suit Marc San- 


n 


sieurs ont clairement manifesté ce dé- 
sir, beaucoup d'autres se sont résignés 
À cette manière de voir, qui leur pa- 
raît la seule raisonnable et possible. 
Les catholiques y sont entrainés, 
d'abord, par leurs sentiments de bons 


des ganches, mâtiné de socialisme et 
meuacé même d'infitrations et d'at- 
tractions communistes, affaibiirait la 


$ 
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' 


l’air apporte à la rapidité de leur vol. 


au 1 main de Dieu 


cer la fin de l'hiver, et les mille petits 
oiseaux nous diront que la belle gai 
son est commencée. 

Tous les oiseaux n'émigrent pas en 
troupes. 11 y en a qui font lé voyage 
seuls; d'autres qui ne le font qu'avec 


nissent pour faire une même carava- 
ne, se mettre par là en état de sur- 
monter les résistances et de s'opposer 


on, les oiseaux de proie qui se trou- 
veraient mal de s'engager dans l’épais 
tourbillon qu'ils forment. Les oies 
sauvages, les cygnes, les grues, se 
disposent en triangle‘ et diminuent 
ainsi la résistance que l'élément de 


Le trajet s'exécute en assez peu de 
temps. On estime'que les oïlseaux 
voyageurs peuvent facilement faire 


six heures par jour. 

L'homme, attentif aux merveilles 
qu'il rencontre dans la inigration des 
oiseaux," pourra tif jamais craîndre 


ns \ 


ne l'abandonne 
3 les divers sentiers de la vie qu'il 


deux cents milles en ne yoyageant que | 


tien, à commencer par le ministre de 
la Justice, M. Lefebvre du Prey, qui 
est un catholique pratiquant. J1 arri- 
ve aussi qu'on rencontre à l'église, as 
sistant à la messe, soit, M. François- 
Marsal, soit M. Le Trocquer et peut- 
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l'entreprise plusieurs hommes d'affai- 
res de Winnipeg. : 


Sir Henry Thornton fera une 
inspection personnelle 


toutes les 
St'Montrénl à Montréal 
renseignements 
Aux organisateurs 
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guier. | leur propre famille: d'autres émigrent | être un ou deux autres aussi, mais non! Sir Henry Thornton, récévant à ! eu | 

pes Four rassembler ces éléments hété| Français. Il gst certain que. sur le|Lar petites compagnies. Ce sont les | Pas M. de Selves, qui est protestant, | Winnipeg une députation de l'associa- M 
: és eh un seul bloc politique, 11| terrain de la politique extérieure, M. | bares ot les mères qui rassemblent les | 2! M. Bokahowski, ministre de la tion “Vers la Baie”, a déclaré qu'il L'.. 

aiberien moins qu'un coup | Poincaré reste l'interprète et le guide | enfants lorsque le temps du départ | rine, qui est juif. : avait l'intention d'obtenir cet été des re | 

eucore laisserait échap | du sentiment national ét ue le bloc approche. Plusieurs familles se réu- | £ ' 
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vis mon rat, inanigeent ma pâte | 
| dentifrice. | ° 1 


1 Cette fois, je me levai. 

THEOPHILE |rat disparut. Jè me recouchai. | 
- ai Le rüt reparut. . El. il se reprit | 
DE: : ‘à manger. Il aimait beaucoup | 
si blue ti assassiné, ;ka pâte dentifrice. D'ailleurs, ! 
indiscute de suis la l'instant d'aprés, ayant dûment 
cause, -Mais, si remords | constaté que jé n'étais pas né | 
peuvetit satisfaire aux mâfes chant et que mes manifesta- |! 
de l'être qui ne vit plus, Théo- | tions bruyanies étaient inoffen- = = 
phile, doit reposer en paix. Car |sives, j'eus beau mé déranger. e je vois du premier fegard? * | = 

J'ai su bien. des hbèles- et bien |lui ne se érnge plus. 1} Théophile, dans la ratière! |; Le Mois de Maries 
des gens passer de vie à trépas; | mangen dé plus belle, avec, de ! tt ie déuicurai sur le seuil, } ' ' F- 
et, cependant, pas uñ dont la temps à auire, un coup d'oril | tout éinu. #— 
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* | mirable du “Salve”. Reine et Mère de 
| lim Miséricorde, nous vous saluons 
|'| Vous êtes notre vie, notre. douceur, 
4 | notre espérance. Nous. -crions vers 


mort mail comme me gé-|vers 1hoi, par dessus l'épaule. it ému, comm vous dis. | | vous, pauvres enfants d'Eve, exilés 
na la mort de Théophile. | Ce rat semblait me dire: |A voie ce rat pris au piège, que | Le culte de Marie | ans ceite vallée de larmes: nous:sou- 
C'était lan je ne sais plus! Tu fais bien dù bruit, mon i4uis sommé tonte. moi-mé- | | pirons vers vous dans-fos peines et 


* ‘ on dvico x “i , i £ 
combien. 1 m'advint d' ler, | pauvre vieux, et vreiment pour | 16° dressé, 


c «ll ! ! j'eus une véritable Ce que nous disons, d'ordinaire, du nos désolations. Aïlons. notre mater- 
je ne pourquoi, er |pas grand'chose' 


| à a ES 1;°s_ |ulte de saint Joseph et des Apôtres | nelle avoeñté, tütrnés sur nous vos re 
Hgypte, et, pour ce faire, de} J'élais vexé, Mais je m'en- Er a FE | est éeniement vrai de celui de Marie. | gards pleins de pitié Faites qu'à : 
que potage à béeé dal danel dou D met Me) Le ph, deg qe Thévphie | PS esse à Denon on lé Des d'anasts de ttes 

Le à da fie dut et gue.. Fi RRQ |me regardait Pauvre diable | v b PR dou oe + 
pagnie à la Licorne, — es- | main, } interview ai le garçon | 4 Théophile!… Je fus bien | sièies [le tre : e le. ous 
sageries Maritimes, si vous pré- de cabine : ee | obligé de coustater qu'il n'avait :4 Grâce aux fouilles opérées dans les | êtes, à Marie, la cléménce, ia piété, la 
rez. Le Lotus n'est pas un vi- Dites donc, mon bon ami? A ni à Ja laitue, ni au fro- | Cs'acombes, au stècle dernier, on a | douceur incarnées! 


lain bateau, encore qu'il soit un |On m'avait promis que la cabi- | 


à .e . : : : mage: lout était imact dans la | découvert plusieurs peintures murales Fr. AREXIS, 
bateau fort vieux: je l'ai con-|ne serait toute à moi: mais {ratière. Lui aussi, il avait eu : représentant la Vierge assise sur un | ©.M. Cap. 
% s < | EC … ade : « : r L s | 
ou trés jadis, lorsqu'il. portait j'a trompe, j ai un camarade, | 4, émotion, Théophile. E tantôt de baint D —— 


it son trône et entourée, 


” 


un autre nom et qu'il faisait les ! ici! 
lignes d'Extréme-Orient. Tou- Le garçon me contempla les 
tefois, rajeuni par une refonte | yeux ronds: 


iregard! Je le sentais peser sur. Pierre et de saint Paul, tantôt des dou RECETTES 

| moi, grâve comme-un reproche. 7e ‘Apôtres, dans l'attitude royale de 

, * . 9 Un petit ocit noir et brillant, ! quelqu'un qui reçoit les hommages. La | 

convenable, aux Forges et; Comment cela”? attentif, anxicux. Et c'était com | plus belle et la -plus grande de ces | goupe aux poissons (recette bretonne) 


Chantiers de la Scyne, refonte! I était Marseillais, son ac-l5ne üine interrogation, comme | fresques date du commencement du| ‘Trois ou quatre têtes de poissons, 
dont j'ai été témoin, j'ai été cent ne pouvait pas tromper. & 


témoin de tant de choses! — Le! Je lui expli i la ct : cie réquisitoire. Oh! il n'était deuxième aigle. c'est-à-dire de soizan: | deux carottes. coupées on. rondelles, 
( ses: — Le! ur exphiqual la ChOS€: pas besoin d'être grand clerc |te-dix ans après la mort de NotreSei |qeux poireaux coupés en rondelles, 
Lotus fait. encore aujourd'hui, | C'est un rat, ec camarade! } our comprendre. Et je com- | sneur. de cinquante après celle de Ma- |éées sions coupés ef rondelles, 
sur les lignes de la Méditerra-|un rat qui a son trou quelque prenais! Théophile, du jond|rie. et peutêtre du vivant de saint | qeux fousses d'ail, deux dousaines de 


EE pe sa Pad ques pue Sn Er AS de sa ratière, me demandait !Jean. Preuve évidente de l'antiquité | moules, deux cuillerées d'huile, deux 
neul. Je lavais donc pris a; dn bruit loule la nuit: Je RE eompte de ce piège sinistre !du culte de 1a sainte Vierge. Trois | grosses pommes de terres |coupées en 
Marseille à destination d'A- peux pas dormir. En outre, et 


ee ain : 2: lltendu à sa bonne foi d'animal | siècles plus tard (431) le conelle d'E- | tranches. deux pintes d'eau, él et pot- 
Jexandrjé" et, ma foi, je m'y qui pisest, ce rat mange ma pà-| pacifique et, somme toute, inof-|phèse rendit au culte de Marie Un vre, une poignée de cerfeëil haché. 
trouvais fort à mon aise, |te dentifrice. A fensif, — inoffensif absolument. | éclatant témoignage. Les chrétiens | Nettoyez et lavez bien les têtes, pré- 
La Compagnie, d’ailleurs, | Ca, par exemple, s'excla-! Je comprenais très bien. | de ceite époque avaient coutume d'ap-| parez tous les légumes. Mettez les 
correcte envers Je loup de mer! ma le garçon, admiralif. De ce! ©. Pourquoi m'as-tu pris? me | peler la Sainte Vierge d'un nom que | têtes et les légumes à l'esu froide, 
que je suis, m'avait offert unc ral, pas moins! qu'est-ce que | Gemandait Théophile. Pour-|nous répétons nousmêmes aujour- | ajoutez l'huilé, laisses cuire une heure 
cabire à deux lits pour moi] vous en dites?,.Il est malin, quoi m'as-tu pris ainsi sournoi- | d'hui, celui de Mère de Dieu. |et demie. Au moment de servir, eule- 
seul. Rare faveur! N'empêche | kén! 4 sement, traîtreusement? Quel! On peut dire sans exagération - que | vez. les têtes de poisson et ajoutez 
à pes la premitre nuif que j y| Puisil conclut, Fair de quel- | mal te faisais-je? Je goûtais à lle cuite de la Sainte Vierge suivit le |jes moules que vous avez fait ouvrir 
wrmis, j'eus la surprise d'en- qu'un qui sait ce dont il parle: |}, pâte dentifrice, soit! Mais | progrès de son divin Fils. Comment | à part, leur éau et le cerfeuil. La 
tendre, fort près de moi, autant | C est un rat, sans étre un j'y goûtais -discrèélement. Et|ies séparer, en effet? Dès le moy@n | chair qui tient aux têtes est très bonne 
de bruit que n'importe quei! ral, d'ailleurs! Je le connais: parce que j'avais faim. Tu enlage, nous voyons se multiplier les |en vinaigrette; en peut aussi en faire 
EDRPAgNON de chambre en au-|c est Théo hile. F A ‘usais plus que moi tous les /|églises dédiées à Marie, le nombre de | des croguettes‘de poisson. L 
rait pu faire. Tout ahuri, je! = Ah?fis-je, éberlué. jours, de ta pâte dentifrice! et|ses sanctuaires, de des pèlerinages et Hors d'oeuvre 
tournai le commutateur élec-| : Mais le garçon continuait : |sans avoir faim, toi! de ses fêtes. Les cathédrales, sur-| Voulez-vous composer un hors: 
trique, m'attendant au pire. El — Parfaitement! Théophile, Et je sentais venir la ques- | tout, sont consacrées de préférence A | d'oeuvre peu commun: piles 15 amen- 
je ne vis rien du premier coup |que je l'appelle, oui”... U n'y a}:ion redoutable : Notre-Dame. Les grands Saints se |jes douces et trots amères passes à 
d'oeil; mais, du second, je vis| pas que moi: tout lé monde, | +, nas pris, je suis à toil| distinguent par leur dévotion à !s |jétam gout FE 
un rat, un rat superbe, longlici. On le connaît Tous les dr ira — UT Hors a Hole co PR 
rar . DE, £ Ts Tu-es te maître, je suis l’escla-" Mère de Dieu. Saint Bernard a été | 4e lait, puis mélez le tout avec une de- 
comme ça, qui. paisiblement | autres rats, on les a détruits. | 


he 


RE ER Eu 


3 ee 


tranches; on-range Cellés-ci dans u 

plät àllant au feu. On ajoute du beur- 
re en quantité suffisante et entré cha 
que tranche de cervellé on met ün peu 


Teint tout vêtement draperie 
usé, fripé 


de cuisson, la sauce étant 16duhe. 


CR 


à À x . ve. Mais scras-tu le mauvais !appelé le Chantre de Marie (1091: 4 très-frais-— Passez 
installé sur la table à toilette, | Lui, non: on ne peut pas! Il ren nt a 3 - Te ps vro-fe-beurre pe 
‘ RE se cr 1 5 en ; L s- ? 11153). Saint Dominique êt Ordre 
imangéait ma pâic dentifrice [est malin! Et autrement vous maître? Vas-{u me faire mal » ë = on ensuite à la passoire et garnissez-en 
ani Li: . : Lo Lil. pas même mordu, jamais! | saire aü treizième sièclé. Saint Fran-| forme d'un buisson de gros vermi- 
DL ph . Mahal . de us Re . L'oeil de Théophile me sui-|çois d'Assise et ses enfants, notanr | celle; c'est un beurte d'amandes dé- 
" À : : 0 i i : j'errai t Duns Scot, à la même 6 , 2 
me rendormir. Un temps. Le chance! Souvent, j'ai raconté vait, tandis que j'errais dans la | men si À 1e _néème époque; | Liciant, 
, 4 ! Se tnt A neire, Mais avec tristesse, avec une | votion à l'Immaculée Conception; tan-| | pb, es die corde 0 Lui 
nai fé commulateur. Et je re- a sd à ou Mer infinie tristesse. Tel, jadis, l’oeil | dis que le Bienheureu£ Simon Stock; ns er de + es à 
ee SRE A Vo ue de Xéhovah suivit Caïn. Je jure | toujours au treféième siècle, reçoit de | ju frstché, et on enlève là peau 
LI 
ph nn *La-cloche du dinier‘sonma minutif habit dé $oh Ordre éotinü sous | Lente" Ai l'ont sd 
> l c s : ; rs teduul blanétiff dañs de l’eau asiéz fortément 
eIgn ez VIEUX has : Élyenfe uma prie Au diner, je repris du poil de | le ñom de scapulaire, que tant de mit | je Mile 
vêtements à neuf risquui à lui faire répéter: la bête: Théophile n’était plus |liers de chrétiens prennent au jour! gant retirée de l'eau de cuisson, on 
' ke -orcurdie? bel esprit. Les enfants, les jeu-| Depuis lors, les saints personnages 
pas Ou : de as Ou he nes filles, le commissaire, m'in- |qui se sont enrôlés sous la bannière 
ar me ne pEUL pas. ON A JE | terrogeaient sur Théophile. Je | de Marie, n6 peuvent plus se compter: 
: — Théophile est pris! fants du Bienheureux Jean-Eudes et: 
— > € ! « - Fe : g ' de farce com de mie de pain, de 
al nr md te A Que! Et, le diner fini, j'emmenai | de Grignon de Montfort, Maristéé, Ma- Mndé datée: pre necabent iv dei. 
| Je jugeai superflu d’insister. tout le monde chez moi pour |rtanistes, Oblats de Marie, et tant | 3, Loire, d'un péû dé muscade, avec 
RTE os ee Théophile n'y était plus. Le| Quant aux Ordres des femmes, ils- 
; : 4 À : : ’ de bouillon ou de où, sat 
| [igourant à côté du oimmiaie | ngon de cabine, Die int. |nt gun mas compir ds Cure | à a on A cou ee 
Ps pe + mar sous de “Dianiond de jui rarvhter toute l'histoire tionné, mais féroce, avait jeté |ganistes des deux séxes organisés sp 
L t instructions si-sim-| © . 3 
: re. Mais si la dévotion à Marie a fait, 
remottré à neuf un morceau vieux, | la table dinaient plusieurs jeu- MS cn : : 
avé, fripé, même si elle n'a jauikis teint | nes filles et plusieurs er ’anhis et a ne m'en suis jamais con- | dans Se suite des eine. see rss 
. Choisissez la couleur que | que tout ce petit monde avait A RPOFTAINOUR, 008 DE0ËTOS dans :FOsRRr 
:. 2 : : in ,'i s ,] . é 
aimé à voir rire les jeunes bou- x Eve Élus vif cha x] en LE h pays de la terré, ne furent pus moins 
ches. Le commissaire, lui, prit J'avaia autour de moi Free 
la Au extrèmement mal. 


admirables. Faites le tour des nations 
chrétiennes et vous verrez partout aw 
honneur le culte de Marie, De gros 


avec appétit. les dire don W:cohihe -de Vas-tu me tuer? moi, qui ne t'ai | sont les Apôtres de la dévotion du Ro-| pne coquille de hors d'ocüvre sous là 
tumulte recommença, Je tour-laux gens son histoire, à Théb- cabine; il me suivait sans colè- | deviennent les promoteurs de la dé- | Cefveile au gratin 
vu Théophile! que je n'étais pas à mon aise. |ia céleste patronne da Carmel le, di: vides. dut 1e" rotéintie, mile vu 18 uit 

— Vous dites qu'on ne peut là pour me regarder. Te fis le |de leur première Communion. 

Le garçon était péremptoire : leur dis, glorieusement: religieux Servites, de la Merci, eh-- 

Mails au diner suivant, me qu'on vit Théophile... d'autres. ub jaune d'oeuf. Où mouille avec un 
, Dé sole des natation a Sim | À noi excuse, j'ajouterai qu'à à la mer lc continu de la ratië-| dansé la plupart de nos paroisses. 
* vousvoules dans n'importe quelle | je ire facile. Or, j'ai toujours Et, d’ailleurs, dès le premier ce, c'éstà-dire à travers les divers 

— Qu'est-ce que tout cela missaire, les jeunes filles et les 


LL incré. enfants. Et.je luftai nt|tivres dit été publiés racontant l’his- 
s PE mg ". Qu'on | contre mon émotion, ÊR je plai-|toire des sanctuaires consacrés à No- 
ne peut pas prendre, iei? à bord 1agrésblement:: #1 Pour scene me ARTE ae RArn 


du Lotus? Ca, ça serait un peu | C4Cher ma vraie tristesse, j'ex- 


raide. Maître d'hôtel! pe mp pr car {er ce 
UN PR À” É I rt e 
-Lemaître d'hôtel se précipi- | : Pr Eh us 


près sa-caplure, de lui rendre ie QT TI Le 
a r e, de liers. Chacun “en effet," qu’ 

Ja liberté! à terre, sitôt Le Lotus mg he rodage may sst 
X-| répandue que profonde. Le Sanctuai. 
re national d'Autriche s'appelle Ma- 
pr ae der qq 


we 


' 


=, Dans la cabine de mon- 
nr, il y a un rat. Foutez-y 
‘une ‘ratière, hein! tri 
à * imentes | # NAT si og D 
; fol. Depuis 07 an& * {'imaître: tel, avait des fa- 
"|" Le soir, rentrañt chez moi me 
her,.je vis la ratière. Du 


: ose a À Gruyère ‘ei des 


Len se de laitue lu parse- 
maient. À ee i, la ratière 
» | était vide. phile, pnint. 
Je Lars aie 

me est vraiment malin et 
qu'on-ne le prenne pas... ca $e- 


|ra drôle)... 


:ÿ 
EF 


4 
Ê 


a 
| He 


Gi 


tre mérite çomme vos talents, vous 


la fait égoutter, puis on la coupe eh |: 


désspus et déssus. Servir dans le plat 


TE JOSEPH CELEBRENT 


Que les accords des Saints, que les concerts des Anges 
Que les chants des mortels célèbrent tes louanges, 
Joseph, plus grand et noble, en ton zèle pieux, 

Que par le sang deg rois, qui furent tes aieux. 

C'est lot que du_Très-Haut la Sagesse infinie 

A choîsi pour époux de la Vierge hénie; 

Chaste: et Sainte Aljiance où la fidélité 

Sauvegarde l'honneur de la Virginité, 


Aussi, lorsque, naissant dans une pahvre étable 

A tes regards s'offrit cet Enfant adorable, 

Avec qüels doux transports tu le pris dans tes res! 
Avec quel zèle encor, l'arrachant du trépas, 

Tu t'enfuis avec lui, dans la terre étrangèrc! 

Ft quand, l'ayant cherché: trois jours avec sa mère, 
Tu le trouves au temple, au milieu des Doetcurs, 
Quelle joie aussitôt vit adoucir tes pleurs! 


Après les durs'travaux d'une pénible vie, + 
Qu'une pieuse mort a saintemeñl suivie, 

Les justes arrivés au séjour du bonheur 

Y peuvent contempler la face du Séigneur, 
Mais toi, dès ici-bas, égal aux anges mêmes, 
Goûtes dans ta maison les déliées suprêmes | 
Que notre âme en prière entrevoit au saini liéu 
De contempler, d'aimer, de posséder ton Dieu. 


Divinité Suprême, abime de puissance, 

Ouvre à nos voeux, asdents tes trésors de clémence, 
Que du juste Joseph les mérites nombreux 

Nous obtiennent l’entrée au séjour bienheureux 
Afin qu'aux chants d'amour les célestes phalanges _…) 
Unissant le tribut de nos humbles louanges, ” 
Père, Fils, Saint Esprit, Auguste Trinité, 
Nous puissions te bénir pendant l'éternité. 


E. GROUARD, OMI. 


Evéque d'Ibora, ë 


Vicaire apostolique d'Athabaska. : 
- (Extrsit de Souvenirs de mes Soixante Ans d'Apostolat.},. 


sion de son excellence, elle tañ dlen-. 
vie, de hainé ou d'injustice, deux qui 
l'aliment. assez pour l'avertir de s6%)d8- 


AUX jeunes fillès 


Voici quelques conseils sur lesquels 
plusieurs jeunes personnes peuvent ré- 
fléctir, 

. De tous les défauts à éviter, jéunes 
filles, un des principaux est l'excès d'a 
mour-propre. 11 vous fait exagérer vo- 


malheur puisqu'elle aveugle sa raison 


et trouble son. repos; de plus, ellû se 
fait haïr, et ses meilleurs àmis l'&ban, 
donnent, faute de pouvoir, longtemps 


supporter ges ridicules, ses emporte- 
aveugle sur vos défauts et vous indie. ments et les caprices de son tumeur, 
pose contre ceux qui, par affection, 
vous les, font apercevoir. En ôutre, 
il gâte votre caractère et ne vous fait' 
recherëher que ceux qui vous adulent; 
de sorte qu'une femme aimable ot dou, | 8 
ce par nâture, deviett par seul,vice, 


a 


acartétre, revéché: et dans la persua | 
PAL S ut wii 4 ‘ rs 


” me jé + 
RE 
HUE SEAL" 


“Depuis sa näissanice 
pières et ‘en dépit de 


fauts. In ua mot, sa vanité fait son 


NE MALE SN 


pu - sp nr 10 
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avantages 
S'il y en a eu des plaintés et des gémisse- 
meñls pendant cette pluie de trois longues se- 
inaitiés! El cependant bon nombre de culti- 
baleurs se réjouissaient de ces averses. Je 
L bous dvoue de suite que j'étais de ces derniers. 
À “La pluie nous assure des pélurages ma- 
gnifiques. Aux premiers rayons de soleil, tout 
ba reverdir, et quel avantage! Je serais bien 
en-peine de calculer l'immense quantilé de 
graint qui sera épargné. Rappelez-vous les dé- 
penses des printemps sans pâturages. 
. Les champs de seigle sont déjà verts et 


Autour de la F erme | 


# 


avait coûté bien moins de soins qu'il en avail | 
donné à sa terre à blé, il eut une récolle bien | 
raisonnable. De cette orge il avait gardé la moi- 
tié pour ses animaux, et le reste, vendu à un! 
prix peu élevé, lui dorinä, tout calcul fait; plus! 
de revçnu nel qu'il n'en avait eu sur ses 4 
acres de blé. Done 20 acres.de lerre peu pré- 
parée et semée en orge rapporte plus de profil | L 
que #0 acres Pre à grands frais et semés | 
en blé. RE i 
Ceci a été vrai ces quatre ou cinq derniè | 

res années et sera vrai peut-être pour lonig- 
temps encore. Si nous avions eu du it. 


temps il est probable qu'il y aurait eu des mil- 
diers d'acres semés en blé. Aurions-nous eu. 


une’bonne récolte? Les statistiques des der- 
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BLUERIBBON 


TEA 


: La grande valeur du THE BLUE 
| RIBBONlest le produit de l'expe- 

rience unie a un sincere desir de A 
produire le meilleur article pos- 
sible. e. ps: d b3 


_& 3 Maintenant que l'etat du com- 
merce devient plus normal, 


El lo | 


valeur du THE BLUE R RIBBON est : 
meilleure que jamais. Essayez-le 


% pauvres chevaux Il existe une de | Lis jes poulains dans 1 mère) et |les jardins canadiens. Ce buletin qui |tion. Partout.où yivent des hommes, M apertient À le patte Minek#.  lOrainaires -:."......... HER ins plus rapides, envoyez-nous 
4 mande pour les chevaux de trait de| ee, une partie de:s0n-temps sur|est intitulé “Roses rustiques et leur | dans certaines circonstances, à certai- = Taures de boucherie— ga 
qualité-et-cette demande ne fera que |}, Elle se nettoie et se-refait | culture au Canada”, porte le numéro | nes impressions de l'âme, les yeux s'é | Nombreux sont ceux qui ont |De Choix ............... + 36.00—$6.50 à es 
eroître si l'op offre de bons chevaux | 4, je système, les fonctions s'ac-| officiel 17 du Ministère fédéral de l'A- | lèvent, les mains se joignent, les ge- | été guéris de cors aux pieds par | A%8ez bonnes ............ $4.50—3$5.76 A , 
e dans lequel est tombé le | omplissent normalement — et tout |griculture, Ottawa. noux fléchissent pour implorer ou |]c remède d'Holloway_pour les]  Taures à engraisser— { R , 
conimerce des chevaux était causé, cela se traduit par un poulain robuste, | L'auteur dit que certaines espèces | pour rendre grâces, pour adorer ou|cors. Ce remède de une | De choix ............ 4...83.25—83.60 
fon ap, lânt par le manque de dé- résistant, qui ne meurt que par acct- | de roses sont tres faciles à cultfver êt pour apaiser. C'est. à. la prière, que | efficacité sans rivale. Bonnes .......... CRETE $2.560—$3.00 À Les fermiers qui ont réussi sa- 
bouchés. que par la surproduction d'un | + | que ceux qui ne sont pas prêts à don- Veaux— vent par expérience que ‘notre 
per dopf,.le marché,ne veut à au-| Nous avons déjà parlé du nai le aux plus beaux types l'attention De choix ..... Sn 58,00—:#10.00 [M service pour les expéditeurs est 
cun prix — le cheval mal fait, sans| ent d'automne. Ce système offreque mérite leur beauté, trouveront Bons ....................85.00—$7.00 ve AM LEE 
(pe, sans cuaihé ni 297. bien des avantages et peu d'objections. | dans les hybrides Rugosa, les églanti- Et re D CONS PAUL Ordinatres ...............92.00—9400 |Q Ecrivez nous pour leo étiquettes 
Choix de ta jument poulinière Qu'il suffise de dire ici que, pour des | nes d'Autriche, la rose: Provence ou : M6, RUE SHERBROUKE, WINNIPEG Ver E e i d'expéditio HT L 
Re = lést mauvais, on {raisons déjà données, les poulains d'au la rose Chaux et les roses Damas un q De choix ,.....,.........86.00—85.25 | Ca db Pac 
| re presque tout 1»: su l'é-|tomne sont presque toujours des ani-|très bel assortiment de fleurs rusti- Bonnes ps ages » » » . «+» « «+» 84.00-—$4.75 avadian ac ue 
lun peu sur la Je tandis | maux robustes, sans tares ni maladies. | ques, de culture facile, qui ne nécessi- Ordinaires .:4......4.. 8800-83 76 } eo 
\ e propriétaire ne prend aucun | Le soin de ia jument pleine en hiver |tent que feu d'attention et qui sont Pour conserves ,.......,.81.50—$2.75 w Fenae 0-08 
/ | Sims pour lui. Sans doute les éta-| Sans être parfaitement renseignés | peu sujettes aux insectes et ma- | | ï | Innipeg 
L e t pâs ce, qu'ils | sur ce sr1jet, nous croyons que la ma- ladies. D pc bons si 
re æ de euiti- | ladie, ta faiblesse et les états añor Les amateurs seront onrses d'ap- Moutons EEE EEEEEE 4 00--#8,00 
n'ôM, qu'un choix. limité à leur | maux -- op ce qui concerne les pou- prendre que les fermes expérimenta- ns PP 


— mais il n'en est pas 
vrai qu'avec beaucoup des ju- 


déception que de -compter sur 
poulain, même si l'on avait fo 
étalon du monde. On 


travaux (le travail raisonnablen'a ja- 


lains — sont presque inconnus chez 
les chevaux sauvages. Ces chevaux 
vivent tout le temps en plein air, ls 
n'ont pas de grainerie à leur ‘disposi- 
tion, la nourriture fait souvent dôfaut; 
en hiver l'hérbe est parfoié gouverte 
de neige et ils np peuvent y arriver 
qu'en grattant. Il n'y à pas de cour 

énsoleillée où Îls peuvent se reposer 
et malgré ces circonstances on plutot 


les phases de la culture du rosier dans | des actes et des formules d'invoca- 


les ont réussi à produire une très belle 
rose d'une rusticité spéciale: c c'est le 
résultat d'un croisement entre ia Jau- 
ne de Perse et la Rugosa, elle a été 
nommée Agnès. 

l'out en donnant des instructions com- 
plètes sur le sol, ja plantatidh, la tail- 
le, la culture, da. protection ‘en hiver, 
et les moyens de combattre les insec-|, 
tes, le bulletin ‘publie -aussi des tistes |: 
des différentes catégories de roses de | 
jardin qui ont réussi à Ottewn.. Les | 
variétés suivantes, d'hybrides remon- 
tantes et d'hybrides de thé ont été 


-pour la 


* GRAINS 
Blé No. 1 Nord... 
2 Nord 


3 Nord... 


Cours du grain fourni par i 


. Comptoir Agricole Ltée, 


finissant le 5 mai 1924 


MAO 
Léa a als 


ces dérniérs annonçant le XXVIme | 


un sl Lu rte 


PC 


La pag arsiqne dns 


| Pour annoncer leur organisation an- | 
| nuelle du Tour d'Eurupe, les Agences | 
| Hone ont publié ane plaquette dont ia | 
Haerboesh littéraire est à l'égal du | 
ton artistique de l'ensemble. Dans une | 
couverture où les titres s'allient à la | 
dignité et à li kôbrieté des sous-titres. | 


Congrès Eucliaristidte International. 

ce ‘pliâdete, en plus d'un coup 
d'oeil qui fiatte, offre au lecteur un 
intéressant, avant-propos, suivi de 
quelques lettres d'une éloquente ap- 
ptobation, et ‘un itinéraire soigné. 

Tous les itinéraires peuvent avoir ou 
be pas avoir cette qualité, ils ne sont 
pas tous dénués de cette fadeur qu'of- 
fre une plate énumération de jours, 
d'heures et de noms d'endroits gévogra- 
phiques, le tout entadré dans les da. 
tes du départ et du retour. 


L'itinéraire du XXime Pèlerinage 


son art à celui du graveur pour sus- 


Winnipeg Man., le 6 mai 1924 


© TRAFEMENT- AUX 
JUS DE FRUITS 


outre constipation, 58 soulagement rapide 
ça prenant * * Fruit-a-thes 


Quel soulagement que d’être 
débarrassé des cathartiques, des sels, 
des laxatifs et des purgatifs qui 
ne font Ÿ ’aggraver la constipation, 

. sont si désagréables à prendre et 
d'un effet si affaiblissant ! 

Les jus de pommes, d' es de 

es et de pruneaux vous délivre- 
ront totalement et de façon perma- 
nente de la constipation. Au moyen 
d'un certain procédé, l'on peut con- 
centrer les jus de ces fruits et les 
combiner avec des toniques et . 
sont ces jus de fruits intensifiés 
corrigent la constipation, libèrent « je 
maux de tête et des attaques de bile, 
vous rendent et vous conservent la 
santé. 

‘‘Früit-a-tives’’ est en vente partout 
à 25c. et À 500, la boîte ou envoyé 
frais de poste acquittés par Fruit-a- 
tives Limited, Ottawa, Ont. 
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National Canadien est un véritable ca- 
hier de route où le typographe a uni 
fter d'agréables visions; ñ a cet avan- ee 
À os prairies de trèfle d'odeur et de luïerne,, "1 | : nee c 
il Le ls vont nons La de très belles récol-  Mêres aiinées nous disent qu'elle aurait élé au tage de pouvoir évoquer plus tard in Oeuts— RS 
# = ! . plus moyenne. Mais combien l'aurie:-vous | mme souvenirs du voyageur, après lui avoir| (D'après la ciassification qu gou- : 
| DA OA Penn 0 ru ER Sre ES due? O once que les élévaleurs | cnetsi lr | servi de guide fidèle et instructif. vernement fédéral) Ts 
| peâdenl nous arriver pendant l'été, mais il n'en PENAUES IR NOUS an q . | Chetsies comme une collection sûre de | l'homme s'adresse. en dernier rechute, | Cu ouvrage ne manquera point d'être | Ettra. la douaine .............. 5.217 
| ds MoiRs vrdl aie ces clairs da printemps sont remplis et qu'il y a peu de demande. Ici.\|roses rustiqtes raisonnables: Frau | pour combler les vides de son âme ou |, eécté et par ceux dont les efforts | Extra, la douzaine .............$ °0 
be _. Po fé du Rèfle # pes eds après les ravages de la guerre, nous voulons | Karl Druschki, blanche. Général Jac- | porter le fardeau de sa destinée; c'est poer resdre la publicité plus intetit. | Premiers ...................... s 1x 
D PNMEER ; / encore suivre la grande vie pendant qu'en Eu-|%°°®1not. cramoisie écarlate; Her Ma-|dans la prière qu'il.cherche, quand | ne voire plus artistique, réjouis | Seconds ...................... 515 
| partance des plus encourtugeantes. En un mot, ee e Fe : t jesty, rose: Hugh Dickson, eramoiste; | tout lui manque, de l'appui pour sa! nt et par nos compatriotes que le | Félés .......................... $ 12 
: fui r fr d'une forte ré-  "0P€ des milliers crévent de faim, n'ayant pas | us john Laing, rose; Mrs. R.-G.|faiblesse, de la consolation dans ses ee | . 
4. : cette pluie nous donne l'espoir d'un , - : ; Tour d'Europe tente d'autant plus qu'il| pommes de terre— 
| j ; de quoi ucheter du pain. Le marché à blé ne |snarman Crawford, rose; Ulrich Brun- | douleurs, de l'espérance pour sa vertu. ï 0 e 
colle de fourrage et de menus grains. ; coïncide. cette année, avec maints 6Vé-| Nouvelles. Le minot..... $ .90—$1.00 
‘€; . peut donc pas être grand comme par le passé.|ner, rouge cerise; Caroline Testout, ro-| Personne ne méconnaît la valeur | ents mondiaux. j 
Si cette longue pluie a ses avantages, dites- : : | . ; , Farine— 
la il t prod se; Général McArthur, cramoisie clair; | morale de la prière. Par cela seu à 
: ; A cause de cela il nous faut produire un CS Pour tous et pour nous aussi qui ap-| Lake of the Woos-— 
vous, elle nous apporte aussi des désavantages. cn dé toût. Dit DE eût de loge tac te Gruss an Teplitz, cramoisie clair; | qu'elle prie, l'âme: se soulage, se re-| :écjons l'initiative des Agences de e of the e 
Nous n'avons qu'une bien faible quantité de  P > . dul1# Asbdown, rose; Lady Pirrie,|lève, s'apalse, se fortifie: elle éprou-| Voyages Jules Hone, organisation ca- Sac de 98 livres ;.........;.. ue 
blé semé, je le sais, mais sera-ce une perle si voine aussi: € pourquoin ‘aurions-nous pas du | ee cuivre: Madanie Edouard Herriot, | ve, én_se tournant vers Dieu, ce senti- nadienne avec bureaux maintenant à : pastis . / Abbé ÉNCOEAURS OP 
grande  N'est-il pas vrai que nous semons lin et méme du sarazin? Il y a marché pour | rouge corail: Madame Ravary, jaune. | ment de retour à la santé et au repos | Montréal et à Québec, nous offrons |" € 24 livres... Pi 
k d'ordinaire bien trop de blé? tout cela. Ceux qui, les années dernières.| Les roses grimpantes suivantes sont | qui se répand dans le corps quand 11 | 34. remerciements pour l'envoi de cet. | Western Canada “Purity— 
; , P ÉNSR 4 avaient de ces grains s’en sont très bien trou-|recommandées: American PiMar, Do-|Passe d'un air orageux et lourd dans | 4, Ljaquette et sincèrement toutes nos Sac de 98 livros ............. ma 
° Un monsieur vient de me dire que, il y a E F in àlrothy Perkins, Hiawatha, Tausends- | une atmosphère sereine et pure. Dieu | {éjicitati 2 sacs de 49 livres .......... .#342:; 
: : vés. Donc un peu de toute espèce de grain à , , 6 é citations. 
À deud* ans, il comptait beaucoun sur 40 acres 1 Lui du oil des Do et du bétail, |°®- vient en ajde à ceux qui l'implorent, — eme 4 sacs de 24 livres ........... $3.60 
| ên _ son terrain était bien préparé, tout  VENOTe. Mais au rat ie ciné É U DEL Ce bulletin, qui est ilustré à profu-.|avant et sans qu'ils sachent s'il les Ogiivie “Royal Housenold”"— 
| faisait “prévoir une bonne récolté et il n'avait CUET-n le plus que vous PER 54 années-| sion, est distribué par le bureau des | *aucera. — GUIZOT. LE HIÈCRE has de dÙ tivios 0 s#a7°; 
ci, c'est là que se trouvent les bénéfices. publications, Ministère fédéral de l'A- —— 2-2 — —- sn do tiré 33.42: 
4 s dé trop déçu. Un second #0 acres avait » | c sens 42!; 
été semé ‘a o d et malgré que le terrain lut N.-C. JUTRAS, ptre. REMARQrSE ONANS. Le cocher des Papes RE 4 sacs de 24 livres ........... #3.50 
4 ‘» dé sd iii k ù Maple Leaf Flour Muis— 
| —— a . C'est un robuste et alerte octogénal- Bouviltone— Sec de 98 livres .......... 83.374 
ñ : La prière re, le'cocher Rinaïdo Jacchini, qui ne | Excellents .............. 86.76—$7.00 | 9 snes de 49 livres ...... us S8A2 
” mai ou juin. Lorsque la jument ne CULTIV NS — veut pas songer à la retraite et conM-| Bons .................... 85.75—$6.60 | 4 gacw de 24 lVreS es. 83.60 
4 LA: travaille pas après avoir pouliné, sn Seul entre tous les êtres ici-bas nub à servir le Saint-Père comme il | Moyens .................. $5.00—$6.50 Aliments 
À. - poulain prend un bn développement l'homme prie. Parmi les instincts de ja servi ses quatre prédécesseurs. Ordinaires ............... 54.005470) ee ne. 522.00 
PR re - * nt l'apparition des chaleurs et des LES son coeur, il n’y en a point de plus] Aux dires d’un journalifte anglais ST ce VU SA due 
! — POULINIERE | larmes Sat a 
| 4 phmprths rs es de fin de l'été. Cependant s nature, de de plus {n-{-qui a consacré toute une étude au plus | De choix ............ 86.004660! : 
| … ë ve 3 -Sérasé irficultés de la parturition sont | vinoibie : ‘quels prière: L'enfant s'y | vieux serviteur de la Maison pontif- | Bons #3 +. dé Gruau— 
Pr _ On-reprend de atérèt pis Hesse plus grandes pour les pou-| La plupért des personnes qui eulti- | porte avec une tempresséé. Le | cale, Rinaldo Jacchini est entré dans ù : [Le sac de 80 livres .......:.....82.65 
fl du cheval. Depuis que le prix des pfo- lains précoces; le pourcentage de pou- | vent des fleurs désirent avoir des ro-| vieillard s'y replie comme dans un re |les services du Vatican comme pos- Bouvillons à engraisser — Foin— ; 
f -Muits agricoles à baissé, beaucoup de |. attaqués du mal de nombril ou|ses mais beaucoup de ceux qui ont |fuge contre la décadence et l'isole tillon, sous le pape Pie IX. 11 parle | PONS .................... $3.00—$4.00 | Pour foin sur vote. Bonne oonditien. 
L éultivateurs se sont rendu compte Que |... nt jes jointures faibles ou une fat-| cultivé quelques rosiers n'ont pas ré-| ment. La prière ‘monte d'elle-même | avec enthousiasme et admiration de la | De Choix ................ $4.25—34.60 | Prix de deux maisons de Winnipeg. 
; l'élevage D neganae pros ss blesse générale ect beaucoup plus éle-| ussi et se sont découragés. C'est jus- | sur les jeunes lèvRes qui halbutient à! splendeur des équipages de ce temps- Boeufs— MAL NO 125.550 $16.00 
&n forme un bon moyen d'utiliser les |. ne jorsque les juments poulinent tement pour les aïder à surmonter les | peine le nom de Dieu, et sur les 18- | là et se plaît à rappeler que ce fut lui, | Bons .......... ..83.00—83.50 | Mi. No 2. .............. ve..814.00 
fourrages de la fermé, tout er n exi- plus tard, en juillet où même en août. | difficultés que l'on rencontre parfois | vres mourantes qui n'ont plus la forée | Rinaldo Jacchini, qui conduisit fa. voi: | Mgyens, ......,.......... 82.25—$2.75 | “Red Top” No 1 .............. #13.00 
ée ant qu'un-minimuti dé travail. C'est sans doute parce que la jument | dans la culture de cette fleur que l'hor- | de le prononcer. , Chez tous les peu: | ture du Pape lorsque Pie 1X fis sa der- | Ordinaires CÉREECEEEEEEE hi. s0— 82.00 | ‘Red Top” No 2 ....... ceeee.812.00 
d'u Lepraer ee g-mid ES Le er qui pouline tard passe le printemps et |ticulteur du Dominion a, préparé ,un | ples, célèbres qu obscurs, civilisés ou | nière promenade dans les rues de Ré- 
mémenti-ne berdit plus € cominencement -dè “lété.à -de-gren.| bulletin qui traite, de presque toutes | barbares. ‘on rencontre à © s ps L' Lui Ÿ a 
M. Gus te moment actuel pouf éterer ac | !° an 2 nie fe, cp 2m à SORA PAS Mme, Me 19 anptambre AMIS. pré: :. Ka DS {228260 "48.00 
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[A Traverses Centres Français 


Des correspondants epéclaux de la “Liberté”. 


| Nucs avons 'eu la.vishte du F. LJ-; 
[me O.MI. autrefois de cette mis 
|élon et aujourd'hui de Marieval, cu | 


:poeë par M. l'abbé Thibault, 


Coderre. diacre d'hofneur 


C'otlège L | 


Lt * es sn > t qu + + % | 
We | 
L 
k: , | | | | | 
“4 F F | 
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: ni . L1E mn mena — | LEBRET ésose Le TS. PERRET fut ex | Un suc:ulcnt dine:, preparé par les | | s'estomper tour à tour sur rh NE ciel prends deux et Je Teur laisse le noin S 


curé de  RR; SS. O dates, fut offer:-à Monsei- 
Le chant |gneur et aux membres €u él'Tg6 par faut pas s'en 
fut encore exécuté far ba. chorale du | les autorités du collège 


que ce; gensià font miroîter. Il ne | 
Il 


étonner. Voyez-vous. tous | 


de régier cette question importante * 
pour nous, aitetgnes et de langue 
| ont €. rit par intérêt. pour faire le pa | française suhôt.? ? puisque c'est sur 
négyrique, qui d'un personnage, qui |e!e que se haïe. «en fin de compte, la 


— 


Danè l'après-midi, Monseigtiehr eut 


A Fissue de ces offices pieax, l'as 
sistanre fut convoquée à la salle Saint- 
Jean-Baptiste pour une soie récréa | 
Un groupe d'artistes amateërs | 


mg pe don 


encore l'obligeance de donner la lec 
ture spirituelle aux élèves, 

Le ;lundi soir, une nouvelle séance 
humoristique et muasieale protura à 


d'un parti politique, qui d'une secte,|raison de nos revendications. . 
tous un peu pour se faire une gloriole| Le premier nam est celui-d'une- de 
personpefle. Or comme il arrive tou | nos plus grandes figures de la polis. . 
jours en pareil cas. les intérêts ne s'ac-| que canadienne, Sir John A Macdo- 


Îlne Croche. Le bon frère à passé près | | 
Là leurs ports, Îls met.ent un achar- | d'une semaige au presbytère 
ni scandaleux à nous refuser une | De 

Une visite d'un autre genre na été live 


SASKATCHEWAN Le 


| eme quirest pour pbous la ligne nats | 


pa | ete lselle de Mme AliceE. Richardson, quiide la ville interpréta avec succès 14Ÿtous une distrayante soirée récréati | cordent pas tous, et. de là, conflit de | nald: l'autre, une de nas autorités où A 
{ PRINCE.ALBERT | L'écené dé nes at représente l'Institut Canadien. Natio | spirituelle comédie de Labiche, en 4)ve. “Les Boulinard”, crmédie en irots | points de vue, d'opinions, et, par con- | jurisprudence constitutionnelle, John- 
+ | SO |mat pour les Aveugfes. Cette dame actes. intitulée “Le Voyage de Mon- |actes. fut jouée avec brio par le même | séquent, de versions. L'un admet un 


| trop la règle de quantiié de gens, sur | S. Ewart, fameux avocat et rematqua- 


E | tout de notre époque. Mais ici notre | | s'est à réf Cie rs M NM Weish. Pan}steur Perrichon”. Le programme 4- | eroupe d'emaieurs qne la veille, Voi j{ah. un autre un second, et ainsi de | ble 6c rivain de Toronto. 
Le KR P. Costgre, dominicain de pere pps notre bon droit | de nos 4i-méme malheureu-  “ical fut xécuté par l'orchestre Huel. | et les noms des principaux acteu : {suite. Quand nous les avons tous lus | Aux ce hapitres XVIII et XIX du tome 
" Montrési, préche en ce moment une | pee Let Institur | Cette intéressante soirée fut couron- [MM H_ Fortin. A. Raymond, F. L'Hou, et passés au crible, l'histoire apparaît 2me des mémoires de Sir JA. Mac 


retraite s9 péuitencier et à la prison. jee Es me  . nest pareit der-Dlié utiles, puisqu'il » pour | PÉe par une remarquable allocution de | reux, J. Hamelin, L Poulim W. Jiro [ile qu'elle doit être. 


donald par Joseph Pope, nous lisons 
| objet dhélugr st )ivéugles cer-| 5. Mer Mathieu sur nos devoirs de me, E. Chabot. A. Dejorme.‘ A. Ba-.| 


1! passera trois où quatre mots k aider re que pensaient les Pères de la Con- 


+ 


les religieux de 44 communauté, éta- 
bis à tar Chys et prêchera ja re 
traite des prêtres sécvliers du diochse, 


| ment de tout le Canada. du Canada 

central aussi blen que du Canada orieo 
| tal 

1 


| tains travaux rémunérateurs en même 


| temps au'intéreséants pour des gens | 


dont la grande croix est un dfs5euvre- 


| catholiques et de Canadiens français 


Une nouvelle : 


“Aiméz l'Eglise, dit én substance .a | 
Grandeur, aimez notre religicu, aimez 


| chand. V 


Lizée et V. Leeuyer. 
Ces divertissantes comédies avaient 
éts préparées sous l& direction de M 


Auteurs anglais 
C'était mon intention, en ce moment. 
! de Tégitimer le soulèvement des Mitis 


Major Loulton, “Reminiscences o! 


fédération au sujet de Riel et du Mou- 
vement des Métis. Joseph Pope nous 
dit qu'après de longues négociations 


| roune, moyennant la somme de 100,490 


AMEL juillet _ mec CD ment forcé Mme Richérdsèn doit!la patrie canadienne et notre belle l'abhé P. Jérome, vicaire. pe satin ha pan ie der entre le Canada, la Compagnie de 14 
, Pr - | nous revenir. langue maternelle. la langue française, |! Mardi le 29 avril fut la joutnée du °°° “UTCUTS, Leis par exemple: Baie d'Hudson ét le Gouvernement 
Pendant jes derniers jours du mois DUCK LAKE | . | aimez votre clergé et votre paroisse, | Jard'n de l'Enfance, dirigé par les RR. | Bezg. “Red River Settlement Trou Impérial, négociations qui durèrent de 
d'avril, «4 bureaux Cu percepteur de | = | Depuis notre : dernière chronique, | $meZ vos florissantes maisons d'édu-!SS. Oblates Monseigneur y célébra | bles”; | | . | #67 À 1869, la Compagnie de la haie 
Limpôs sur Le revenu ont 616 particu Le jour de Pâque; nous eûmes une nous avons un nouvel hôtelier dans | cation, le collège. le couven! et le jar | la messe aux pieux échos de saints | _ Geo. Stewart, SF AIRARTEEUOR of the | d'Hudson accepta de céder ses droits 
\ ltérement assiigés et présentaient un | belle cérémonie. Les autels, décorés | la personne d' un Américain qui a loué | din de l'enfance Pos châteaux forts : cantiques. Les benjamins, — une qua L Earl of Dufferin”: | «ur les territoires de l'Ouest à ls Cc :- 
/ aspect inacoutumé avec leur escoua- | de fleurs naturelles achetées avec le | ! de notre foi et de notre nationalité. rantaine de petits garçons, en habits | i 
de de in polie montée occupée à sur- | produit d'un thé au presbytère, étaient | famille vient aussi de nous arriver. | °®UVres d'espérance et d'avenir: pro Est fête. — y reçurent la commenion | be North West Rebel!ion”, pp. 52-58. | ‘ouis sterling, 1-20 de la zone fertile: 
{ veiller les esvirons. | magnifiques Le choeur de chan!. dre , ‘urez une bonne édueation à vos en-'de la main de Sa Grandeur. Après 1? | 51-75: l'est à-dire. cette partie de l'Ouest s'4 
, ._. |aprés ua travail ardu et nn grand nom | Le dernier dimanche de mai, onze | fants, cultivez les vocations religieu meise, tout comme au collège et at | Buckingham and Ross, “Life érlndani du lac Winaipeg aux Manta. « 
le Dr JT M Aus, chef du ;bre de répétitions. nous donna uné de nos petits enfants, dont trois gar | 3e3 et sacerdotaies, préparez une élite couvent, avec ses paternalies béné | Alexander McKenzie”; |gnes Rochèuses. et des frontières des 7 
parti conservateur _ la Saskatche | messe en parties qui obtint des féli- | çons seulement, ont fait, sans beau |de patrintes convancus, de catholi. dictions et ses judi-ieux conseils “Hat U dot Marie December | Etats Unis à la rivière Saskatchewan 
wan, est passé deux jours à Prince [citations de M. le curé. Le choeur coup d'éclat extérieur, leur première | Que3 militants et d': pôtres laïques. En : Monseigneur distrilua une profusion 830". pp. 206: , di 10%: Nas al 0 does dés (érehis 
Aibert, se rendant 4 Meltort e a Le |des pensionnaires du couvent et des communion privée. - | retour, le Père céles'e, duquel descend : de souvenirs pieux, imageiü, médailles | à à . ï . te ar à avois'nant ses pestes de traite. L'Ac- 
daie. $es ais politique: l'ont fété | jeunes filles. à Ja surprise générale. | +, tout don parfait. bénira vos familles, let ex-votos.. na ‘ap talue luyche, “The Red River lte 4e Cension. entre is Compagnie et 
su passage | sembla l'emporter sur le choeur des l2 même jour, nous arrivaient deux | vos institutions, votre paroisse, du, Et, dans la matinée, l'âme sans dou pe . Manitoba” s9s. [Ia Couronne, est daté du 19 novembre 
M.F dr Webb ul était gretñer [Pommes Attention, messieurs, ne Franciscains, dont l'un est lé frère de haut du ciel il accordera des jours |te remplie des réconforts et des écho: | 11 story of Manitoba”. p. 293: | dial vonreut eo Là lee 
#“hD,t A; L À n' x » à * : 2° ” 
et t a de la ul 4 juis 1918 | Vous laissez pas reléguer à la deuxié. notre P. Jeannotte, en route pour Ed de prospérité et de gloire. d'expansion  enchanteurs de ces fêtes joyeuses | DORE ANR MSIE OCR AE SA [tert formel se ferait le premier décem- 
ésorie e Ja ile d . i | : : . , Des AU n& | se 
; ÿ a : PR FENTE pod d'une Îme place monton. Inutile d'ajouter que leur jet de rayouneniert, à notre sainte foi après une dernière bénédiction, notre | Macdonald”, Vol. 2, can. XVIII, pp ©S-| bre sutvaat 
0 c # pot eveni bre { ; 2 , : 8 Per sit, | ; 
SRE . 1 ureires de Mon: . costume, et surtout leurs sandales. ont et à la race francaise dans l'Ouest | yénérable archevêque, entouré de ses | #. pi ADR DDC PRUSS En attendant ce transfekt anticipa 
{sc # fourrures de 2 . + , : : FE : n 0 | mur . PAPE PRE .., w ; " Y LÉ A 
Sr e Fe Notre ville ext de plus en ælus le eu un grand succès de curiosité parmi | canadien Ces Cloqhentes paroles! enfants, nous quitta à régret, empor Mons nes Cu Re es Dan çeft ne doutant pas du succès de la tram « 
- PRE paradis ds marchands de ‘hume Jes Anglais échairé, (?) de Winnipeg | produisirent une profonde et salutaire | ant dans son coeur les témoignages | tatesiwan”, ce XIX, XX, pp. 2 | snet:on. le l'arlemient canadien passa 
” ñ . + . ! A | ER ñ | | 30Y à De : : L 
sd ir irolhonie sit part cé brew 1 s'en fait un commerce con |et de Régina. |impression sur l'auditoire. de notre religieux attachement, de n+ | John Boyd, ‘Life and Time of Sir une loi qui fut confirmée le 22 juin Les 
: ha . … |'sidérable et lucratif, et journellement . | . , ieo E. Cartier”, cap. XV, pp. 295-366; | re 
jours derniers pour Chicago 11 va : : : | Lundi le 28, Monseigneur célébra la tre gratitude et de nos voeux. : N be [à l'effet de pourvoir À l'organisatjon 
ä ‘ | dans nos rues nous voyons des gens) Le vénérable P. Perrault s'est at À né rase : … | 3eckles Wilson, “Life of Lord Strath-| . . - { 
assister aux fêtes organisées en l'hon | . | sainte messe ai colleze. La chapelle! plusieurs membres du clergé s'6 . sis Ne vue d'un gouvernement temporaire des 
|accaparant tout te trottoir pour eux |tardé chez ses sauvages de l’askwa, APT LU | onu”, cap. VIIEXI, pp. 155-265; ln 
, neur.du éardinal Mundelein : . di à où an id dit shaorbé ans A9 érande: resplendissait de ses plus belles pa | taient joints à nous pou ces démons | (jonel Steele “hony Voars fn: Ca: lerres de Rupert et des Térritoiges 
nà 14 . seuls. Quelquefois même ils noùs don ps à sa d a … |rures. les mélodieux cantiques rem |trations de picté filiale. 11 nous fait | Eu .. e 1 " Su: 7 | du Nord-Ouest après que ces DAYS 4Q- 
M. J'abbé Ephrem Demers, ordonné | nent des rs Se : nuit rt . 2 . SR nl plirent le pieyx asile, et une commu | -jajsir dé mentionner entr'autres: M w à nd Remini,. |"®ient réunis au. Canada. En ve 
5 | tout ce JO: e aterne aisse, paraît-il, la ntur sur toile | ‘ . , c k i : : » 
à AR D ptite PR RAR Son dire rs au & | àl'un de ss Indiens on assure étre | CRD ARTE Ne SITE en tin tRR Ne le curé Bois, de Meyronne, et son dé cences of Rt. Hon. Sir C. Tupper'', pp de sette loi. l'honorable Willlam x \ 
HUC-MMenANt prie Al Alocies dx a la vflle . > l'an véabie ati. Wan ont dar l PNEUS recueillement et de rell | voué vicaire, M. l'abbé A. Leclaire; |59 ;3 etc : ‘ Dougel] fut nommé lieutenant-gouvér. 
» . e J à ste, | . 8, etc.; 
lrince-Albert. e : | | : : | gieuse ferveur. t M. le curé Thibault, de Coderre; M: J-W. I y “Lif t J ) neur des Terres de Kupèrt et des Ter: 
. . Îl en est un du moins qui doit trou- | point encore exposé au Sa'on de Paris. | -W. Longiey, .ife o oseph 4 ! 
) Le vote sur la question de l'actat | ver 1 chose ennuyeuse, c'est ‘notre | ..S | Après déjeuner, aux applaudisse-|le curé A. Gravel. de Mazenod; M. le | jp," pp. 190 etc.: |ritoires du Nord-Ouest; McDougail ;; : 
j $ | : . : ae | Les filles de 1 Ecole Industrielle, souk | ments de la gent écoïllère; un ‘grand | curé Dubois, de Mazenod; le R. P. Joseph H “4 " d Let partit le jour même, c'est-à-dire le 28 
, dun nouveau générateur de $65,000 | constable. Chaque fois qu'il arrête un : | æ , : eph Hovwe, peeches and Let- PE mn rs 
d A : la direction du P. Léonard, pr‘parent | congé” fut gracieusement accords aux | Coster, rédemptoriste, etc. Nos sin- ters”. 1869. etc. : septembre, pour le siège de son gou- 
pour l'usine électrique a donné 384!ou plusieurs ivrognes pour désordre | j ers”, , etc.; . k : 
depuis quelque temps une grande | étudiants par Monseigneur. | rères remerciema2nts À tous. Rev. Dr. Bryce, “The Old Settlers”, | ‘°'"ement. Nous savons le reste, dif % 
# pour et 41 contre. dans la rue, il reçoit des horions de séance récréativs pobr le B-insi pro-| . . Bryce, | cet auteur, qui race à grands'traft H 
: .….. l t. Mai ‘à. cela ne-tienne! | d | “History of Winnipeg”, “Story of Ma. : " . ps . 
# S.P.A Brani HS du coma LPS PAM ANS AR nes chain. Etant donné le succès à peu | “ , , les événements q connaissons. * 
; A ue Ces gnessieurs trouvent la chose drôle [AE , “The Hudson's Bay Com- 
saire des écoles publiques par 293 v er rs leuf en coûte pas plus cher près uniforme dont ent jusqu'ici été LES DESSOUS DIPLOMATIQUES DES La Remarquong gars furése la hâte du 
rontre 198 À W..B. Goodfellow. 11 s'a- DEP r administré une volée au couronnées leurs soirées, les _. Comité du Nord-Ouest: ‘“Témoigna- ae tr Shen 0e A4 
giasait de remplacer JA, Stewart tte que s'ils ne lavalent pas [ns ner . ts ” EVENEMENTS DE L À RIVIERE ROUGE de McTavish, Bunn, Boulton, Den- PE na Pop y sp sa 
d r-la. < } 
s. décédé. fait. Nous espérons -que tout le mon- jure ment bien Lil Da jour-là nis, etc.”'; Li Done Dour à ne pag 
———— De — — — de trouve son petit profit de cet état | Mieux vaut tard que jamais.‘ Pour Rapport de Dennis, 27 octobre | 1° bonne an douvertour daét mie 
de choses et que tout est pour le mieux | réparer un oubii involontaire, ajuutons 1869; Ë 
WAUCHOPE Jans le mellleur des mondes. ne ae Ho ca ea oo | Conférence faite au Collège de: 8 de: Saint-Boniface, sous les} Rapport de Provencher, 3 novembre | Pia" ue l'unlon soit Lt 
ps, 0 ! 0 À À C mat à 
ROUE usp .d. ©., par . Guillaum ba 1869; 
d 4 t dis d [Se Tenpe LR RONTEaN CONS ROUE les x 1066 de 1 A. C J C » M G È 6 C rette . rés ne tirent pas à grandes conséquen: :: 
Waucbope va son petit train. Nos Notre ville est aussi le paradis des Lux de leur culsine et de léur ter. Correspondances: McDougall au Se- nu md le étonne & : 
. fermiers commençaient à s'inquiéter |indigents. 11 est étrange de voir que | Le (est un M. et une dame Cho-! Dans notre première étude nous  pher la cause de la Confédération sans | Crétaire d'Etat, 31 octobre, 5 novem- Sontrèe qu'Ottawa faisait comme. Pe:s 
L # DEL 
en voyant l'hiver se proloriger pres-| chaque fois qu'une famille habitant | Lette, tous les deux originaires de |avené vu l'histoire des événements Gi ant sréadieuie La lutte s’engagea. | bre, 20 novembre, 14 novembre, 2 dé- rette.. Le t t.ne.se M: ne letfs 
! qu'aux derniers Jours d'avril Heu-|dans la municipalité rurale est sur le | Saint-Alphonse, Manitoba, et dont on|se sont déroulés epüfs 1859 jusqu'à | Les Métis français voulaient faire res | cembre, 1869; : stonia Te rh pee ie 
Qu Tusemiént que lé beau temps est enfin | point d'avoir besin de secours, elle | at, on ne péut plus satfs-|1870, cotiine uni téifôff oculaire” ri |'pectér” leurs ‘droits et décider :6re:| - Correspondances: Dennis à Mcbou- ds l'entés ivanes AA Hihes: 
- revenu. Pour le moment tous nos fer- | s'empresse de quitter la municipalité fait. conterait tout simplement te qu’ il a vu, | ment de leur avenir politique; les An | gall, 27 octobre 1869; È Le. :, du 
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miers sont absorbés par le travail des 
semailles. Puissent-ils faire une forte 
récolte et recevoir um prix plus con- 
venable de lèura grains que ceux de 
l'année dernièrd! 

Comme les lins ont été avantageu 
sement payés l'an dernier, un grand 
nombre de nos fermiers veulent ense- 
mencer en lin de vostes étendues 
Pourvu qu'il n'y ên ait pas de trop! 

LE] LA 

L'on travaille béaucoup auprès du 
gouvernement pour obterfir l'achève- 
ment de la ligne de la Baie d'Hudson. 
11 est évident que le prolongement de 
cette ligne s'impose; mais comme nos 
gens dé l'Est ont intérêt à voir passer 
nos grains par le long chemin qui con- 
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à Saubegarde” 


MONTREAL 


pour venir habiter en ville. Heureuse 


municipalité de Duck Lake, qui a une | 
bonne ville dans son sein pour retueil-| 


| 


lir ses indigents'! Est ce l'effet du ha- 


sard cu ce‘ui de machinations subtiles? | 


My:tère'° 


On nôus annonce la :omdation d'une | 


fromagerie. Bonne chance et souhai 
tons que cela relève ‘un peu la situa 


tion de plusieurs de nos fermiers. 


Nous avons depuis plusieurs jours 
une température idéale et les travaux 
Espé- 


rons que la Providence nous accordera 


des champs battent leur plein. 


une bonne‘ récolte et le 


‘“Wheat Fool' 
un-bon prix! ,: L 


É se‘gneur. En face du magasin de M. * de l'Ouest au Canada sans le congente- 
O. Rinfret, jailissant de lumières élec ‘Résumé des événements ment. des habitants. Cependant l'un- 
: triques, la fanfare du Collège, joutnt Avant 1870, le Nord-Ouest étaii une broglio. du gouvernement canadien a 


Solidité 
$2,550,748.63 
.8275,834.68 


ACTIF: 


Augtrentation 
pour l'année . 


|l'hôtel de M' Ménar@. 


| , 
GRAVELBOURG 


Visite de Monseigneur 

| Vendredi soir, le 25 avril üernier, 
[les paroissiens de Gravelbourg se ren 
daient joyeusement en foule à la gare 
| pour saluer à son arrivée S. G. Mg: 
O.-E. Mathieu, archevêque de Régina 
| Sa Grandeur vena:t paternel:ement 
ncus rendre visite accompagnée de. 
son secrétäire, M. l'abbé A. Murray. 
La joie se reñétait sur toutes les phy- 
sionoralies à l'occasion de cet heureux 
événeisent, , Déjà M. le Curé et les 
professeurs du Collège s'étaient hat 
vement poñtés à la rencontre de Mon- 


les morceaux choisis de son répertoire 
et reïnplissant l'air de ses vibrantes 
harmonies, souhaita à sa manière la 
bienvenue à Monseigneur. Le cortège 
des automobiles reconduisit cad 
triomphalement Sa Grandeur au taf 
| bytère, où les notabies de la localité | 
lui préscatèrent leurs Jospin | hom; 
mages au nom dé 
Le lendemain 26 avril, le diatingpi 
visiteur fit la visite canonique du cou 
vent, dirigé par les TRR. 8S. Jésus 
Marie de Sillery. Comme toujours, la 
réception fut des plus aimables et des 
plus gracieuses de la part des élèves 
et de leurs dévouées Ainstitutrices, 
D'manche le 27 avril, 8.6; Monsei- 
gneur l’Archevêque ‘chañta la grand’. 
messe pontificale,  protnut ‘à l'erdre 
du sousdiaconat M, l'abbé Charles- 
Emile Arès, professeur aù C et 
fit le sérxon de circonstance, La cho- 
rale du Collège, sous la direction de 


i 


sans S'arrêter aux caues et aüx effets | glais voulaient les écraser, tandis que 


des choses dont il parle. Ce‘soir, nous 
allons soulever un coîn du voile di 
| plomatique qui couvraît les ficelles po- 
| litiques avec lesquelles lés hommes 
|a' Etat faisaient danser leurs pantins. 
Nous aïlons recchstituer succincte- 
ment le jeu qui se fit entre Londres 
et Ottawa, et d'Ottawa à la Rivière- 
Rouge. Aux va-et-viént inquiets des 
| nommées publics canadiens, la vérité, 


cerons nous verrons les documents 
mettre leur sceau. |; 

Afih de mieux nous orienter dans le 
sujet de ce soir, résutñon# d'abord ce 


que nous avons dit dans no:re pre- 
mière conférence. 


colonie afiglisé gouvérnie pâr ‘une 
compagnie, marehañde qui relevait de 
la couronne d'Angleterre de par sa 
tharte royale, La sugeralneté de la 
ages dé la Baie d'Hudson avait 
passé par deux phases: elle exerça d'a- 
| bord son’ comimerelal en ver: 
tu” de sw charte, c'était lé régie ab- 
sôlu ; puis, elle! avait céds/dévänt le 
mouvement toujours gratdissant en fa- 
| eur de la liberté de la traite... En 
Para ea charte expirée restait en souf. 


france et la couronne lui déléguait {a 
citement s0n autorité. 

‘Au lendemain de la Confédération 
du Canada, le gouvernement canadien 
entama des. négociations ayoc la-Coim- 
pägnie de la Baie d'Hudson et le gou- 
vernement impérial, dans le but de 
s'annexer les territoires du Nôrd-Ouest 
et. mt gg nd sara jas- 
qu'au Pacifique. ge longues dis- 
cussions dé part et d'autre, lez partis 
eu arrivèrent à une entente par ls. 


or £ 


pda te éontel 


peree déjà; à mesure que nous avan- | 


PIS NAIT 


Lettres de McDougaill à Sir John, Sir ° (À suivre) 
John à McDougall, Sir Jühn à Rose; oi. 
Dépêches de Karl Granvilie au Gou- 
verneur Général, surtout celle du 30 
novembre 1869, Réponse du Gouverne- 

ment Canadien, 16 décembre. 

Y eut-il “rébe!tion”? 
Le mouvement de la Rivière-Rouge 
était il une rébellion? Parmi tous les 
noms que je viens de vous citer, j'en 


ki stdidés 
aur 


Les vers Chez lés enfa s a « 
l'on n'y porte pas atte Gi: 
amènent des canvulhlons [E 
quelquefois à mort 

minateur dés Vérs dé bn 
Graves les Les contre re xs 
terribles darigers. , 


les Métis anglais approuvalent leurs 
congénères français, mais n'osaient 
pas faire montre de trop d'activités. 


Le rô'e de Riel * 

Louis Riel, le chet des Métis, voyant 
le danger de laisser aux Anglais le 
moindre avantage, s'empare du Fort 
Garry et met pratiquement le pays en 
état de siège. Le gouvernement cana- 
dien voit sg méprise et veut s'en pren 
dre aux autorités de la Compagnie de 
la Baie d'Hudson. Celles-ci ne veulent 
prendre aucune responsabilité. A Lon- 
dres, le gouvernement impérial s'in- 
quiète du bien fondé de la conduite des 
Métis et refuse d'exécuter le transfert 


tué le gouvernement de la Compagnie 
de la Baie d'Hudson et l'Ouest se trou- 
ve sans gouvernement. Riel forme un 
gouvernement provisoire de nécessité 
pour rétablir l'ordre et;protéger da s0- 
clété. I1 convoque tous les éléments 
de la population en une convention, 
fait reconnaître son gouvernement et 
réduit par des ‘moyens énersiques le 
“parti cahadién” à rester tranquille, 
Le goûvernement canadien envoie 
des’ délégués pour fraiter avec Riel, |. 
Le gouvernement provisoire ‘ést réof- | 
ganisé paf une seconde conventié 
nérale et la première assemblée légis. J 
lative de l'Ouest. est élue, bander! 
comme président. : Les Métis” ; 
se ralliènt aux français. Le Canada, 
for:6 par Londres, demande de traiter 
avec le gou Eu 
lui-ci'dresse la liste des droits q 
portée à Otiiwa rs 3 trois 4 tv Ë 
liste des droits devient V'Acté de Mant- 
toba, le gouvernement provisoire | sane- 


quelle la Compagnie rétrocédait ses. RE ù. 
droits à la Couronne qui devait ajors|svec tout l'Ouest dans ( 
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«+, Winnipeg, vas le 6 mai 492$. 
— RE RSSEES Re ie = ———— —_———— ; 

| pliq AL. Bcimont, cn avoir capscivnee, où à fée: re 
qu piqué récllenient on cr donnait des aux de chan- | | Femmes qui souffrez, ayez suhflanee _ | rigesses _ 


ce dont il n'axait cnèore aucun sons où mêrñe it se mettait à| 


reuve: mais elles avaient été | rire {out doucement. . 
Le‘ moyen de réveiller les auto- Arnold ef sa troupe de rebet. | LUL ES RO 
rités ei de leur faire à «cs les étaient complètement où | 
fe péril qui méenaçait <. | bliés pour le moment. Les évé. | 
C'était là une compensa- | nements militaires qui l'avaient | 
qu'il dvait souf-|inut occupé dans le cours dès 
ait une auttc|derniers jours étaient comme 
près laquelle il cffacës de sa mémoire et les 
mouvements de troupes dans |: 
dût retour: |les: cours des casernes échap- 
Fr. -S'appro- 8 complètement à son at- 
plus près de M. Belmoïit, | tention. 
int d'une{ On a dit, et non sans rüisoûs,| 
de malice, Jui dit: plausibles, que le soldat, à.Ïa 
di vous ee d’une bataille, est plàs 


94, 
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: (Suite) £ | — Certsines de. ces lettrès 


étaient adressées à des citoyens bonnes paroles | sensible aux doux sentiments 


Compagnie, Chimi- 
* etant on regard sur M. Bel- y de Québec? que vous m'avéz adressées. Je |du coeur et oublie plus facitt- : que 
mont, Roderiek fut frappé du! : :* fractemient. les regarde comme la répara- | ment-out le reste, qu'aucun ab- , rot Deus, caine et, grâée à 
bi. à [re sr. ment qui s'était md | LNoué suvez les noms à: tion que je vous savais prêt à |tre mortel. su leur traitement et 
© 4 (N° pendant les trois derniers! es « : eitoyens? faire, dès que vous connaltriez! Il en était É que de Roderick: té, aux Pilules Rouges, la santé m'est revenue 
* jo. H'avait Papparencé d'un | - Je ne les connais pas. ‘es faits; mais vous me pardon- |ce soir-là. Lure vive- Es jen d'autres Le ste avais nt avec les forces. Mme Ernest Desautén, 
* nutre Me; des traits étaient: | — Liétenant-gouverneur n’a- nerez de vous dire qu’il manque |ment l'étend des dangers ne fn’avaient rien fait. Jos. Delong- 1188, rue Delaroche, Montréal. | 
+ firés, x rénfoncés dans | t- il pas ouvert les lèttres devant | quelque chose pour rendre la qu'il avait courus et l’importan- Champ, 410, st Montréal. ‘me 
| 6 es 4 ses tténières | +1! P ré Wire complète. PURE ce de la vietoire qu'il avait pi à J'ai pris les Pile \ 
. ét Mervoüses. ee mont témoigna d’abord |courus et l'importance de la médecins i 
4 Lé calme nornrat de son ccm nl De 0 ouvertes, Sean quelque surprise, mais quand | victoire qu’il veil rem tée us is pb 4 ue Re na 
à tétiéur avait disparu, et San! __ Etil les a lues? il vit l'expression des traits de | ant Je dernière heure: 8 mé sous mandéés et j'en ai 
. re ire rh de haut ton était! Oui, il les a lues. Roderick, il comprit aussitô! | Qu'aurait donc été pour-lwi la lager, ÿ obtenu le rétäblisse- 
rm sd pr d lexagération et} La Jévre de M. Belmont eut |l'allusion et tépliqua avec unc |gloire des armes, le rengm at- j | A une faiblesse €x- mént de ma san 
fe € desgestes: A était! mn mouvemetit de mépris et ses |bopne humeur et une vivacité |quis par des services patrioti- trêie. Je sotttfraià J'étais d'üne fai 
0 po à à Pise, près du man- eux lancçérent des flammes à toutes françaises : (ques, s’il avait perdu Pauline ? tettiblerhénit de dou- blesse à ne pouvoir 
; téau de Ia cherninée, attendant |Harir qui reprit avec un! — Oh! sans doute, il y a un Et, s'il faut dire toute ba vé- leurs internèw: j'a môntér un éscaller 
. que ep officier prit la pa- | sourire : femine dans l'affaire. Ce n’esi irité, le pays lui-même valait-it vais dèr } sans me ré ) à 
ardinge dit enfin : L Le fieutenant-gouvern«r [que justice et cela sera fait. JC! (la, eine d'être sauvé sans elle ? avänt  térmée et’ je Après le plus léger 
Fe M Belmont, cette entrevut |, ouvert et lu les lettres en ma |lui ai fait part de tous” mes oderick Hardinge “avait ne savais plas cont- travail je me 
era brève, car cle est pénible présence et, après les avoir |soupçons à votre égard ct lin | vingt -sept ans. I était Fcos- ment améliorer mon 
pour nous déux, Je n'ai vrai- 


lues, il a fait tout haut ses com- |ai répété toutes mes accusa- sais de naissanee, mais il avait 
mentaires: mais das aucun cas | tions contre vous. Mais ä pro- passé au Canada la plus grah- 
il io révélé le nom des per-|pos, cela me rappelle que ie ;de-pattie de sa vie. Son père 
|sonnes nuxquelles les lettres [n'ai jamais parlé de tout cela: à | était officier dans le fameux 


!trént qu'un mo à dire,'en ce 
qui mé concerne ct c'est ceci: 
dqoiqué j'aie eu à remplir d’im- | 


| tais pâle et chéti 
prenant les Pilules Mg TE OUR ue aus semaines 
buges je pourris je traitement avec les Pilules Rouges 


fôrtes ce 

Dortants services militaires | aient adre ssées, de sorte qu'én | Personne. Comment done, je régiment écossais de Frasér, gr tt RE pr ea avaient déjà relevé mes forces. Je me ré- 
‘ans ‘le cours de ces derniers | ce moment méme j'ignore com. | vous prie, I nouvelle vous en | dont l'histoire est si intime? fa ôle, mu santé s'est Lee jouis aujourd’hui d’avoik ph ce re- 
jotrs, aucun de ceux-ci n'était plètement qui elles sont. Si ce est-clle parvenue! Vous deve-| ment liée à la con uéte de la ; ee) S 1 Mai L'ücien  Plañite, 16 mède. Mme Harry Dupuis, 404 r Woeth 
parcs ‘ne pouvait être dirigé con-| est par la déduction que je favoir apprise avant de venir [Noivele-Franos, rès Ja ba- é Spring, Manville, RT Main, Päwtucket, R.-L. “0 
tré sons. i est Lici ce soir. taille des plaines d'Abraham à : as 

M Btlmont re arda Har-- Do a he rt rs o . — Oui, Monsioür, et c'est cx- | laquelle if prit une grande part, |. Les mères de Senile font prendre à CONSULTAFIONS GRATUITES, Lés 
nl iéter air de déute bran-| hs que l'une de ces lettres |pressément pour ceki que je|ce régiment fut caserné dans leurs fillettes les Pilules Rouges pour leur méprnn de de le Compagnie Chimique 
thx tête, mais ne répondit rieth. 


| Vous était adressée, et en réali- [Suis venu. 
rick sc môrdit les lèvres et|{6, je n'ai aucune preuve qu | + Qui donc peut bien vous quelque temps, et lorsqu'il $e 
reprit: | en soit ainsf:. - > en avoir parlé? ébanda finalement, la plupart 

2 La déchäratiof que jé vons|  __ 1} en est ainsi, s'écria M.| Hurdinge n° put retenir un |de céux qui lé cornposaient, of- 
futé, Monsieur, Se brève, | Belmont d'une voîx de tonner-|j0yeux éclat de rire. Dans le |ficiéfs aussi bién que soldats, 
couvré fout le champ de vos|.e J'ai recu une lettre de cette | corridor, uhe voix argeritine lui |s’établirent dans ie pays, ayant 
soupçôüns ét de vos accusations. | source et ee m'a jeté dans de | fit écho, obtenu du gouvernement im- 


Te connais ces soupçôns et c'est grandes difficultés: J'ai étél — Eu vérité, ‘la trahison est | péri A drpger concessions 


ia ville de Québec pendant _ #ssürer une bonne formatiôn. e donnent des consultations 
(7 Les fémmes qui souffrent de maladies gratuites à din à utes ef qu agent 

internes, d’anémrie,;etc., trouvent leur sou 

dans Éeretes Droret: + ven Rouges.+ Les Pilules Rouges sont er vente chez 


MT eds gr) LH tous les marchands de remèdes . Prix, 60 


US CEE ne RS 


bi ma déclaration cst 


tram 


hât la face de | partout, s'écria_gaiement tégion dg Gol- reuses. rons éécinhion du.p (RE 
frs Je mme ma A fout ja ville. “ai été pre s- se Les plres ènnemis |fe.  C fai € a fait sa mar-| be nr e 
e de Taccepter comme ma né et menacé et Ja consé-i d’uh homme sont es membres que fhi anadn, 714, t-Denis, Montréal 
hs sit fensé Cômp te. ee RG de tout cela est que j'ai de. sà propre famihe. ' j jusqu'à: :no#- SAT far. _coMriaNe CHIMIQUE PRO AMERARE, LIANTÉE, e, 
M. Belmont resta les yeux té poussé à... Tout en parlant, il s'avança = : s 


s.. fixés sur lc foyer et continua à 
”. gafder le silence. 
"= Dois-je interpréter me 
since comme une ma 
:d'incrédulité, Monsieur? g" 
en est ainsi, je vais quitter à 
Linstaut votre maison pour n'y 
jamais rentrer. Mais avant de 
+ faire cette démarche qui, pour 
1" " "moi, sera fatale, je dois vois 
sé à «i Re an je brava 
j is P ui parFæ h- 
ai tilhomnie comme vous, M. Bcl- 
““motit;mottrait en doute la bon- 
ct né foi d'un officier anglris 
x* vomme moi et mon chagrin cst 
rendu plus cruel par la pensée 
&:, que votre fille, qui péee ici 
w - ‘voulait bien mé favorisèr de 
“+ > son estime, né verra plus en 
man moi désormais que le stigmate 


k Lee “à plaie doi: | : 
__ Arrêtez, M. Belmont, dit rapidement vers la porte, LE : 


Hardinge avec caline et levant |ouvrit toute grande. Pauline 
la nr Ne me dites rien cé gg etéec lui, les yeux _. 
vos projets; je ne veux pas les|en es; mais un sourire 
contattre. Je ferai moi un de se arr ra se jouait sur 
envérs mon roi et mor pays. Je ches lèvres. 
crois vous ter Joue — Ne m'embrassez ‘ és! Roderik:: > Ha e* | 
eié à voa prinefpes vous con- me parlez pas, dit M. + leu: lle patrie dt par | gx 
er td * dant utié aûtre vaie,|avec une gravité simulée. Je: rs mniohis cles e et d'une nafuré buts: 
je préfère l'ignarér et éviter|ne veux ‘entendre-aucuncexpli- è sr 
ainsi dé idevémir votre ennemi cation. Arrangez cette affaire 
_— Vouÿ n’êtés pas el ne serez! avec Monsieur que voici.  S'it 
pas mon ennemi, s’écria M. Bel-| vous pardonne, comme ük a par- 


3 pra te avait M ules sp raquettes “re Hs 
mont, étreignant dans ses deux |donué à votre père, je verrai s Les colontbes: cffragées 
mains la main éfendue du jeu- < € cie L'ate aire poyr vous. 


‘d'un: ses Fer lès courèurs des au Ne «pot usités, car. Pa 
offi- per dés régiotis écs où point|Blanché n'avait A a 
ne officier, qu'il emibrassa en- du salon, laissant é vent il avait .erré. - ns. Son petit être PAS Quit hors de. x an ps d 
suite sur la joue. Je vous dois Pautine + et Rôderick seuls pen- |! des mois entiers ave es- re TUE ae ef son esprit 
une: complète réparation. Mes dant dt gros quart d'heure. Pas | là capitalation de S Van drul à | üns des jets, Hüroï: Lo- uvait embrasser & po “he pe mia chérie, de 
soupçons étaient ‘eruellemen! n'est besoin de dire que les) Montréal et l'établissement dé: |rette, à la chasse au cetf ou wu À des événeme man 


ustes, mais vous les avéz fieureux jeunes gens rirent, et 5 fe, it Lans gere" cäva- 
pee, N Je voüs ai traité ce bleurèrent tour à tour dans læ # Vu: 


petile Sonshe prie ns la 
chambre! 
— Eh quoi! ma petite fleur, 
. 1E de re pas l'des boîs, u'ést-ce qui peut bien 

+ dans lès” chapitres | réfourner à 14 fi re eu de amener À : ce "80 L Aer 
, ee DA le’ pour pren- qe, 


RATE 
Lu) 


tairies . vuit sit beaucoup 


vo. du défhonneur émpreint sur | soir d'une manière rageah- Jote que lèuf” caüsait leur vic-}sæ position. , 
“+ | ii réputation par son Pete te, et'je vous prie de’ me lé | fôfre. tait établi sur ap gg se avait € té à l MENT, 
vu père. Par Bow pu je | pardonner. Vas explieations l' Quand NE. Béhnont revint de | da on à pu dé dis-|# s facultés | sistai leinent à: “Æ = Y'a quelqu'un ave} 
*" h'en dirai qrcl et je | sont entièrement tes. | la Cave ave une bouteille d'un | tance der ( j ‘mé 4 tte" cultivées | soir p “Hdi obéir... 

Les Vais me ret édiafement. | Vous avez fait votre devoir de | viètix bon exquis, la ré- : se Son Di u to 1 


Oui, PA Béliont est avec 


soldat en réfiettant ces lettres |éonciliation t complété et ec 


L Grahé est venu V4] 
des|au ‘“ieutensnt-gouVerneur, et süfr-là il Fay éut pas, ce sat ee, 
quand même vous aûfiez su à , ‘Belmont: 
teu:cque éeux de Noderict Fa 
ae qui ellés étaïent adressées, vo- ai gs Et 


tre devoir Re à été le méme è me Re 


cd K 
.‘Hane 


spy CYR 
mel te + 


PAL 


“ 
4 
e 
à 
Li pi 
a À 
re 
1-44 
À 
| 
* : 


RE 
ÿ 

F 
; 


Poste de Radio Je plus puissant de Canada + 


4 !®+ d'Onésime Hiisgert, Trois ans après 
D {7 vinrent x Ablie à SaimvLéen qur | 
Eètle tire, & © néflles *: de l'égiine. 
qui ét Vraiment le berceau d'une nom- 
brouse et railfinte/fimille, En éflet, 
“ Unes tout LA à Nôche Die db Let 
Le dite mer le 1x cé Onancier à été ex | deu d'ajontérent successivement, wui- 


renier l.. vsnt fa tradition canntietihe, trés 


Vofti de progretmme musical qui. sera 
exécuté au concert organisé par la 
Ligue des Demoiselles catholiques de 
Langue française, dimanche le 11 fai. 
Ce concert sera sous le distingué pa 
wroniage de &. 6 Mer Hélivenn. 


» £ j |. Aa fin de la voillée, notre curé, M | autres enfants. Tous des shdiens %!, j4,nn: “Séméte n 1 bémél”, Séhyt- 

° {lebo, PaËlé, « remercié chaleures | rapgéilent avec quel sucoës céile fa-|,,. 1e Georges Dorval. 
DUNREA | des 1 soute. les Dohatine) Drésen | mille Esmäuinit sou entreprise, 47866 | Chant: Hâcit ét air de Lin, extrait 

. due ler dei aMbrémett mes ainables vi- | à ps oiié à 

; Atont de théer In pltce su pris | 1teus de Wiunipe: et 4: Saint Boni- pe communes. Mme Lemieux pour- Mile Adélia Paienaude Au piano, Me 


ten L 


tver à, trie mém prouver | à et artistes amateurs ii voyant Yétle seulé avec courage aux 
, qu fi! x 


L Thibaott. 7 br 
rvalt enodre. de Ya nelke en ré 1 prèté leur gracieat-conéotére. | soins de sa jeune mais déjà nombreu- tion: “O mère, je vous aimé 
serve A pour Mots convaincre fl ous 


à -urtou: fait |':hgé mérité de Mme | se le. | dernières années, tant”, P. Colontlet: Mile Emerentien. 
a envoyé une bordée qui à pémabis | ) Benrbunna:s, qui avalt été, coïmime Se port rit d'un repos bien ue PU N . 
men sbiné je: chélhs.-Cephodant | one #31. l'ogiutsatrice {fitigable é, sans perdre cepondant 4e! Quatwor: “L'AR”, C. Gounod: MM. 
} deci n'a pis empéché Je méfdad'as | 42 cite nitrle dont nous karderons tedt semgfit d'économie et d'amour dû #L. Allard, . Raymond, L. Trodèeu 
siste- =: Ai tent sx affices je ha se! ongtenips kqouvenir. M. île Quré + | travail, fs quitfèrent ja paroisse de N. Jutss. Au piano: Mlle P. Stat. 
, Maine sainte et enc nome n'a pu | 1 s' remc-cii d'une manière #péciais | Satit ion pour s'établir à Somerse:. Atment. N\ 
| _nutre À la fête dé, dl a ét‘ | notre ami dévoué M. Desrochks, @e lLe boMheur ne fut pas de longue Au-|. fige: “3mme Rhapsodie”, Lists: Mie 
! céi rée avéc une &ramle solenniité | rurt Rouge, qui avait bien voulu pren- 
No; «'santres ‘métfidnl, dertainement | :re c'iarge da programme musieal et 


| 2vV&: 


tte; le “hef de cette famille s'étei- 


Dostert. — 
grinft trois ans plus tard, après une 


des félicitetions, cat 1 Wobt rien 
épatmé.pour rehausser Ja #éte. | 
. À | 
Le ver @e Tadubs, près 1e grand: | 

mriotue, 208 les paroteriotis #e s0bt réu 
nis à T4 salle, D'un commun aecord | 
il dut déaidé qu'on rétablirait 4'ints | 
rieur de l'égitte dans ua botuté prit | 

tive on procédant à un nettoyage ôm 


vait obtenu le Lan Apérial des aûto- 
rits du chemin de fer, 


 BAINTE-AGATHE 


Notre petite votiée orgmisäe par 
les £nfants de Marie, qui devait avoir 
lieu à Pâques, a té remise au 11 mai 


Chant: “Madrigél”, Massenet: M. 


“ekue et douloureuse malädie, sub-{octor Allard. 
| portée avêc une patience toûte ehré- 
[tieune, Six ans après, le ? Avr Gér- 
| nier,sc'était le tour de Mme Letisiqux. 

Cette moft à sûrpris un 
thdnde Dar sa rapidité, 


Imtermède. 

Choeur: “Châgt du , printemps”; 
Schamtann: Membres de/L.D.C.F. Ag 
Atout le | jaup: Mile Elisabeth fuoc: 


15.la mou!  Dégiamation: “Le Pécheur de Pa- 
rante avait été nvertie par plusieurs |: 46s# 1P. Delaporte, 8.3.: Mile Adrien 
attaques de la maladie gai l'a empor- “e Mzerion. 


et Moftiativé | 4e jumtan Profisue”, C. à 
| 
| 
| 


| 
| 
: tée. Aussi n'at-elle pas été prise au + ." ag } : 
À cause de la tempirature péû Tavora- É Chant: “Vieillé chanson’, Biget: | 
plet, cn vue de la grande efrétnonie | dé C'est avec tout luci- | | / 
pe . | ble Vous: êtes tons, cordialement 4n- | <°POUTTU. est avec toute sa IC | Mn, Etseil Au piano, Mme H. Bau | 
qui s'y dirouiera au mois de juin. &° | ee » . dfté d'esprit. en pleine conformité - à dry. i | 
dut fat dn fut fan Dès le-Téndcma n — << Ds Er volbnié d bon Dieu, qu'elle reçut Violon: “Demande et scan pre . 
matin, {l y eut un rérifäble remue es derniers sacrements. Ce bonheur trait de, «Petfes Flûtes de Concert”, | 
ménare à l'église. M.Jegp Boulet, qui | SAINTJEAN-BAPTISTE | pour une chrétienne de sx trempe était | y: Taylor : M. Éuilien Couture. Au | 
avalt été cholsf, à l'assemblée, pour di | s — | &oublé de la joie de voir réunie autour piano, Mile Alberta Bernier : | Pre 
nee; le travail, sut distribuer de la | le 30 avril dernier, par ne Wéile de #dh lit de mourante joute sa fa- Aocution de S. G. Mer Bélives R É - à 
besorne aux nombrèwx hommes &e | journée de printemps, a eu Menu 18 tma- | pile. petits et grands. Les obsèques Tirage FA ehagelet sn 7 au profit . Dole dus d'on ' “à M 
» bonne vo'onté présents, Inutile e |r'age de Mlle Delphine Beawdette. ét eureït lieu le 4 avril; tout le village collège & Saint Boniface. | sudo de Cite le ele dets metier 
À dire que les énmes.ej demolnalles ac | de M. Romuald Mathieu, de. Fisher | sas représenté. On remarquait aussi] 6 Cansäa! couvrent un champ ‘très Ynate et rencontrent des succès 
éOürurent égslemient poht prêter leur | Branch. M le curé Desrosièrs célébta | busieùrs étrangers amis de la famille, ; nn cignalés, Nous pouvans affirmer e ln part prise par 
, concours. En voysnt les éthafauca |!a messe et la Société. des Enfants de | en:-'autres ke R. P. Antoine, curé de | LÆs membres de la L. D. C. F. qui her Den 0 Mage ch-gh 4 crane do 
ges qhi touthaiem 3a voûte et ën ôb-| Marie, dont la ntariée Taisaft_partie, | Notte Dame de Lourdes. ont dès bifléts pour lé concert du di- Le Chemin de fer national du commença par r 
ver a erande acUViS Qui régnait | A4 bés frais du chat Les heureux Les fèuflles anglaites locales et] manèhe ‘soit sont priées de bien vou- expérimenter des trains en ‘ il 
æ. en bas, on se serait cra eh} mariés sont en ce moment à Saint-| j'a fleurs ont dit un mot de cette chè- | loir remettre leur cofnpte à Mile la magie per à < Arabranx me + rites rh 
pièe conudtruction. | Boffate, en visite chez Mme Aürien|,e disparue; il n’est que juste que des | secrétaire avant vendredi soir. des postes sex at 


Aujourë hui tout et Ami. En mois | 
de Trois jours la restaurgtion à a | 


Guay, soeur de la marise. De là ils 
se rendront à leur future demeure, a 


coixpetriotes payent un tribut d'horm- 
mage à éelle qui fut bohne ‘rire de | chapelet en or doivent ewvoyer livret 


Celles qui ont des billets pour ,le 


achevée. Le coup. d'oeil ft ravis | Fisher Branch. Nous souhaitons aux |4amflle, parce que Canadienne fran-|et argeñt A Mie la présidente, pour 


sant. lle test belle surtout, In vote 


pütr eè pénible travail méritent d'être 
fémèréi%! Ve bon Dieu ne manquera 


‘ pas de rétothpen er tous ceux et toutes 


colles qui ont prèté mainforté pour 
l'embellissement de son temple. 


- é + 
N'otbiions pars de Aire Que le co. 


Le 7 de ce mois nous fêtions l'anni- 
versaire de naissance de notre vênéré 
curé, M. l'abbé W. Cox. Cela fait déjà 
le quatrième anniversaire que ce cher 
pasteur passe parmi nous. Une petite 
Kôte ut organisée: M. W. Cossette im 
présenta ‘un cademn au nom de tou 


Saint-Boniface ne ferait plus 


partie du comté de Notre barytôh bén donnü, M. Geor- 
es /Bétournay, duf oué a souvent 


Springfield 
————— charmés dans nos concerts et confé- 


La nonvelle division électorale pour! renves nêr sa voik riche et aympathi- 
Winnipeg projetée par le .gouyerne-| que, a dernièremeñt quitté Saint-Boni. 


"Canada 
dans l'Est du Canada; 


‘beau, les exercices -sont suivis avec 
beaucoup d'assiduité et fout semble 
indiquer, que nous-aurons une équipé 
formidable cet été, ; 
TL 


4 ee» Ro {Jeunes époux une Iôngte vie de BOB |Laise, mais suürtoit bonne chrét'enne. | vendredi #oir le 9 mai. La rafle du Con pui ji à i = , , 2 ne 
aù ! Eh entrant, un étran | heur et beaucoup de succès dans leurs Chapélét aura eu ditmia#néhe soir au metteur, et 1 cttte an LS gx . , 
: d ger pourrait s'y méprendre et croître | entreprises. | ° ù | concert. L Henry, Nhornion, président du Chemin de et Mational du t ge du porte €.KICH. le a à 
, = a rap tabtemux dt D — SAINT BONIFACE LE COMPTE. à on pp maugura poste , "édifice Jason. à + À Ov Dans le médaitoe. : 
chemin de la croix ont ét5 repetnts. - Le discours ir Henry brononça en cette occasion M, W. D cm2 k 
tellement {ls sont beaux, Combies INWOOD | fat si go 16 de ses au iteursqu'i + rt garisaheciess Eng 2 fr maai de Cond en dar pa 
thus les volontatrés qui se sont dévouêés AE PETITES NOTES ST te —. | tee. À 


tait en possession d'une Nstè conte-|d'être interné, à l'Ué du. Diwblé: qu'il 
nant les noms de tous Tes espions al. |$e décide à :.. Bon panièn. était 
lemands et autrichiens opéränt en.sur le boréh& du présent Mitarand 
France et en Italie qu’il s'empressa | ot Al devaif être signé dans quelques 


x : Du - ES de t>umettte à l'officier chargé du|heures; lorsque dasmont a sutpris Tra- 
: cert de Paques à eu te Mitrès Atendu. les paroissiens et fit un pebit discours ment fédéral fut le sujet de beaucoup face. pour aller tu à Montréal. ETRANGE contre-espionnage en Suisse. {i tail. 3 DE . ÿ Je n'R ; 

Nos jeunes sous ont joué avec un ma: |tuquel M. le curé répondit en fran | de commentéires ces Jours de “ar U7 SE "7 Lo pr Au chañt. Nos HER C'était en 1917 et c'est grâce à ce Re | 
More Dir chats put LE RS nn Sn de De À nfans M M Mas ds Ban) PA me dope dun coup d'audne de Travail que cran] «L'âge Gbsrchevaux : | 
è + :, “béreecret des Patdhaitton* et 4 ts; ont voulu ;  É 2 - 7 s ME ri À CE CRT rar pt pe pe ” mombré d'esplons ont &té rrotés” et RS RTL. awMséitesaihense + VOULU Ÿ } 

, be par leut présence . montrer l'estime | face. berdant son entité, était consi- mers WE prRns Paris — Jean-Baptiste Travail; yo- 


“Loncle dn Canada”, Dana des entr'ac- 
tes, nous: avons eu de très beaux mor- 
ceatit de piano et de vidlon, ainsi que 
quelques bofñnes chansons humortsti- 
ducs. Merci cordial à tous les acteurs 
et dus habiles Planistes. 


CR | | 
Baptême — Le 30 avril: Joseph-Ma- 
rie-Gétard, ebfant de M. ei Mme Atha- 
vase tävole,  Fatvain él marraine: 


qu‘Us ont pour lui, plusieurs même jui 
donnèrent un cadeau. 
-.h'y'eut, aussi une partie de :çartes. 
Les gagnants furent, les :hommes, 
M. Charles Versc fs, pour les 
dames, Mlle Antoinette Hébert; les 
prix de consolation furent gagnés par 
Mie Noble ét M. Ring. 
Après la ‘collation {1 y eut chant. La 
soirée se passa agréablement. L'as- 
sistance fut assez nombreuse. 


. + 

Matgre le maüvais temps petfant, la 
sertidine sainte, l'assistance fut wssez 
nombreuse aux offices. Tout le onde 
Tut exact pont l'heure d'adoration. Le 
Jour fe Pâques, 11 y eut beau:oup de 

comttiunionrs. NT “ 
"à 69 Ê 
Nous avons malhtenant une -Dogiat- 


. | gerie aû village. , Tühteb les personnes 


DT SC nous devons 


qui ont avûté le pain l'ont trodvé ex. 
celent, Toutes hoë féicitatios à M. 
W. Bonin et bon eucebël … 


san 4 
dy > ton w“ 


£” LL 


6 ons. 
, D'ORELLUE 


dérée ‘comme urf “portion de Winni- | Temmereiéit #mcëfèthéht lès personnes" 
peg. On protesta de toutes parts et | il Jèur offttémolkné de Ta sympathie 
sur l'avis du conseil, le maire Swain | dns leur deuil récent, Aus que pour 
adressa des dépêches à J'hon. W.L. Les bouquéts spiriluèls, offrandes de 
Mackenzie Rips, premier ministre u fleurs et assistance aux funérailles, 
Canada, à l'hon. Ë-J. McMurräy, solli- 


citeur général, et à R.-H. Hoey, repré- LES SPORTS 
Un PF. ‘ + 
————— 


sehtant du comté de Springfielà, récla 
Assemblée du Coïnité de ré- 


dant qu'une de ces nouvelles üivisions 
électorales porte le nom de Saint-Bo- 
nifuce, à 

N semble que .cèt!e attitude de notre 
conseil n'a pas ét5 À 
effet. puisqu'on nous annonce une Ki” 
vision qui serait désignée sous _le 10m { CV 
de Saint-Boniface et, qui comprendrait 


man: contre cette injustice et deman; 
création 


lis ville de Saint-Boniface, .Norwood, 


wobd, ‘franscona, Saïnit-Vital 
les avux premières rues de FÉast Ki: 
Jonan. ds 5 re (A 
M. P. Brault, président dù'é60imité 


| portanse. 


leur de profession, est mort dernière: 
ment sur l'île de Ré, où il était déte: 
nu, en attendant son transport à l'Ile 
du Diable, où il devait purger..une 
sentence da v:ngt ans. S'il avait yécu 
quelques. semaines de plus, il aurait 
probablement, été pardonné, mis en 
liberté et sans doute acclamé à Paris 
comme. le héros d'un des épisodes les 
plus dramatiques du contre jonna- 
ye durant la. guerre, car il avait com- 


|muniqué à l'état-major français, dé: 


renselgnements de 4a plus hante iu- 


Les lois du eouvre-feu ‘et {a- stricte 


lsftveflance de la police - frantäise, 


après l'ouverture des hostilités, ‘ne 
permettant pas à Travail de continuer 
l'exéreice de sa couÿable profession, 


On oët borté;A croire qu Cheval. 
re peut dépasser une vingtaine d'an- 
nées. Un jouraat-deù Btiutw {ais ai bi- 

| sunté, ily a: déjà queldue:temps, un 
équipage composé de.deut:;ehevaux 
comptant à eux deux soléite fix au 
tomnes! ‘)L/aîné à°57 ans, le endet :33. 


Jane le système d'espionnage aliertand 
en France a reçu son coup de grâ:e. 
Traÿail à refusé d'accepter la moln- 
âre récompense du gouvernement fran- 
cais, mais il s'est payé de ses mains, 
ayant séquestré à son profit Mñe souwr- 
me. de 260,000 Livres se trouvant das 


le, cofretort de T'ambaasadetr.… | (ravaitient ansemble depuikaius de 47 


Au-cours d'un -long procès qui s’est | ans et fournissent: un : quoti- 
terminé par va condamnation en avril| dion fort appréclébie.: 
derièr, Travail a dédaigmé de Pre | : - eh 3 
allusion à l'inetdent de. Berne, mais 
ses saillies et le récit de son wyresta- 

{tion et de son évasion,-à Rio de Ja- 
meiro, ont provoqué des rires homéri- 
ques du pyblic qui assistait à d'au- 

}dience. - PUR 


Ce n'est que lorsqu'il fut menacé 


chose de ce kente, dans Harpe 
d'in Vieux cherretter, No 
qui était, séptuag 
val avait bien :la : 


| desqet Age. 


vus cirevler, et: 
à F8 pm c'OPry 


# érigra en Surse et pondant qu'ir |? 


Hort de l'ambaséadeur matfichien, en 
recélait dés dôcuments qui, 


LS nt SR 


En SE 


le 


‘| était à-Dorne, 11 appert dite le tofrre-|' 


11 paraît que ces feux Winx pervitehrs 


dont le che 


Pendant un quart de sjécla, an les & 


Farnham, Québec, à congn Auélque 


— 


gerer 


mms + re en en 


te AD 4 more rm à . 
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TESTS 


copaseges 


É sébphèse X ir 


Magasin Générai 


+ 
çt# 


A cèté de a Banque 


69%, avenue Provercher, Baint-Boniface | 


f Notre aunonre parue dans ce journal en date dn 29 avril a déjà porté à la connaissance du public de 
et des nientours la nouvelle qu'un nou veau imaganin général viens de s'ouvrir À Saint-Boniface. 


Nots voulions seulement 


mentionner 


ici que 


notre bat est ds servir de notre mieux notre clientèle, 


Le bous wépérons obtenir l'epcouragement, de toujours cfrir de la marchandise de qualité aux prix les 


| FT PU stand tnusio “Aussi: demeurent à la campagne nous tenons à annéncer que nous ache- 
tons tous les produits de la ferme: ceufs, peaux, fourrures, légumes, éfc., et nous paierons les prix courants 


Le. pes 4 étevts. 


VouS"waurez jamais lieu de regretter d'avoir fait vos achats chez nous 


ss Æ.tous par mot Minimum: 


insertion, Le paiement 
su ue Accompagner la copie de 
annonce. 
Non Non. Non 


+Vous né Être pas 


ue c'est faire un | 


Nouveau Chancelier du 
diocèse 
M. l'abbf CharlesÆ. Lynch, J.CD. 
wwcrétalire de 8. G. Mgr Sinnott, vient 
l'étre nommé chancelier en remplac+ 
ment de Mgr Blair, qui doit partir pro 


chainement pour Toronto, où il va 


| prendre son poste de président de la; 


pee force que d'aller neheter chez 
C4 que vous pouvez payer | 
mellleur. marehé chez vous ! 
Ar ous. l'intention d'acheter wn 
électrique? 
ie & Winnipe Muis ou 
me F vous informer Ces prix et 
cônditi dé palerment Venez ensuite 
pous voir eur, n'oubliez pan, 
FONTAINE & BOULANGER font 
mieux. 
A Lors | — Maison de cinq eham 
been. Wadresser À C-A. Garenu, 457. 
faint-Hontfnee. LAS 


tops PERRET CRE 

FPPANGNEZ Dr 
Epargne de 15.4 60 
où argent reriis nites 40 milles au 
sation et tenez votre moteur propre 
svec l'appareil “Vaporisateur et Dé 
earbonisateur” Instafl 


LA GASOLINE — 
ur cent ærrantie 


deux min 5400 par'la malle JS. 
4: @., dtmtributnnr, inurier, Man 

A VEN pas —— Poëir électrique en 
parfait état, 4 plaques, four sur le côté 
avtec.réchaud. Grande 1nblette au -d 
Fr 8 Île occasion: 31500. Tés. N 


BE: —— 16 ec res, , 16 en culture 
5 4 Dao: Norbert, #9 de Winni- 
éur chemin pavé et ligne de tram- 


RUES roximité, Nadresser 


rt, Saint-Norbert. 


SHAVANTE demandée “pour x soir 
iHméRint, S'adrenner à 112, rue Aui 
menu; Baiut-Bontface. 
D Een 

A VON — Articles de 
fourrures, 


etc, à vendre À bas prir 
de départ prochain. Tété- 


ur en 

pu 1#44 nu venez nu No ND, rue 
re, Saint-Benifnce. 

_ mchgsth quittent armee _ 

Fret. Hencka et Pail'an Léveqne 

eureux de vous nrnonrcer qu'ils 

{ d'ouvrir une boutique de for 

éralé à Saint-Norbert, M. Frec 


est un expert de tracteurs 
vies % l'extérieur ar Aamande. 487 
een ee 


A otre e— Un reproduéteur di 
fret os nc à lait”, enregis- 
COTE 1 2. dresser à A. At 
Marquette, M ‘ 


M 
sont 
vienn 


h. 


AE pe …— Honnhe semen- 
"ei. pt 934.00 je 100 livres 


enre, | inwocd, Men. _61p 


CAT oo: 
Marchand tailleur 


64, ave. Provencber, St-fonifnce 
: Téléphone N 29570 


Complet taWlé, ajusté et fait, inclus 
fournitures: 525.00 


Magnifiques comp'ets tout faits 


Toute commande par la rs sera 
promptement exécutée 


20 nn d'expérience — 18 ans 
chez Styles & biumphries 


J.-A. LAROQUE 


Le Ÿ TAILLEUR 
ps: 19, Kdifiee Montgomery 
Coin-des rues Portage et Notre-Dame 


Pélstétiér: À 7000 Nés: B 1253 


" COMPLETS FAITS SUR MESURE 
COMPLETS TOUT FAITS: 818 À $35 
f Satisfaction garantie 


{IManretions, nettoyage et repassage 


ARE esévetés promp promptement 
ue vite à l'adresse rose chat mention 
née sera arrndomes t appréciée 


dans toutes 1 - 
Éric 
DAS pour les détails à 


WORKS LIMITED 
Hoaré et Trade 


REA Tic HN PAR 
-$s 


‘sp | 


ménane, | 


Cathcite Church Extension”. 


| 


em | 
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| Concert patriotique au profit 


lé à votre auto en 


| souñatta ]la 
|auditoire e: lui recommanda rouvre | 


l 


| 


des réservistes français | 
| 


Dimanche soir eut lieu au théâtre 
| Orpheum un concert patriotique sous 
les auspices des Dames auxiliaires des 
réservistes f(rançais. L'agent consu- 
laire, M. J-H. Bourfxouin, présidait. 11 
benvenue au nombreux ! 


rienfaisan'e de l'association des réser- 
vites français. 

le concert mu ical comprenait du 
chant par M. S. Hélie, Mlle E. Guert:, | 
Mrme Dr E. Etsell et M. T. Kent. + 
piano par Mile A Dostert et du violon | 
par Mile L Vaccari. 

M. H:lle exécuta d'abcrd l'* 
Cid”, par Massene:, puis 
Jour Ja«-Patrie”, par Février. 
terprétation fut exce'lente, sa voix | 
sûre ei puissante. Mlle Guertin plut | 
par le chamt de ‘Bois épais”, par Lully. | 
“Vieille chanson”, de Bizet, et “Mar 
got”, de Faure, furent rendus par 


Air du 

| 
"Aux morts | 
Son in-; 


| 


| 
| 
VIE 


INCENDIE 


MALADIES 
ACCIDENTS 
BONS DE GARANTIE 
ETC. ETC. 


= JA. Hébert € Cie Liée 


Maison fondée en 1911 | 
348, rue Main Tél A 7647 


Henri D'Eschambaulit 
Représentant 


A -G. LEVEQUE 


; DESSINATEUR EN FOURRURES 


annonce à sa clientèle qu'il a ouvert 


| de Fabani, ét 


“Monastery Garden’, fu- 
| rent rendus par Mme L. Thibault (pia- 
\no), Mlle Johnson (violon), M. F. 


|eld (fûte). 


| parmi les affigés de la grande guerre 


Dm ue 2: 2 ANRT M 


is 


M. 8. HELIE, 
directeur de la chorale de la cathédrale 
| de £aint. Boniface, l'un des artistes au 


concert des Dames auxiliaires des ré- 
servistes français, dimanche soir, à 


l'Orpheum. 


Mme Dr Etsell. M. Kent exécuta “Mi 
nistrels”, de Martin. 

Mlle Dostert joua avec une dextérité 
étonnante la ‘’l2me Rhapsodie Hon- 
groise”, de Liszt. Les a)los üe violon, 
“Après uu rêve” et “Caprice-Valse” 
de Weniowski, par M''e Vaccari, fu- 
rent accuelllis avec grande faveur par 
l'auditoire. 

Les quatuors ‘“Hungar'an Fantasia”, 


Redligh (violoncelle) et M. R. Rosen- 


‘Mme L. Thibault, Mme R. Baudry et 
Mlle Ida “Gauthier furent les accom- 
pagnatrices. 

Péndant un court entr'acte, Mme 
R.-A. Rogers, ML.A. entretint l'as- 
semblée de l'oeuvre accomplie par la 
section française de la G.W.V.A., pen- 
@ant et après la guerre. Elle loua hau- 
tement les dames auxiliaires pour le 
beau trava'l qu'elles accombplissent 


et encoüragea l'auditoire à se montrer 
généreux envers leur association. 

Le concert se termina par “La Mar- 
seillaise” et “God Save the un ; 


un salon de fourrures au numéro 291, | joués:par l'orchestre. 


rue Fort, et qu'il est prêt à effectuer 
tout travail. 


291, RUE FORT TEL. A 8207 


Quand vous MR 


de verres 


0 D e———— 


Chevaliers de Colomb, Cercle 
Provencher 
DE 
Le concours de dames, qui se pour- 
suivait avec tant d'entrain, au cercle, 
depuis quelques semaines, vient de 
se terminer et a été un succès coni- 
plet. Ce concours était composé de 


Quand vos yeux se fatiguent aise. | deux. classes, “A” et “B”.s Dans :la 
ment, vous avez besoin des conseils | première, les. joueurs suivants ne 


d'un expert. 


Consultez un oculisté (spécialiste MM. P. L'Heureux, 


médical des yeux). 11 vous conseillera 
au sujet de vos yeux d'abord, puis il 


vous dira aussi l'état général de votre | L. Benoit, J.-A. 
santé. 


Quand l'oculiste vous dit que és | 
verres sont nécessaires, le service de 

la maison Ramsay s'hopose. Noire 

bureau est le seul dans Winnipeg qui 
s'occupe spécialement de remplir les 
prescriptions des oculistes. C'est notre 
genre d'affaires, et nous savons Coopé- 


dd Jelietes dun 7uox; peut À Dune 1e: chel: de sd 
vous police 
ps < À. Pambrun, G Msher, C. 
ROBERT S. RAMSAY Ouellette st J. Gauthier. M. Adjuior 
rime | Hogue a remporté la yictoire avec hün- 
sa, sue Donald TEL. N 7081 | our dans 1 
A 1n Hernière ‘assemblée les orga | 
AVIS DE DEMENAGEMENT aisateurs ont présenté à M. JA. Des-| 


CS us ir | 


| HA 
ï 
s . 


putaient les honneurs du 
E. Biancharë, 1 
Blanchard, Y, ‘Hamel, A. Lalonde, Dr 
ins, L. Té 
‘rault, R. Miletté! Hi Landreville, J. 
Lachance, E. "os -A. Des 
jardins est sorti vainq avec huit 
parties gagnées et trois parties nulles. 
Dans la classe. “B''/faisaient partie 
du concours: MM. Dr Laurendeau, L 
& nas E.-J. Dufresne, £. Boisme 


} 


LA LIBERTE. 


RS TS  Q QQ 


| En route pour la parade de printemps dés bébés 


OICTI les beaux jours du printemps; les oiseaux ga zouillent et les bébés aux joues roses sortent pour leur 


Nous n'avons jamais eu un F7 grand choix de voitures de tous les modèles 
pour la. santé et le confort de l'enfant, et à meilleur march 


variété de styles avee un point, coByeuu :eubean tra vail, qui se traduit par un long service 


promenade de l'après-midi. 


- + 


Voitures d'enfants, $23.75 


Les mères soucieuses de la santé et du 
confort de leur bébé voudront vofr ces splen- 
dides voitures. La carosserie est en re 
rende tressée couleur crème. Garniture et 
b'ure de capote de même nnance, ressorts 
flexibles et roues garnies de caoutchouc, pour 
préserver dés secuusses. 


cart”. 
monté sur resgorts. 


chouc. 
et prend peu d'espace. 


à 
N K\ % 


“Strollers’”’, $19. 75 


La carrosserie de ces voitures esten belle 
fibre ronde de couleur crème. Les mêmes avec 
capote en simill-cuir, $17.75. \ 


Voitures de bébés, $29.75 


Un nouveau bébé? 
du printemps et de l'été. 
Ressorts d'acier et roues d'artillerie avec pneus en caoutchouc. 


CA 
| 


WINNIPEG 


Ouvert de B'h., 30 
am. 35h. pm 

Ferme à 1 h. le 
samedi ,, , 


| 
règlement de la ville exigeaient que 
l'Union Jack” fût, porté en tête de 


6me année: Rolande Paquin, Augus- 
tih Mousseau.… 


la parade, en même temps que le dra- 5me année: Marsiagie Doyle, Noë 

peau, rouge. , On,,n'a pu trouver per- | Chevrier. 

sonne, a-t-il dit, qui çonsentit à por.| âme année: Eÿeline Martin, Louis 

ter l’“Union Jack”! sans être payé, | Säla. : 

mais par Contre, personne n'a deman- 3me année: Jean Carignan, Germai- 

dé à être payé pour por le. drapeau ne Séguin. 

rouge. -_2me année: Lucienne Blanchard, 
L'assemblée a adopté ung résolu: Marguerite Guay. 

tion en faveur, de l'abolitfog üd éapi- |” ‘lre‘année: Olga Poirier, René Ri- 

talisme, ” y cher. ‘ 


— RD —— Jérdin de l'enfance: Maurie Bour 
Pertes pour les vétérans de |#°“in, Joffre Charlebois. 
terre et de mer TR PR Te 


Un_incéndié d'origine inconnue à | 


om À à 5 © 


MAISON I DE QUALITÉ (r- Tous les modèles de 


Solides ‘‘Go-Carts’’, $15.50 
enfant est à son aise dans ce beau 
Les côtés sont en bois et le siège est 
La capote peut être mise 
en trois positions différentes ou pliée à plat. 
Les foues de 10 pouces ont des pneus en caout- 
La voiture tout entière peut être plise 


‘‘Sulkies’’ en fibre, $10.75 
La carrosserie est en belle fibre ronde avec 
bords roulés. La poignée se replie en arrière / 
et les roues ont des pneus en caoutchouc. 


‘‘“Sulkies’’ en Fou $9.00 


Voiture légère, commode, pour l'enfant qui 
ne peut marcher beaucoup. Siège confortable, 
poignéé pliante, roues caoutchoutéés. 


Alors jl aupa besoin de l'une de ces jolies voitures pour ses sorties 
Elles sont en belle fibre ronde et de couleur café, gris ou bleu. 


EATON Co LIMITE 


went est expliqué par le prix très élevé 


v# _Wipntpeg. Mo. Dr 6 mai 199 


(24 he F … 


voitures de Débés 


pour le contentement de la mère. Grande 


Li ‘“Porteuse’”’ pliante, $6.75 

Ce qu'il faut si Bébé doit faire un voyage 
cet été, car elle se plie à plat et peut se mettre 
facilement dans les tranvways. Le devant et 
le derrière sont ajustables. Capote en simili- 
cuir. LæÆs roues, de 10 pouces de diamètre, 
sont munies de pneus en caoutchouc. 


‘‘Porteuse’’ pliante $4.95 
Les mères savent que l'on ne renedilfs 
pas souvent ces voitures à ce prix. At q 
‘ on les rencontre, elles trouvent très Air pe 
ment acquéreurs. Elles sont en beau bois cou. 
leur crème, avec engrenages en acier, Les 
roues, de 10 pouces, ont des pneus en caout- 
chouc. Elles se plient en très peu d'espace. 
Section des voitures de bébés, 
Cinquième étage, Hargrave 


Ouvert de 8 h. 30 
am. à 5h. p.m. 
Ferme à 1 h. le 

samedi 


CANADA 


des employés, sauf en de rares occa- 
sions. 

On publie ‘aussi d’intéressantes sta- 
tistiques-au sujet de la consommation 
du vin. Paris à lui seul ést tombé de 
près d'un million d'hectolitres à bien 
au-dessous de 400,000 entre décembre 
1922 et décembre 1923 Ce change- 


actuel du vi. | 


K'niiigraien st doublé 


ottéra Ha à aïgmen- 
té de 104 pour cent au cours de l'an- 


Une souris et trois cents 
“chats 


détruit l'immeuble Maw, à l'angle de | 


l'avenue William et de la rue K Un plaïsant incident, raconte 
Les: dégâts sont, estimés à 9104,000, |«pceisior", a diverti, . jour, les 


partiellement couverts par les assu- visiteurs dé l'exposition des au 
rances. 


des armées dé terre et de mer, qui y 
avait ses quartiers généraux, a perdu 
des papiers et des {rrempla- 
yables, ainsi que des des de guer- 
‘re d'un prix abri " 273: 


exposés, convulsés de rage dans leurs 
prisons douilisttés, crurent à une très 
mauvaise plaisanterie. 

Une souris en maraude, partie ex- 
Diorer le monde ou attirée par l'édeur 
du init et du mou, s'en vint étourdi- 


Hont à: üne 
|e” pour le 80 de ce mois, | 


Kent tous les amis de la pétôisse à se LOS LOT TO | 


séunir dans la salle paroissiale à cette | safént aux barréaux, dos grondements 


>ecasion et leur promettent une très | féroces se répercutaient de cège en | 


agréable soirée. Plusieurs prix seront | cage en tonnerre lointäin. amd 


[née de 1923. 


L'association des vétérans Crystal Palace de Lonärés, mais les 


Il est entré au pays 
148,560 immigrants pendant les douse || En vente par ià 
mois de 1923 contre 72,887 la || Contrôle des Pg  n du Manitoba 
période précédente. L'immigration an- 
£laise a augmenté de 111 pour cent; 
celle des Etats-Unis à diminué de 7 
pour cent et celle des autres pays a 
augmenté de 237 pour cent. . 

Il nous est venu 72,919 immigrants 
anglais et 55,150 des autres Le qi (saut 
les Etats-Unis). 

——— 220 0 — 


Une femme-sismographe 
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